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Athènes. 60 (AJ~"enc e d 'Athènes). - L'état-major gl'néral de la. Marine 
lênlque communtque relatlvement a.u torpillage du croiseur cHellé> qui eut JJ 
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Notre confrère anglais • The Egyp· 
tian Gazette • a fort opportunément 
reproduit dans ses colonnes le texte da 
la conférence que M. Reginald Da­
vies. direcleur du Service d'informa­
tion "t de presse (Publlcity Section) à 
J' amba3sad,:. de Grande-Bretagne en 1 
Egypte, a derniàremeilt donnée à 
J'Union anglo-égyptienile. 
C9tt~ confêr..,enc&., la première d'une 

<é:ie devant porter sur les • aspects 
" d" la guerre •. traitait d'un sujet 
particulif.rement brûlant: la propagan­
de. 

M. Davies, qui s'est acquitté de sa 
lâche délicate avec autant de compé­
tence que d'esprit, a opposé les mé· 
thodes do propagande germano-ita­
liennes aux méthodes britanniques, 
montrant combien celles-ci étaient 
difftlrentes de celles-là. 

La propagande est un~ arme ex­
trlimemPnt elficace dont il faut tenir 
eomple dans la guerre actuelle. • Son 
"' "'r.:r.mt~r ohjPctif, déclaTa le .confP. 
• rencier, est de convaincre nos amis 
• potl"ntiels d'avoir à demander notre 
• victoire. Son deuxième objectif est 
• de convaincr& notre propre nation, 
• nos amis potentiels et si possible 
• aussi J'ennemi que nous pouvons 
• gagner la guerre el que nous la 
• gagnerons. Ces objectifs sont com· 
•· muns aux daux pcnlies. Nous las 
• poursuivons da même que les Alle· 

La situation 
. Athènes, 30 (S.S. «Al Balagh»J.- On 

stgnale que toutes les position~ fron .. 
tièr~s grecques tiennent aveo confl~n· 
ce bien qu'elles soient sou• les bombe• 
de relais de bombnrdlers et de chas­
seurs italiens. 

Des a vions "'us ses 
pour la Grèce 

Salonique, 31 {Reuter). - 134 vions 
militaires soviétiques sont, rapporte-f­
on. arrivés ces derniers jours en Grèce 
conformément à un récent accord ao­
viéto-grec. On déclare qu'ils ont Hé 
amenés par r·ail à travers la Thrae. 
45 sont des bombardiers et les autres 
sont des chasseurs. 

Moscou, 30 (S.S, «Al Misri»). - Le 
journal (<Red Star» - organe de l'ar­
mée soviétique - dit que la flotte bri­
tannique contrôle à présent tout Je 
bassin oriental de fa Méditerranée. Ce­
la assure une aide efficace tt la Grèce. 

L'apparition des avions britanniques 
en Grèce menace les bases aêriennel!ll 
de l'Italie du Sud. Dans ces conditions, 
on ne doit pas s'attendre à une évolu­
tion rapide de la situation. 

Le communiqué grec 
Athènes. 31 !Agence d'Athènes). 

Communiqué du Raul Commandement 
dP3 Forces hellénique, numéro 4, du 
so ,r· 4 octobre 1940 

«Su.r le front de !'Epire, nos forces 
après un repli léger de nos avant-pos­
t~~ suivan t le plan prescrit, ont con· 
ser·vé leurs postes, pendant toute la 
journée du 30 octobre, retenant par 
leur !eu, les mouvements des diverses 
colonnes ennemies. 

cSur le reste du front aujourd'hui , 
calme' complet. Avec l'ennemi, coopè­
rent des bandes armées irrégulière•. 

L'a"iation ennemie bombarda. la ville 
d • Patras el mitrailla les habitants. 
QuelqueA maigons- ~·écr·oulèrent. Furent 
également bombardés R:on et Lépante 
..,(t n'existe aucun objectif milit•ire.Un 
mort el c'nq bles~és. A Lepante, une 
érole rut détruHe. Un de no~ a vion~ 
q111 ~·engag-ea contre les avions èe. 
cha.s.se Italien~ au de~~u~ du territoire 
a Jbailai• ne revint pas à sa base. 

L'àttaque italienne 
l...ondrP~, 30 tB. O. P. •. l .. Cr:. in tor· 

rnatinns qui pan"'tennPnt sux milieux 
militaire• de Londre•. lnd•quent que 
la principale attaque Italienne ~·e,t 

26 OOQ 

est satisfaisante, déclare · t · on à Athènes 
-----------------------------·-----------------------------

d•'"eloppée ju•qu'icl le long de la cota 
dPpul• Konl,pol. Pour autant qu'on 
puls~P l'a!fh·mer, les forces italiennes 
comprennP/lt pour le moment deux dl­
v'•lons d'infanterie. Les avant-postes 
gr~cs •ur celle côte ont Hé retirés et 
ju•qu't\ midi hier, on signalait que 
los italiPfls ont atteint Philastronls, à 
8 kilomètres à l'Intérieur des fronti~­
I'PA grecques. Le~ Italen::t n'ont pAs 

jusqu'A présent emplo~·é de dlvis;ons 
bllnd&Ps au cou" rte ces atta.ques pas 
plus ~u'lls ne •e sont encore heurtés 
à des positions pr~parées. 

Dans d'A.ult·es régions, du front de 
bataille grec. il y a Pu quelques es­
car·mouchPs locale~, _ Kakavia.. sur 
la r·oute d' Argyrocastro et dans la ré­
gion de Florlna. Il n'y a aucune con· 
flrmatlon à Londres ·que les Italiens 
al~nt débarqué à Corfou, et Il n'v a 
pas de troupes britanniques à Cor.fou. 

Süuation satisfaisante 
Londres, 30 (Reuter\. - On e•time 

à Ath~nes que les optlrA.t'ons militai­
re~ gre<'(Jl.IE."R ~1? poursuh·Pnt de ma­
ni~re salis fa lsante, a. déclaré aujout·­
d'hui à Londre• un porte-parole de la. 
lé ga tl on de Grèce. 

Londres, 30 (S.S. <Al Misri ·). Les 
rapports parvenus à Londres indiquent 
que les troupes 1 allennes. malgré Ie\lr 
pres•ion. n'ont pu avancer que de 9 kl­
lomHre• à l'intérieur des frontii>res 
hPllènes rn un ~eul point où le~ con­
tingents J\•llénique• a\·anc{>" ont dû •• 
replier ju,.qu' à la premii>re ligne de 
dHen•e. 

Belgrade, 30 (S.S. <Al Misri>l. -Les 
informations t·eçues disent que les trou.­
PP" hellénique~ repousgont l'ennemi en 
direction de Korka où los Italiens se 
hàtenl d'em·oyer ctes renfort•. 

Les mauvaises conditions atmoaphé­
rlquPs dans toute I'Alhanle ont réduit 
J·acti,·ité de l'aviation. La clrculat ioil 
dee trains a été arrêtée aux frontières 
greco-~-ougoslaves. On croil quP cela 
e•t dû t\ la mobihsA.tion on Grèce. 

Belgrade, {S.S. <Al Balagh>). - On 
rapporte de Djacovica que les Ilalipns 
ont occupé le village grecque de Br-.­
nira d'oi1 partent les: route~ VPrP\ Flo­
rina, au nord, et Yers KaBtoriA., nu 
~ud. L"occupa~:on .. ·..,st ltnte apr~~ un 
préparation d'artiiiPrie qui 11. duré toute 
la nuit. et dan• J'après-midi de mPI"-

par )'aviRtlon, a ~v•ncé malgré ute pie grec qui fait con• . .;.•te(• 'at-
forte ré•istance grecque. tttude dP certain~ autres Hatp est 

L'aviation grecque 
Athènes, ~0 (Reuter). - Ce malin , 

troie bon1bardier~ grecH nnt réu~si A 
di•perser un contlnR"ent dP tr·oupes ita 
Henne• qui •'A.pprl>taient 1t so11tenlr les 
assaillant• dan• Jp secteur ouest du 
front nord. Les trois appareils sont 
rentr~"· quoique l'un rl'eux fut criblé 
de projectiles. 

Le port de Patra• a été bombardé 
~ujourd'hui par d~~ avion~ à cinq rD­
prl•es. On a signalé une seule vlcti­
mP. La plupart 'les h8bilant• ont été 
évacués après le raid de lundi, au 
cours duquel nu personnes furent tuées 
et 300 blessées . 

On o.pprend Id que la Granàe-Bre-
1 agne e•t en tra ln ri l'ji< dP pr·endre les 
d 1•positions nét;e••• Ire• conformément 
à sa prome-.e d'une a Ide financière. 

Alerte à Athènes 
Athènes. 30 {Reuter). _ Une aler-

t~ de quinze minutes !ut donnée à. 
Athènes à 16 h, 45. 

La flotte britaunique 
Londres. 30 {Reutet•l. L'Ami-

rauté <tnnnnce que les eaux grecques, 
entre a ut res les golfes de Patras el 
d~ Corinthe, ont été minées. 

Lon dt es, 30 (B.O.P.). - La presse 
témoigne de SA. satisfaction de ce que 
l'a\'iatlon navale a:t entrepris une ac­
tion cnntre une baRe a~riennP italien­
ne dAils le Dodécanèse, si vite après 
la promesse d'a 'de de lA. Grande-Bre­
tagne Il. la Grèce . La. presse exprime 
Mn adn\iration pour la. conduite du 
peuplE~ ,zrt?c, et ~CVl 'r.oral qu trou,·fl . 
son expr~~p;ion danR le :elèr-~mn•,. ..-lu 
Roi de GrèCP au Rni le Jra'lc;.. Bre­
tagne. La courageu~e }h t.oJ :t • peu-

l'objet de• éloge de toute la Press~. 
LP «Times• trouv ... une explication 

prolrahle de la nouvelle a~rres•lon de 
l'axp da.ns l'échec de la. campagne aé­
r!enne si vantée de Goering contre la 
Grande-Bretagne. 

Il é~rit: Au cours des dernières 
gpmainP~. l'ttnneoml a 1·echerchcr sang 
re pM A a tti rPr de plus en plus de 
,·lctlm~• <lan .• IP conflit. Cela a été 
1• s'gne marquant de la politique de 
l'axe. Et Il ajoute que le• rc•pon~a.­
hilllés rte l'exten-iQn de la guerre oont 
a.usst claires ct indlscutées aujour-
d'hu i 'lu'elloes l'étalent au dernier 
printemps. Les activité" de la diplo­
matie nazie en Espagne et en France. 
ne sont qu'une pa.rtie du même plan. 
C'e•t l'axe qui cherche dés••pêrem­
menl par n'impnrlf' quPI moy•n à. 
étendre 1~ RUerre RUr tout le conti­
nent européen, et peul-ètre au delà.. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

PARIS A BIEN 
CHANGE 

Madrid. M. CS.S. • Al Abram •). -Le 
correspondant. à Paris du journal «Ya> 
~crit : < Paris a bien t"11ang~. On voit 
aujourd'hui do• files cJ., personne~ gre· 
l(litante• faire la ~11e11e de,ant ries l1011ll· 
fjllt'5 ~ moitiP vide en maugrPanl il ( 'aU<:;e 
de• l'fo'<trirtion• Pl en se platgnaot riu 
manq<l' <lf chauffagP. T_.a températurP 
P!'l tombée Jusqu 'i1 3o a.u -de<:sous de zé­
ro. 

A part ePia. la pripulation rroit dif­
hclieorPnt un mot de ce qu'impriment 
flf'R jOIJrJHJ Il X ) . 

NOUVfLLES CONTRADICTOIRES 
credi, l'infanterie 1laJienne, protégée 

S QUE SE PASSE--T-IL 
A VION 

le 15 août 1940 de,·ant le port de Tinos: lA> ministère de la 1-r.trine commun.lqJ 
que cet a.ote fut accompli par un aou.s-marin italien. Le~ détails de l'enquête q 
~ abouti à la. constata.tioil Incontestable que le sous-mari" était tta.Jicn • 
les suivants: 

1) Immédiatement après le torpillage, l'état-major g~néral de la Marine 
dispo•ant pas de pièces â. convie ion pour véritler J'identité du sou~-marln, 
c!da. de rechercher les morceaux de~ torpilles explo•ées I'JUI, e•péra.lt-on. ro 
nlra.lent de• données permettant de constater la. provenance des t orpille8. 

2) Une Commission fut Immédiatement constituée par ordre du minis 
sous la présidence d'un amiral et avec de• officiers supérieur•. tous spéc!a.IIS 
en torpilles, et ofrlciers techniciens. La. Commission fut chargé~ de rccberc~ 
les morceaux de la torpille éclatée et de rédiger un procès-verbal certifiant­
procédure de l' enquête, décrivant en détail Je~ morceaux trou.\'éo. 

3l Effectivement la Commission procéda le lendemain à de, rerh•rches 
nutleu•es dans les endroits où s 'étalent produite~ l!'s explo•ions des torpt 
en ullllsant dea scaphandriers. Elle retira un grand nombre de morcea 
grand• at pallto qui turent décrits. 

4) Des morceaux trouvés appa.rliennent a. deux torptlle• dlfférente•. l' 
de 45crus. et l'autre de 53cm~. de d;amèlr.e 11 faut Ici no tet que eur la plu , 
dea pièces deo torpilles reçolvent toujours à J'usine rte fabrication, le numé. 
matricule de la. torpille et les marques dlstmctlv~s de IlOT' orlgrne. 

5) Alnst on a abou.tl à la conclu~lon que CP~ torpille~ av a l•nt été, toutes 1 
deux, fabriquées par des usines Italiennes et qne celle de 45cma. était du t 
Italien 109 avec numéro matricule 11529 et la torpille 53cms. était du type 
avec le numéro matricule 15650. 

6) Sur les photographies publiées par l'état-major, on dlstln;:ue "'lr 
points marqués d'une croix quelques-unes de~ Inscriptions en italien des mqr 
ceaux repêchés. ainsi que les Iluméros matricules trouvé~. On lit par exempl 
<Unione Tiro Vert> (timon! verticali) pompelta T 109-11529. 

7) Il est certain qu.e le• torpilles ct-des,us mentionnée" ne furent ~ 
vendues par des usines Italiennes à. Uil Etat étranger étant donné que la. dé• 
couverte da cet Etal sur la base du numéro matricule d"R torpilles eut été t~ 
facile. D'autre part, il faut tenir comme absolument carta.\n qu.e les soue 
marino italiens étaient munis des type" de torpilles décrites cl-dessus. 

81 Ce qui précède constitu• la preuve incontc~ta.ble que le croiseur cHellé:t> 
fut coulé par des torpilles Italiennes, lancées par un 80W!-mariil Italien. 

Ce fait ne fut pas révélé ju~qu'icl officiellement pour des ra.lsons d'oppor• 
tumté politique qui n·exl•lent certes plus maintenant. 

Comn1entaires grecs 
Athènes, 30 {Agence d'Athènes). - Les journaux publient des photos dS!' 

fragments de la torpille ltahenne qui coula le croiseur cHellé U>s numérO$ 
du matricule et les inscriplloils en italien éta.bllsoent incontestablement l'idenl 
t<té des auteurs du torpJIJage. 

Les journaux parlent de la trame odieuge ourdie par l'Halle. rappellent 1f.;e. 
communiqués de l'Agence Stefani par lesquels les Italiens niaient leur part~. 
patlon au crime et prétendaient que le •Hellb était torpillé par des Angl 
Dan• toute la Grèce il n'y eul alors qu'un cr cLes Italien•·· mals si la Grè,ji, 
alors 88 taisait officiellement pour des raisons d'opportumté politique, le m~g:; 
ment de parler est maintenant venu. Elle accuse à snn tour mais avec 
preuves irréfutables à l'appui. Il s'agit d 'un crime doublement lê.che par 
manière et Jea conditlons dans lesquelles Il fut accomph. 

Le journal •El•tia parle des tentatives comiques de l'ennemi afin de ju.s 
fier des choses injuslifiables et prése.,ter l'a~re••lon Jâ.che et tnhuma.m~ COilt 
la Grèce comme la protection de l'indépendance gr~cque. La coilsclence b 
ma.ine qui exiAte dails le mond• malgré la tentative de la hri>Pr sous la bo 
de la violence, possède d~Jà la conception par!alte de lA. 11ouve1Je aff,ure gt 
que. créée, depuJe a.va.nt-hier. Atnsi le .monde t~ut entiPr, dt~posé de sour 
11vec mépri• dev!I.Ilt les "u.bterfuges cymques de l agresseur, salt en ce mome 
que la. Grèce fut victime de la macbinallon la -plus odieuse et la. plus Injus­
tifiable. 

A TRAVERS UNE TEMPETE DE NEIG 

: î;:nËJ~d~~~;::::I~~o~~~1:~!~~!~~ l AME-RICAINS POUR LA 
,, parons de nos ennemis Jl. 

Allemands et llaliens. M. Davies le 

EN FRANCE? 
!.ondres, 30 (S.S. Al Mlsrl ). - On 

apprend de source allemanda autorisée 
que les pourparler• entre MM. Hitler 
et La va.!. d'une part, el M. Hitler et 
le maréchal Pétatn, d'autt·e part, ont 
abouti à la conclusion d'un accord dé­
finitif "ur lequel seront basées t\ l'a­
venir les relations franco-allemandes. 

espa11no!e du Rio·de ·Oro. La. proxtmité da 
Rto-de·Oro avec le Maroc français donne 
beaucoup de sens à. cette infonnahon. 

Les avions britannique 
bombardent les centre. 

vitaux du R~ieh 
prou v~ par quelques références aux 1 

methodPs d'Hitler, de Goebbels et de 
Grazinni. n'hésilent pas à avoir re­
cours aux ~·grands men.sonqesn, oux 
fal>:ificcrtion••· aux truquages . aux mys­
tifications. 

En voici un exemple typique et as· 
sez amusant. Le maréché:rl Craziani. 
avançant en territoire égyptien, avait 
parfaitement le droit d'annoncer com­
m<' il lo lit qu'il avait déjà couvert 
60 des 260 millas qui séparent la 
lrontiè~e libyenne d'Alexandrie. Sou 
communiqué devait naiurellement 
avoir un succès temporaire auprès de 
ceux dont •l'arilhmétique valait mieux 
• que la stratégie ~. Mais, en présen­
tant ainsi l'événamenl. le m,aréchal 
ré~f'>n .. ait une grosse déception aux 
gens qui colculaient qu'il devait être 
à celle vitesse en quatre jours à Ale­
xandri,•! 

• En revanche. nous Anglais. sou-
• ligile M. Davies, IlOUs avions par­
" laitement le droit de dire que le 
• maréchal G~aziani avait tout simple-
• ment ajouté soixante milln de ligneR 
• dést>rtiques empoisonnantes à soa 
• t!ifficultés de lransport déjà considé-
• rables 1 », 

La manii>re de procPd"r saut~ aux 
yeux. Celle du chef ilalien apparait 
simpliste, enfantine. Elle vise à l'effet 
immédiat sans souci de la réalité des 
faits. Et elle ne peut guère durer. Car 
on ne lait pas la guerre avec des 
mensonges. observe justement le con­
férPncier. « Lora de la lutte finale, 
• lorsque le moment es1 venu de vain-
• crl':t ou de mourir. il importe souve· 
• rainement qut:- la nation et ses for-

c~s armé-eH aient confiance dans ln 
'" parole dP. leur gouvernement n. A 
""t éc;rard, do J'avis de M. Da vies. et 
tout homme de bonne loi lui donnera 
rai~on. il n'y a pas de meilleur "pro~ 
paqan<list» que M. Winston Churchill 
qui affronte les événements sans jo· 
maiR chercher à dissimuler ou à en 
allé nu PT la gTavité, ce qui donne une 
autorit.; incontestable à sa parole. 

).L. 

(LIRE lA SUITf. ~N P.\G~ (, 1 
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UNE MY TERIEUSE 
ATTAQUE 

CONTRE GIBRALTAR 
r;·htA..t.tr·, :in (ReutPr) . UnP mv;;·; .• 

1 '1 f>U~E.I' RtrnquP ('nntre de~ nav i ~~'~ à 
G lhrRltar {'~l :;~ ignA.I/>e par le~ l•rfo .. i~ 
t~ • na,·aJes Ici dan, un comrn•Jn><JJé 
qLi déchtre ce qui suit : 

Ce matin, une tl'ntative lnfrucbeu­
a t"'l .: fa a J:;ar Ùt:.3 uulctErs · ' ~ la 

m&rine lt all nn e en \ ' H e de torpiliH il e• 
na \ Ir s eau port à , ai ae d un ... 'l ..r ,, 
<.. f· 1 l 'tH:• tîllJJl ll t' a f a t ._. p l•l , ÏO 'l 
~ 1 1 f r, •' d ll ) •"1 f ~ • Ill' lo i !.'"•'1 dt • oJ, .. 

~ ~ r • n t> l'lil l ' " s' P.!=:t êchouE-e .::;ur lt? 
le t r tQh e espagnol . 

GRAND_E -BRETAGNE 
nns!!lfl, :li, it l' lt(f'l' l . - La (~l'lliHIP·Rl'PIRg'IIP Il dPttlHllrl~ l'HU· 

lnrs<'llit•rt dP ni•Ji;tH"iPr RI •·c 1P< fa ltrir·allls- am~rirnin~ en I'UP d'obte­
nir 12.·00 aPrnpi::~HPS supplementaire~. et le Pré:;oident Roos~ve\t a. 
riPIU::lJHiri au l'r >nrities Hnarrl d ' examiner cette demanrlP a1·ec benu­
t·nup rie ~) 111pathi6. 

Celle llOlli'PIP a Plr rrl'f•léf' it"i hif'r soir pnr le l'ni~iMnt au 
!'Oiln; d ' une ullo<'lltiou rarlioùiffusfle. 

CP~ d f' tll~lHI<'s porfrmtJ!. les CCllllllHIIH!Ps at'turllrs d ' ::ll'ions lllili­
l'lin·~ il ;!fi.OfiO, dit 11, Pt JI SPI'a 11PCf'•snirP riP prncf'odpr Îl l'in.~lalla­
finll rJp llOil\P lr·s tJsiltPs. unn•· fJIIP le pl'Psrnt. prngrllrrtlllP. pnur les 
l•:lHlS · l ' ni~ f't 1::1 (;ranrl e -Brel::Jgne IIP ~llf[ Jl<ll' in i P!'J'Oillpll. 

Lr Prrsidrnl ~ d r cla ni : " 'ou~ snrulll<'s dr'cirlf-1< il RlfPindrr- rme 
··~q•Al'ité dP prnrltJr·tinn clr> :-,o.noo nrrnpAJtrs JHtr an aux Etato:; L 11is, 
rt nnus <;onmt r o:; e ntr~in ciP f~ire cle r;jpidr" prng-rPs l'Pl'" 111 n'ali­
s;dinn dP ce hut. " Lr Préo:;ident Hnnsnr l t a n>nlf.O qn 'en I'P~<pace 
dr rlh lllllls, la prndur·tirm de nwtrurs d'al'inll~ 'flUX Etnts-( nis li\vait 
altg'lllPlltr rlr :.'(() p1111r CPllf. 

" LP" \ngl;lis "• dil-i!, " rPrni yrnt un flnt iltJ111Pt't'OillJ11l ri'::J.éro­
(ll ;l]] r• s. \pr~s imis J.l-~<'"' r!P llBiitzkriP!l" rllln" leo:; air", 1<~ puissauce 
"'' h Hn.' a ; .\ir Fn1TP est. plu" g-1 Hl>rie fJUe lor•que l'altaque a com­
nwrlt ' !'r. 1 r>•·i r-st dr't r• 1 parti e au\ u c hlll <; p ffP rl u P< a u:-.. Etal~ -nni:o. .. , 
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L.e Roi George VI visitant les tro upea françarse 8 

De la même source, on apprend que 
J'Eopagne est d'accord avec les deux 
PutsBR..nces de l'o:axe:. pour la recons­
truction de l'Europe. 

Mussolini réclame sa part 
Londres, 30 (S.S. <Al M~ri>). - On 

apprend de source neutre que M. Hit­
ler a lnformé M. Mussolini qu'il ne 
signera aucun accord avec le gouver­
nement de Vichy avant de le mettre 
au courant du projet. 

La. part du butin qui revient à Mus­
solini comprend. Cil dehors de Nice, la. 
Sa.Yoie, peul-étre toute la zone des Al­
pes du sud, la Tunis'•· '" majeure par­
tie de l'AI!:él'Îe et la participation au 
gouvernement deo colonies françaises. 

Londres, 30. - (B.O.P.). - Les 
conditions atmosphériques dans 
lesqueles fut ~fft:ctur le raid d'hier 
soir contre Berlin, étaiPnt parhru­
lièrement. mau,·aises. Cne temp~te 
de neige faisait rage pendant les 
derniers 160 kilomètres du \'Ol 
avant la capitale et aux dessus de 
Berlin rPtte tempête del'int plus 
terrihle encore. 

... mais Vichy dément 
·Wa•hinl!tnn, :lll. IS.S . Al Abram). 

- L'•mhR&.;ade rie France déclare que 
le g"OII\'ernemen• de \-ich.,- n·a pas fait 
cie coorPs~ ions territonalrs ~ l'Allemagne 
et a refusé à !• Allemagne l'usage 
dr~ brts~s :"lrat~giquPs fran ~;_·Rt~es. Le$ 
bruit• relatrfs h des OPI(Octalions de parx 
sont 61111~ rond Pmf'nt. 

M. Laval à Paris 
Vi c hy. 30 !S S. cAl Ahram ). - M. 

Laval est re,·enu hier à Pari8 pour 
y rnnt inu Qr Fies nPgociations. 

La question du Maroc 

Marlnd. :JO. (S .• '. Al Abram) . -Tl 
esl difficile h F!ùler, rroit ·on ici, de 
clonner ~Rtl...,ractlon aux n·,·enthcahons 
e•ra"nole• < flf' le ,\l • r·or rend•nl qu'il 
né~nc le il\P(• le mnrrchal rr t~in. Sur !P~ 
Antre-~ JYllnl f=' en tii~rnt\~lo n. d ~emble 
quP 1•& Fr•n~ai~ •o•~nt inflexrbles. 
~hdnd. ~n cS.S. Al Ahr•m ). - Le 

1/Cnera t Varela, rmni tl'e de la Guerre, 
-. ·r, l rend ·t au Cap ,lnhl . .l•ns ln colonie 

Le général Weygand 
Vicl1y, 30 (S.S. cAl Ahram >). -Aprèa 

\lne vl~ite il Bamukn et Gao, le gené­
l'AI ·weygand a. atterri hier à Dakar 
où Il a. éÜ rrçu par Jeo autorités civi­
les et militaires Après avoir déposé 
llllP g-er he ~tu pi rd du Monument aux 
Mort•, il a reçu des représenta.nts des 
corps constitués et les notables indl­
gènes. 

La flotte française 
Zudch, 30 (N.E.B. l. - Le !a.lt 

qu'Hitler tient davantage à s'assurer 
c.> qui rcstP de la flotte française plu­
tM qu'à n'importe laquelle dè ses au­
tre• demandes au gouvernement de 
Vichv est souligno dans des Informa­
tions de bonne source parvenues !cl. 

Hitlet· salt que, prl\'é de puissance 
na,·ale, Il ne peut nourrir le moindre 
eH,oir d ·accomplir son Invasion de 

la Grande-Brela gne. 
Çe hrt précisément la perspective 

de voir Hitler s'emparer de la flotte 
!rança;se qui amena le gouvernement 
britannique à recourir à une action 
drastique et désa.gréahle contre cette 
!lotte à Oran el à Dakar, a.prè~ avoir 
pr·ésPnté à ses commandants le~ de­
mandes suivantes qui furent reje­
tée~: 

Jl Continuer la lutte. 
21 Se diri~rer avec de.• équipages ré­

duits vers un po1·t britannique. 
31 Se diriger avec des équ!pagcs ré­

duits vers les Indes ocddrntales où 
le<~: navtres !ranc;:ai~ pourra.ient ~tre 
d~mil:tarisés pour la durée des hos­
tilité•. 

4) Sa.horder les nR vi re•. 

l nt- es~adr~ 
américahte 
se rendrait 

à la 1\fartinique 
W'ashlng ton. 30 ( ReuiPrl . - Le Coln­

n Pl J(no.\: , ~ C' r rPhlire A b:t MarmP, a 
rl rrlln~ ~ u jnurd · hu\ d 'i ndii'Juer 1~ des­
t ination df' cinf'j r.IC>~trnycr~ américains. 
d ix-sept bomhardters el un navire af­
fec té au service des htdra.vions, qui 
ont quitté Keh West avec des ordres 
cachetés. 

On Ja l qs~ entendre que les vals geaux 
vo · t p t=ut-e tr · ~:- st: J't: Ih.it ~ A b . Martini­
que Fra.nçal .se, où: le s ài verg tnces a 'o ­
T·I r,1nn ~ entré' Je.- J)~rr .!9 n~ Pt lê~ sd­
,., r~Hi r · ~ ·~ d1 1 g-uuv t·rnP.m e n f d f" \ p;c 1 \ ' 

r' rt t pr ,.. q'lliP . A FO.o;;urc-t -on, atteint Jeùr 
point culminant. 

Le pilote du p1·~mier appa rPil 
qui atteigniL la ville put cepen­
rlanl, grâce à des fu.~Pe? lunnneuses, 
repérer son ObJectif, des 
usines élect!'lques. Pendant Je vo­
yage, les pilotes. duret~l, pendan.t 
tt.l moment, se fler umquement a 
leurs instruments, de bo1:d, tant la 
l'isibilité était rendue Impossible 
par la neige. 

Le deuxième appareil eut l;t~ins 
de chance que l'aytre .. Po~r enter 
la tempête de ne1ge, Il pnt .de la 
hauteur mais s'aperçut bientôt 
que cel~ etait pire,. en raison du 
ginage. A une alutude de 1.000 
mètres, la température était e~co­
re de 2 degrés au-dessous de zero. 
Plus tard, l'avion passa par un 

SOUS-PRESSE 
Londres, :31. (Renter). - L'in-

quiétude de l ' Italie •. a propos ·1~ 
l ' accord que Herr H1t!er r. ch>'rcli c 
de conclure avec le gou1·ernement 
ùe Vichv se reflète cl<~iremeut 
dnns uuè' deprlchf' tra11~mi~e hif'r 
d(· 8Prlin à l'agence télr.;raphique 
,, ffi c iPlle italieunr>. 

l.a d <' pPc lle l:ti~~P Pnt.•ndrP •]li<' 
1~ '· H a liPllS r)lll ohj<>rtP :nr>c <;llf' 

L "~ H un acco r<l. : r~ n ,· o . allr>mand 
oui pli1erait l ' ItaliL: de!" frmtl' d" 
i~1 Yictoire en échange ti'une aide 
française contre la Grnndc-Breta­
fne. 

1.::~ ci.Sptlc:he reprorJuis::mt rlP~ 
d· ·claratinn~ rlf' snnn··· ;tllemnnrl l' 
:rttfnri <<' r . dit •tll':~u r nrJJ·s de!> PlJ­
I•r l iPll~ (jllC' lfr•T Tli t l.• r a r u~ . 
;nrc l. Lcn·ai et le 'll '• r érhal p , ._ 
t a in ... n o n ~eulelll"ll( ;uwun acrord 
dt'fini• if n'e~t inte n ·enll, mais au· 
(' !ln problème spécial n'a été m~me 
discuté». 

Le mn"srtc:e ajoute IJllfi\ les con­
' e r s~ll c 15 c.nt u n iqnrm<: n t pvrt ·' 
<;'. r , 1<> pl a n Q'é n é r a l cPl ,fil an r,",!<' 
1111 lu Fr d ' H .. t· d, ... j, l i• wr •l t ..., l• 

p • I l' t>l I l' rlrt• Pl lf tt JII•' ' Il , t J:t " UilC 
de la lictolre de l'A x eu, 

terrible barrage antl aérien, qul1 
bien qu'il m lui fit aucun mal, l')e 
manquait pa~ d ' MrP impre~swn­
nant, d 'autant plus que le hruit de 
la grêle martelant l'appareil res­
semblait à des centames de balles 
de mitrailleuses. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

S.A.I. la Princesse 
FA WZIA o~IRAN 
reçoit le Grand Cordon 
de l'Ordre de Khorchid 

On apprenaJt hier soir au ca.lre 
que S.M.I. le Cha.hinchah de 1 Iran, 
désireux de donner à. S.A.I. la PrJ!n­
cesse Fawzia une nouv• li<> marque 
ae l'affec tion que rll'puis !<On at rll'ée 
Il n'a cessé <JP lui t ém o i;;nr>r ct pour 
mat·quer sa joie ~ la su it 1 •la la r.als­
.sa.nce dP la pctJir> Pnnre~ .,.~ avait 
décerné à. Son Al tc e Im;:>~ci th' !P. 
Grand Cordon de l'Ordre de Khour­
chid. 

Cet Ordre n'est dé~ · ·rr.~ ou 'aJ• 
clames de la Famille Roya le. r 
qu 1cl seule I'Impératr!~ 1~> portait. 

La FJmtrM' Ef/ .1/J> Iif nn e ] ~ n• ft 
~ .A r la Pt lfl ('PSS F a w :.o: l s , 
ri'~ \fons ct s~s homm tg 3 r esr ac­
tueux. 
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LA BOURSE EGYPTIENNE 
Z4, ru e Gelat. B. P. 465. LE CA I RE 
Ttf~IJIIOIIf'3 D i r e c 1 i o n: ~0145 

nedn.~t.ion t::.l J 49000 (lO Ji rrael) 
1\dtmarslrt'hon) • 

Pre J'ri' l• ., 

SOCIÜÉ ORIENTALE OE PUBLICITE CS.A.E.> 

fmprm•·n•· ri• lu 

SOCIElE ORIENTALE DE PUBLICITÉ C s.A.E.) 
m. c r t-:.;o.;J 

ll. Y A 25 ANS 

L'AU RE GUERRE ... 

011 lisni( rla/l,t ,-[ri /lut/l'SC Cr/!Jll· 
i 1111•·, tlu 31 wtolu~ 11/t:;: 

+ Lo11<irr8. ~ \1 \~fl'lllh anrail 
lt s~P I'JllPJdtP •fi d cn·r~pl Ill I'P· 

Jll[ll t' prt lt tl UlliP a1 \llt ( .dhÎIII'l 

e cous'ilULJ' un t Jl•il'•'l ri•· :; "l'· 

re. 

• ]';>ri~ - l Il !'Ull!l+lll~l+!'ll' a!l· 
liOllCC 'fUt dt Clhu. \ cdt,JIP"' 
1)!1' cf•••· 11 1 .1'(''1. !-.1)!' h~ fJ'111lf df• 11.\1 

toi~ ... ·nus 8\ ul'' .;. ecu u 1111 1 1 ,,~ 
gr~>.' thil~ lt• hn• d ' I.L lJ:J<'hC 
grù<'l' u une lultl' " l<t grenade. 

+ Ln11dn·s. - ~ir 1·111 llatnillon, 
f'nnl!n.lltd:•nt di·~ fnn·r~ des nnr­
dnnf'lll"':-o, :1 acll't·~::-'\ 1111 hnnn\ Hlll 
lltP>,3gl' d'Adirux :, ~l'~ lrnupe~. Le 
gf>twra 1 llamillntt '1 t'lé J·cntplncé 
par ~Ir C. C . .\lnnrne. 

+ Pclrn~r~rl - 1 nr rlo\pPch e dP. 
llH+'arPst annonrP que des nwnifc•s. 
(llfini!S illlf't'\'Cil lllltll'>-fP~ 1111[ C!111S· 
1 annueut 1 ic:1 à Bw·a rr~l. J.rs 
rhc·f,. du l';nti in'rrrl'lltionni;;tc 
(Jill rlrntall(l<' 1111" anrli•'IICP au Hni. 

UNE EXPEDITION AU P OL.E 

Cinq canards rie Barbarie, fali­
•·t:és de la civilisalion, comme le ur 
ncm le faisait prévoir. ont quitté le 
parc de \\'artforcl, où il coul<ü"nt 
• '•ns 1 oislvelé des joms heureux, 
pour tenter l'av~nturc ct s'envo:cr 
<i<!ns la <Lrt!cllon dH Nord. 1 

L'exode des canards v. rs le Suc! 
·( 1 ~.nt si g11e de froi<l, il faut espérer 
<iUe ce départ nous annonce cc que 
l"s métcorolo.::·islc:> arp~ll:nt une 
'a vue de dn.lcur. 

Acceptons-en l'augure. 

L..A 

La Cour 

S.M. le Roi a daigné faire don au 
Cluh royal de chasse d'un superbe 

' 1 adio-gramophon~. 
Les ministères 

~ 

ET 

Cette mise au point fut donnée à 
la suite d'une dépêche de l'" United 
Press " qui elisait que Nacllàat pa­
cha avait examiné av~c le sect'étalre 
d'Etat au Foreign Office l'ensemble 
" la situation à la suite de l'agres­
sion italienne contre la Grèce. 

On apprend d'Istanbul que le ma. 
jor Bonncr Fellers. nouvel attaché 
militaire à la léga,tion des Etaie­
Unis au Cait-e. a pris le train à des• 
tination d~ I'Egypte où il est attendu 
dans quelques jours. 

'LA . Bà U RSE EG YPT I EN N E 

··"i• ...... :•"•:-"-i•'-•:·~·-..:·•·=· ...... !·""*:• .... : ....... ,-
~ ... 
t. LA FETE DE ~ 

UNE 1\JAISOr 
s·E • .,:..,OND E ~ . 

La ville t BAin~ ~ 1 .~ 
~ ~ A GAl\IAL 

UNION FRANÇAISE 
DES SOLDATS DE 

LA GRANDE GUERRE 
~ -o- •!• -~·--~ ~ (/1•· 111111'1' tl'll11rli1111 cl'.tlt·.rruulricl 

S.Em. le Cheikh Mouetapha. el ~ .l t·o,·,·a.•iuu tl•· la file tl•· ·:· Un mort et plusieurs blessès 
Ma.raghJ, reateur de l 'Azhar a fait •:• JJainun, f,•s ntltlli(lisll'aliolls t + ___ _ ].,•s lltt·tuln·rs "" la ,·oluuif' fran-
hier son damier sermon du Rama. t ffOIII't','.'lr!"~la_l~s d~<imr11/ ou · .r. l nc_lllai:ou ole~~u·lP, .Le rue El c:<~i,_.,. tl'.\ll'~atldril' Pt de l'Cllit•l.l 
è.an. l . . ~. JOllld 11111 ;uu! IHC tle /11 • Borg a (;;lln.d•a, :; l'crnula hler lllil· françai~,. d··~ ~oldal~ de la !{t'ali· 

Le sermon , fut rad10d1ffu.sé. ~ ll'llli(ll - cl_ rllrJII!''l'OIIl l'Cl!· •!• 1 1111 ,;ut· ~r·s habilauts. d1• 1-{llPrr·t• sont iulorllH'~ !Jill' la 
. l •:• rlrr!/1, SrtttU'tit el ,lilltlll/11'/tc. !. La lltlll\+'li'· iut. iiiiiJIJ;d 1 ~lcntr•nt l'<'l't'll!IIIIÏI' dt• !tL """""''""lratimt 

Donations t. 1t 111·1 !JI'"I'"'' n·•·c1Jilum1, ',1 11u1·~~ ~ 1 • . lJHIItllliqu,~e :·1 la 1,rig:ul,. t_'Oitr<~· d··· Jo'ra111;ai~ ltJIJrl>< l'"'"' la JHI· 

1

.1. 11'11 ( elllf7./ll flll Jill at~ ( }( (• • lt·t·,. 'o llll." lieu le dilll<lltl'ht• :J 110· 
"' · 1 1 1 ' l' · 'If ·;;, le de~ JHJill]lil'r,._: ct :\ 1'.\~stslunce ' 

Les élèves de récole secondaire de y n•'. J.rs 11!1'111 H/~ ',. a •nm.1 '' .r. PuhliljU•· ,111 i dt•pt~t:herPHt sur 1,,. \t'llilll~ pruchaiu. \ t'Ptil' "'·ca,.inu, 
K bbeh C fait n don de PT 150 ••· J lmtalt• f,, Pn•>~rf,• nl d11 ( tJII· l ('flllllllt' rhuquP al!lll'l', da11· 1111 sen­
à 
01~Assist:cie Pu~llque du Cai;·e à !.. st•ii. et l~s IIIÏ;tislrrs, lrs Ill!·';. lio•t~x dl'S ···quipe~ IIP sr·t:oun< p•ntr ti 111 e 11 t "'' rt''-' JH't:l unaJJillH' à 1 t'· 

l'occasion de la. fête du Baïram. t ··it•ns lllinisll't's, Ir.• JIOr/r.mcn- ·~ rr::Ircr les lucutatres des <.lcculll· gant dr: n1orl~, t!IIP 111css~ se!:a 
'; foirrs {rS COI'/IS I'(JIIS(I(UeS, /1• •'• )JI~.· . cé·l;hi'P~ :t !) lll'lii'~S :JO a\l CllllPllt'· 

S.l<::. Hassan S<t bry po.cha, prési­
r.~nt du Cons~fl, a reçu hier au pR­
Iais d ~ la Prësiclencc : LL. EE. HIIS· 
~ei:J Siny p3cha. ministre ries Tra· 
vau" Publics; Dr. Al,y pacha Ibra­

N UV ELLES LOCALES 
~· ,

1
·nr}'s 'rlit•lottlflliqur r·t ro11suloi- ~ ~lalheurcti~~·Jurnt, 011 .~t:;:nale un rr latin, sur les t0 11 1hrs deR 1010lrlats 

~ •1• Ir.~ llf/11111/r.~ st•mnl rrrus •:• lltnrl rt pltt~ll'tlr:-; hlessr.. d,;.cét!Ps~'• .\ IP:o<anrlrie : à 1tl hrurrs 
: tf,;,.~ /.'ordre prél'll fllll' le l'l'li· t Lr ParquPt r:nquNe !'"11 1' ëtn!Jiir J:i, une ,.i!'.l\c aura lirtl att rintf' 
•:· lncolr. f ln< l'<'spnn~ahtlJtrs. licrf' l"' cstnnl: a JO heure. ;'lO ::111 t coLa nnuru l~(f'fl'li;trtllrn 1'1'1;· ·~ ------------ cimelièt'P\ i~raélite et à lO hrurrs 

--------------------··.------------------- ., !'l' Ill•• ti ,·rl/r. orcnsion tl sn ;.: ~~ a11 rnc~nntnl'nt HIIX morts de IH 
lllln. mtni~trc de l'Hygiène; Loutft A pa rit r du ler 110\'Clllbre, la po· 
ci Saycrl pacha, reet ur de l'Univcr· lice ùc la \'ille elu Caire sera 
E.ité Fouad lel·. ; Mohamerl Ch.arara ch3rgfle, à 1 lli'e LcntpèJrait'e, du 

, r<~cha, sous-secrétaire d'~la.~ au"' nu11ntieu de l'ordre et de la séèu· 
AffairEs Etran;rèn's; Hamd1 bey ritt' publique •lan:-; les régions où 
M3hhouh. ~ous.secr6Lalrc d'Etat à sc trntl\·rnt ries cantps brilannir!UCS 
1 Intérieur; le lcwa. Sir Thomas Rus- ~ aux cn\·irons de la capilalr. 
sel! pach'a, commandant de la Po· .Ju~qu'ici, \;1 JH1licr rég-iouaiP des 
!:ce du Caire ; le Dr. Aly Badnwi localités où sc 11'0\1\Cllt des campe· 
hey. doyen de la Faculté de Dt:oit; lllrllt anglnis a~Sllt'Hit t:ctlc tàclte. 
Fouad Aba:r.a. pacha, directctu· gene- QX n I'CII\'O\ r ;) dru x ~cm a ines 
ral cl~ la Société Ro•yale rl'Agricul- r·cxnn 1 c 11 'de~ nffr0l'; railrs pour 
ture; Bacla\~i Kha.llfa bey, mourlir l.t rd cc lion (\es JH3.l'l ies cuctotnma­
<!P 1-'t Gharbie]1; Bayou mi Nassar · 1 r t 

gèr 11 du pont. El Gamli, " 'or · 
hcy. moudit· d'Assiout; Abdel Salam :Said Pcnrl:utt cc trm ps, la c:om· 
M!l.hmouct ~· moudit· de la :Ménou· 111 i~slon techninuc formée ':\U mi-
itch cl Tal'l'af AH bey. directeur gé- ., 
néral des Chemins de f:r de 1 Etat. tti~tèJ'C tles Communications pnur 

S.E. Hu~<seln Heikal pacha. mJnis­
tre <le l'Insli'uction Publ1que, pas­
~cra les fêtés d" Baïram à Suez. 

•·11qttc'lcr sur les causes de dêsa· 
g t·tlg-:ll.iott du pout terminera ses 
lra\'UUX. 

L'l.\ll'fl l:\ll ~H lE ·ationale a ter· 
miné l'impression du rapport 

a11nurl pn;part'> par lt> 111inlslèl'C de 
J' 111té rirn r ;;ur la sécurité publi­
•lue Ctt Eg,\ pte. 

!'<.E. Ah<l~l Ha mid Soliman par ha. :\ou~ cro~ ons s!noi 1· q u e ce rap· 
Jrinisl re des Finances. a. reçu hier port :,cr a pu hl ié prochaincn tcn l. 
Mollamed Chafik pacha avec qui Il ~-
dJscuté certaines questions touchant jL a été dél'idé de rapatrier les 
le monopole de ta tabrica.tlon de malrlols ~g-qlticll ~;e trou\'ant 
l'alcool. acturiiPment ù 1'0tranger, aux frais 

Le minis~rc d"s Finances procé· du gouYcrnewent. 
dera le 5 novembre proch~in au li- Le lllilli."tl't'l' des .\ ffaircs Etran· 
ra.ge de la loterie du croissant gèrrs 1 ra n:<m<'tlra r é gu 1 i ~ t·Pmeut 
n.ou•ge à la place de SE. le président lctJrs nnu\·el!cs à leurs p_orenls. 
du Consei1 qui s~ra absent clans ses LE ministère de l' l n lruclion l'u­
domames. . hliq\tr \ ir nt de rccevoi r le~ 

Ahdcl Hamlrl . Soltman pach~e~ ouna~;cs clas~i,lues t·nntn tandés en 
reçu hier le Dt. ~1a1Jmoud Ma . \uglrtcrrc pn11r ~rs écoles. Ces 
bèy qui l'a ':emcrcl~ d'avoir acccJ:i:e 011\Tag_f'S :<rront retlli~ aux élè\'CS 
cie pr6sidet· au tlra"e de la lote! , .,nprè6 la fètc de Jlairnm. 

•:•. •:• •:• on :llli!OIJ('C C]IIC le granit 6g,l'plÏCI1 
sera uti lis!• da us t:l'l'l ai 11 cs en· ~ K Mahmoucl )raltmi cl Kcissy ·r N treprisr~ des Ports ct Phares. 

pacha, min istre d~ la De cnse a- Le mit ti t're de" CoHJI1 t ~ttnicttlions 
lionale, a vis:té hier le~ ateliers 
c•·entrctlrn etes armes à I'Abbassieh. a cou,;Jn un nc<'nnl avec unr llO· 
Il fut reçu par le lewa Ibrahim AtaJ. cio;ll; pour la fnul'llilurc du granit 
!ah paella. chef d'état-major général n(~,·c~Ra ire iL t:C8 cntrcpr·ises. 
ck l'armée ; le miralaï Mohamed 
Yousri bey d d'autres officiers. 

Le ministre a visité le service des 
16paratlons d'autos et de camions de 
l'armée. ainsi que le set'Vice de t'abri ­
ca,tion de p;ècca nécessai res à la ré­
r~·ration dea mot·urs. etc. 

La visite du ministre dura deux 

L '.\D~l l :'oilS'l'H.\Tl 0:\' des Posl rs 
réclnJttc l'nngtncntalinn du 

rTrdit Jli'PIU po·ur l'cxp,;dilion cltt 
couJ'rter ~g~ pliett tlestiur ù l'ri r au ­
ger, Cil raison de la majora lion des 
la rirs de lra11sport. 

Les Po:lrs prnposcnt de porl rot 

Le gou,ernrment aYait commaw 
d6 à l'cttangei' des stochs 

d'e11grais. 

••• • 1 '" \ V 1 S ll'J3cr PottP. HosPlte. ~ lrr(P il i'S 1111/.WfllfflllS SCS 1/lql • ,•, ~-

•:• le ur .~ soltlwils. ~ 1 L'union f_rti~ appel aux mcmhrP~ 
' ·:· dr la cololl.ie et de l'Pnion et plus 
.::,.,..~·!·~-!>~·:·~·=·~·:·~-:· ~·:-~·:· ~·:~·:·<! Les Blahlis·<em~nts Orosdi Bacl_c pa l'licttlih'Mnc"t an x rtamrs ct 

~la .is ces stocks 11e .-;ont pas eu" 
cnre fllThé:; . P flr ron~éqneul. l'al· 
tenfio11 drs autor ités -<e to u rne 
\·rr~ l'cncouragP n• rnt rle l'industrie 
(.] .. ~ eugrais IOCilUX \CilJ r ais orga· 
niques)·. 

Eutre"temp ·, Je m i11istè r c des 
l<'Jilanl'es étudicn1. lrs rapports 
délt\i ll és et pn'c is -;ur '''s 11tnr ks 
,l'eng rais sr l t'OUYant su t' le mar· 
clJt', ra]J]lO r l pr<'pn rrs par le mi­
tti 5tèr û de l'Agri c ul tu r e. 

L'armée anglaise 
dépense en Egypte 
plus de 20 millions 

de livres par an 
Oh vient d ' annoncer que durant Je 

mois ete septembre 1940, les dépenses 
de l'armée bri trum ique en E gypte se 
n.ontcnt à L.E. 1.725.000, soit plus 
dP 20 mi1lions par an. 

NOUVELLES 
ECONOMIQUES 

Les stocks d e papier 

Le r:on:«l'il !<IIJl<'rlcnl' de l'nppro­
visionnemrnt rlrn1it ~e rtlt111ir hier 
ROHR la prr"idrncr de S.E. le lili· 
11 islre des F inn ll<'rs lll:l is ln n'u· 
ninu a été renvoyée jusqtt'après les 
Wc s. 

:\oug cro~·nns sfi\'Oir qne le Con­
;ril rli~ctllcrn notan,mcnt la. ques­
tion du papier . 

I l ser:1 mis nn courant rtrs stncks 
rie papier Pxistanls à l'heure nclucl­
le ~\Ir le ma rché ln ca 1 ct envisage. 
ra l'importation de nou\caux sto· 
cl\ s. 

L ' exportation du sucre 

On 5ait qu~ les antori!r\5 olll rté· 
c lin r l'off r e fnite pnr !'atl:lrhé com­
m e rcial rle Frnn!'c nu Caii'P. qui 
propo~nit lill lrnc t'ntr<' J'Eg_\·pte j 
d la S"ric. Tl s·agi~snit d'cxpor- l 

Ceci n 'inclue pas l'argent dépensé ter en S.nic du sucl'!' Pl d'en impor-~ 
par la Clotte britannique n i par la tet· des pommes-de·l!'l'l'e· 
H..A.F. Il ne comprehd pas non plus 
!es sommes dél.:Joursées par tc gou· l 'a r aileurs, nous apprenons que 
vern ement b ri tanh!que pour l'achat :S. I ~. A IJdcl Hantid :Soliman pa­
du coton qu i pourra ien t s 'élever à 30 cha, lltinistre des Fitt:llll't's, s'est 
m ill ions de llvres . 1 cnll'cle n u JongueHJilt de ln que;;. 

Pa t· conséquen t on voit que l'ar. lwn de l'exportation du sucre avec 
mée b ritannique seule dépense en 1 S. E. ~Ioha 111cd Chaiik paella. 
E:gypte des sommes tt'ès importan · , Chuf ik p nch a m it le 111inislrc nu 
tes qui aident à fou l'nir du travail cnuraut des qu"ntités de sucre con­
à des milliers d'Egypt iens . sontllH;e UlliiUCi lcntent ct <.ltt slnck 

qui dépnssc les beso ins de la con­
sommation locale. 

I l y a en effet peu de gens en 
EgJypte. depuis le plus grand indus­
triel jusqu 'au p ius petit m ar-chand 
ambulant, qui n 'aient profité de la 

y.rospérité qui a suivi l'arr ivée des 
forees britanniques. 

Le ciment à Alexandtie 

Nou:; BOUS SOlllllleS tléjiL fait 
]' •c]!u tl'uue nit:lllltC dét:i.;iun de la 

~;·z· "'""'· .,. ·=>· ,. -;:;;-:o.: .. ;::;-z. ""''"''"'""'""'"""'"-"· """·z -;::;.z" ,. ·=· ·cz· "-"· "'=·e:!·Z· ·"'1:1 ,\1 til lÜ: i pa 1 ile d '.A 1 c x a 11 d ne, <.l' a. u g · 

c.nt le grano plaisir de pr6s~nll'r a nux flcmoi. clliPs, pour qn'cn cc j011r 
lrur honorabl> clientèl-e musulmane r1 11 8011 ,·enir,' Ir~ tomhes dr nn. h~­
leurs voeux les meilleurs à l'occa- ros soient richement ornées f't fieu­
sion des fêtes de Baïram. rie;; 1.[ ;,llr C(llllplr sur tous po111· 

L~s Grands Magasins Benzion 
a.visent leur fidèle clientèle que tous 
leurs magasins seront fermés ven· 
dredi 1er novcmhre, à l'occasion du 
Baïram, eL lui présentent leurs meil · 
leurs voeux. 

répondre noml.l'cux iL celte picu!'.C 
iudtation. 

LTnion !'On!l.Hilc que dan lf's 
rircons!llll rs aofttcllcs, celle piPtl· 
sc cérémonie rc':l'ête un carnrlrrr. 
tout spi·cial, tant par le nomhre et 
le rPcneillcmrnt rl rs as~;i~t!1nts 
qne par Ja décoration des lomhrs. 

' heures. 11' nr1lit llllllllrl ;\ 40.000 li\'J'C8, L e 1 : 
nlini~lèrr. des COill llltllticalions sou­
Jnrltrn ln quc1<finn ü l'appréciation 

LES VISITES 
AU COURS 
DES FETES 

Ju ealr t· sem;illlcutCIL~ les abri:; et 
refuges contre Il':; ntid:s uéJ·icn~, 

- D+ablc 1 tl 5'est placé encore un• 1 
fo1~ de trnvcrs , dans la caisse! 

,. .......................................... . 
., 

VEN!E 

ACHAT 

de 

MICROSCOPES! 
de seconde mam a de bonnes conditions 1 

CHE.Z 

The National Hospita l Supply Co. ' 
e . RUE. KENISSA · E.L • Gut:.O+ OA 1 

(P" {t'Jrt• ''~ln Nottom1l IJ,,,J. J 

TH~phoo~ 4.~0~11 1 ••• C \ 1 U J: 1 

••• lllal.llal•l l .l. ll 118a l l ............ lill Il 

L Homme du mond:: 
./e tlùtingue pdr ./a 
tenue et par Je.r 

.l?t?\~A~\tS t>t~\~\\t 
100 TYPO ... .. P.l10 
~oo , ......... , 1S 

100 Etec!raRelref , 15 

200 .. " " 25 
100 !.ITHOfripartirJ, 25 
100 Taille-douce 
allee plaque(àparlirJ, 55 

~PR. é.PAP. WE INSTEIN 
,...., - ---(TKE STAR C . 
1 .. I'Vt,.."'l'l. r; t 

l t l'l d l' J • .! pur ce•1' 

Le Conseil Rllpérleur de 1' Approvi­
sionnement qui devait s~ réunir hier 
g renvové son meeting jusqu'après 
ies fètes cl~ Baïram. 

Le corps diplomatique 

:::U•,, Hassan Nachaat pacha, am­
bassadeur d'Egypte à Londres. a 
1 rndu visitr a.vanl-hler à Lord Ha· 
!.fax au Forci-~ Office. 
Suivant le correspondant <le l'" Ah­

ram" à Lonclr0s, la visit~ était per· 
f onnelle et ne s~ rapportait pas à la l 
:; tuation actuelle. 

dtt ndni Ière des Fi••~nccs. 

U:\ rappOJ'l u étr p ré•p:t r P. trnitunl 
dr la rénrganisution rlu rlr 

pu rlrtnrnt dr I'Iurlu;;l r ic cp li rc l ~­
\'r• col llll l(l 011 Je sai~ elu lllillistè rc J 

du LOil11llPl'CC. : 
Crtlr t'l•ot·g:•nisafinl! St'nl (nitr dr 1 

trllr sorte qur Je Mpill'leiJlclll pUis , 
. r t;ll'llllrr s011 rhalltp d'aelion et t 
rrtu:llir pllli'i fat:ilcl!lcnt ses cnga 
griJH'nt:-;. · . . . 

Lr pr•ljrl ;;rr;l rtudtc pal' les au 
l•ll'il,.,,., t'nntpétcnles après le cougé 
d~ Jlairam. 

l ' tir• ro n/uui P plu si r 11 rs f ois : 
(l'llfPII(/ i /'1' l'l' li( q liP l'Ml ,<f' 

l'l'lldr risi(P tl /' occnsiOH (/rs 
anwd,•s ft'lrs. 

rellr rmt11u nr a Plé dé l ois.~rc 
''rs rl crnit;rrs onn é,•s en Ruro· l:· 
fi C ~/ Ci l A l/l ériq1t P, m a is Pl! i 
Orirlll, 11alrir dr l a ]lo li lcssr, : 
1'/ /r o .w r_r.éru ri l'aut o, tl /' é- 1: 
'c1'1 1·ir ilr; r t ri /'rtr im 1. ~i 

t'l' eu coustruisant un c:ertaitl 
Hll litl trc en <.li YCJ:s noints d' Alexa.u· 
.Jrie llL ùc la haulleur. . 

1 
l'a ·sa ut t!u projet ù sa réalisa 

tiun, la i\lunic:Jpalilé s'est <J us~itùt 

!m i e ('IL roppo r t a\'ec dh·ers eu· 
li'P]Jl'CilCUI'S <!. l'erfCt de t< .. JltlllCILCCI' 

1 les tra\"tux de cunstructiuu ùes 
1 l•\JIIYt'aux ulnis publics. 

~l.ail;, les a<.ljudicalaircs ùe ces 
tra\'uux u'vut pas euc:ure pu c11 
ctJntnteuccr l'c:-.écuUtlll. en ratson 
cie la pénurie, ùc rintent. 

Or , le cil!lcnl acluelll'llll'nt em-
plo\·é clans l'industrie elu bàti-

POLICE ET TRIBUNAl!X 
('erloiues ]lf'I'SO /III ol i l és Ml/ •: 

ill!lt1 'fli C, surt ou t d a 11s l es ron. 
tlilio u s nrlur ll es, il ro Tai/ 
lltit• u ~· é/i tni l1 P1' lrs ri.• il rs el 

1 : lrs ?'C 111pl oN r fW I' l 'l' li i'O i de 

lllP;It, rst, en g rau d e Jl}l rtie, de 
fah ricntiun locale. on nwuque ~·~ 
.\lrxandrie, CCIT!Inte au~~i lu haus­
~;e de on prix, .·out doue injus· 
ti riés. 

:\u,.si, les entr·ep t·r•tC\II'S inll:· 

1 

rcs~é~. ll'accnrd et :;uu(PIIIIS par 

------------·----------------- , rortrs de sou lwif.ç Pl drs rr r-
1 li: .H'tllrll / s rw.T ins li lu t io u " r/ 1• 

la ~l11nicipn lll&, Yiennenl·ils tl'a· 
d ressrr une rrquèle it S .K le' ~Ol! · 
\·•'I' IH'IIr, :<ollil'itant loon intcnell-Drame à l'asile d'aliénés 

.\ U l'IIIII':S d'Uilt' diSJlll(l', lill JICII­

SÎtJI!IIll 11'0 de J'astle d'.\hllas~Ja 
[!'!IJIJ'd, llt:ll'di, 1111 dl' SI'S (':IIII:IJ'aJil'~ 
a\·r· 1· u11r l•:ll'l't' tudalliqur•. Cr d!'r· 
11iP I' fui "rii'l.,'lllt'llf IJif's;.p t'1 la 
tt\[, l'l lll<~llnll +Jit+'lqurs Jtdlllll!'s 
pltls (llrd dl'~ SJIII~s tl lill!' héutor· 
ra;<io· t·t'·l ,··llr;tle. . . 

J,'itll'Îth 111 fnt pn!'l1• a ln. !'Ill!· 
11 :~i>;~atlt:t· do 1 'arqorl dl! (.;Jit'C. 

Pickpockets 
1 11 ofli!-l••t'·ll\ '.tl+'!ll :•ppn':hro!trLt 

1111 pio·lqJJIJ'I\J'I l"'itdalll qu'il "'' oli_o,; 
i"•sait :1 lui +'11 ' +·\'J'I' """ poorldJ•Iltl 
1••. J., • tll:ilf:tilf'llt' [ul t'll!ldtlll Ull 
J,istlt !11· l'Jo:ï.IJJ'kirlt. I.'PIIIJilt11+' n'•. 
yr'•la qtt'il ;-;':1gissn it d'till rél'id i· 
vi ste 

\ ·ll t'•liopnlis, till n·clisll' pal'l' illl 
il lll'l'lll'llrl' J<' R;tt' d'lill!' tl"111r Pli· 

rnpt' l'IIIIP qni cirrttlnit ntr l hra­
ltitJJ . \·rl's ~ lt+'lll'"~< du ~till'. . . 

Lr pkl;pnc l;l'l Ill' ptt! rire anf'i•· 
~ttr IP cltattt(J. l.a pnliet~ Ir rccltct·" 
cltr. 

U n contumace p r is à son 

pro p r e JeU 
\n co11ni d'tntc· lout•néf' tl in!;­

pPf'tiou dntts les r11rs elu CDirr, le 
('0111. ,\ ]tJilCd ,\ IJdel H_ahntall, 
rhcf du llurcan cl('s in\'rs!J~altolls 
nimill•·'lc·s. apcrr:nl p~IJ· lwsat'd 1111 
iutlhidu lJUi prrnait ln fuite il son 
"ppi'Pt'hC pour cltl'l'clicr rf.'fnge 
dntts un abri ! 

cèt incident intnq;na l'nf[it'ier. 
11 ;-,lla à ln ~uilr dr l'inconnu rt 
Je pria df' l'nrt'OillJHlp;nrr :'Ill g-~ll· 
l'l' l'llot'at nit il fut SOlllll'is it 1111 l1l· 
tClT('~ntnir·c. ,. . _. 

L'rnrptt'l<' rt'l'<'l•l q11c 1 ttl<h\ trlu 

Riche vente publique 

0 Iman ohe 3 novem bre à 10 h . 
llrau mnhili Pr fr:lllf:ai5, Jh rr~. 

tnhll';!ltX dr• lttaill'f'!'l, ar~rnlrrir 
a rgrnl. rri~tallrrir, por('rlu inr. la· 
pir, dt'll\ Rlnlurtt .. s pnr :\fnuklttar. 
npparl+'nlf'llf t]p '\. 1'] ~[olri IH'\, 
:,!.">, ;t\PIIUf' tlP i\~1\i!JIII•h, :'1 Tll'lill· 
}'•llÎ...:. pri•s t'illl-'ltll Hf•.\\ \ i..:.if •• sn­
HII'di 11•'1lHJIJCir-z (';daln;.!IIC' :1 F. 
\n·;Jt h•·. :1. r+IC ~Uillllilll j~Clt:lta, 
J'Pl n. j j~,S~J. 

<·11 <Jll<'!<llnll rl<~ l l 1111 cont 111 nacc 
<'olldatlllle a drnx <•Ils de tJ'<l\OUX 
fon.:<·s. Jl fut illtlltPdiat!'!llellt une 
tc. 

Les s tupéfian ts 

L'officier dl's itl\estig;•linus cri-1 
lliÎII<'II~ d11 ki"tll d' ~luu~!;v tt \·ail 
:JJ'I'f•lé till uutaldc l'tl JHI>o~J-:'1!\lllu 1 
<l'till!' eerl;dn~ 'Jil:tlllitc tlc llart:o 
ti+lltl',.,, 

J)I'ÎPrë rrt'l'llllltcllt en juslit:e, le 1 
tt•tlnlllc en tjtle.~lioli vient cl'èlre 
t:nndllllllll' a li 11 1o1s de priso n ~t.Vct: 1 
l t'Il\ ail Ct Ù. Lille UIIIC!Icle Ùc L._E 
~Jilti. 1 •:4. ·:· ·:· 

,\tl ki~111 dt· llaiJ el C!t:tria, , ... 
t'lllr•lie;.; f11l. ll'llll\C c:n PIJfSessioJl i 
de :;lupl>fiaJtl;; e tuues il. lOO li\'l'cs.l 

il s';tgi:; :tit d'un r(•cidi\·i::;tc 
n 1 u lit d<'Jil. de coudttlltllé à l'cm- 1 
Jli'I~UllllCIIIeiiL lJUlll' lr:tfit.: de Ùl'O· 
gue~. 

O n r e cher che ttn 

fonctionnaire 

Depuis quelt!IIC~ juuts, 011 a 
perdu toute traœ d · uu chef de scr· 
\ 1c:e au luilll!:ilèrc de l'Instruction 
Pu iJI iLl uc. li He e rend pus à ::;un 
bun•a u et :sa famille n'a aucune 
IIUIIVCJie Ùe lUi. 

Le gou\·ernorut <.lu Caire a trans­
ulis suu sigtlJ.Ietucnt à lous les 
!, i~11ts. Eu utètnc temps, des re· 
cherches ~tHil effectuées en \'UC de 
le rclruu\er. 

Une affaire de moeurs 
L 11 Jtllt<~hle d'lle :iopvlls a\ail éte 

arrèlé prèventi\ etllent pour réJJOU· 
llrr d ' lill dt'liL de . moeurs. 

.\ l'i,.Hte dl' l'in:.;truction du l'ar. 
IJII<'I, Ir 11ni<Îhle e11 tlllrstiun Iut re· 
la:-.P. ~11115 ruuli11t1 dr L.E. ~~ - Quaut. 
~~ l" \il'linll', rlle fut soumise a 
l'c~alltelt du wt"·tle,~in lrgi:tc. 

Voleurs d'autos 1 

.\l. ~1ousla[a cl Cl1arii i"tt)rma 
la police tL\lJdinp du YOI de 5a 
\'lliturc prh•1e portaut le JIUtnéro 
GfJD~ - Ut li' 1 itnousi 11c de l'oui rur 
JIJJirp - qni ,··tait gari'<' prè.~ de 
':t Jll:tisnll, Jill' 1•:1 Fal:1ki. 

•:4, •!• •!• 
i.f' tn·opri,·i.lil'f' dP noire f'llll[ri•­

,,. "~J•I.iiiX•>, Cil. l'ltilip T" .' lnr, Îll· 
[nrtna ,;g;d,.llJt 111 Li p11lit'" d'.\hdi" 
llC de lu ùi't•ariltuu ùe sa \uÎluJe. 

t /ticn {o i"anre rn lllllle l e (:?·oi,ç­
sont Houoe, Tr•s flliS ii !CS ]IO J!II· 
foires, c/r . 

U11 opprl. ria11s rr u n s n él f 
JllliJiié d ons 1o 711·rssr. Il rs t 
siyné Jllll' dr.~ Jlrr.l111mal i lrs 
OIISSi rmi ii PII/I'S ft iiR 8. 7·:. f hr · 
rif So1n·y ]101'/)((, Olll'irn mrm ­
/,·r t/(( fo ll .l'ri / dr n è(fP II rr, 
{,\'IIIOi/ ,<;,•rl/o!f Jll /1'1111, ll llf i PII 
,,.,,_.;drll/ tin roiiSI'i1, A l)(/('/ 
/o'tt flo l! J" r /1 i0. j)(IC /L(( , Ol lt'Ïe ll 
Prt•mirr, elr.. 

nonr, ]111111' Nllr mmrr on "~ 
ron/enlt•rrt d 'n ii'Oifrl' des ra1·· 
/t•,, tir .~UII IIfl i ls JJIII' /o ]JO.IIr 

- I'Oillroh·l'llll' ll( ri rr qui n rt'' 
tlil, ln cn u / IIIII P dr 1'rn1•oi tirs 
I'Orfrs JI((/' /o JIOS(r ll't'S( flOS 

n/111/i~ - r f / ' 1111 J'PI'.\'1'1'11 1111r 

'lllfl/t• n rit' .\' Ol'lll'rPS dr !Jirn­
fai.wnr·r. 

tioJt dan. l':q•lanissl'mcnt t!e lr•trs 
di ffieullt'•s. Il s lui +l rm:wdcnt, llll· 

tn mmrnt, dr ~·cn~ployer aupn\~ 
des outoril•.1 ~ rompéff>nt>•s elu Cai­
re à l'ef f0! tl'aTi mentPr le umrché 
;l ll'xand rin en cime11t. 

AUX CHEMINS BE FER 
--oo-

L'emploi d e s tourteaux 

comme ca1·b ura n t 

Les essais effectués p:ll' les ser­
Yiées culltpétent. de l'ndtninistra­
liun rie: C:hrn.Lins dl' l•'n nnt l'r'\'rlé 

1 l'r[firac ilé de~ tourtrnux de gr:1ine 
de coton .c11 tant que cnrhtn·:ntl. 

l'our chanffcr les lnc<lllltili\'r~. 
1 il ~t(lfit de faire le mél;mg<' sui-· 

. .. " .. " . .... "" " . . .. . · --" .. •:t 'a ut: J tonne rlc tuurtcnux ct 1/2 

M L F • lfltlllf' dr• rltnrhOII. l 'ar COII:<l'IJtiClll, ission aïque rançm:;e ]!'>; stoCk~ ÙC Charbon SCl'Ont t'<.:LlrtU· 
Ill isr". 

Collège Fran-çais du Caire Lî~g~·ptinn Stnte l1:tilw:ns ntt· 
rn I>P;;oi n tic 10.000 t.nuncs rlc> tollr­
(NIIIX .. rusqu'ci, elle en a conutnwtlé 

L ist e des élèves a.yant été reçus !!.)·000 tonues. 
a u baccalauréat égyptien - parue 
général e - session 1940 : 

Ed mond Ohouehan i, Ismaïl Helm!, 
A lbert Chemlob, Elliazar Satama. 
Haïm Saadia, Haïm Ohet'ez. David 
Lévy, Zald Mllés. Saad Ra.dwan, 
Saivator Akriehe, Sélim Menasehé, 
Charles Douek, Dia El Din Moussa­
wi. Ka.mat Nassèr, Lucien Haddad. 
Mohamèd Sarki, Mahmoucl El Kadt, 
Mourad Harar!. Nesslm Sclalom, 
Haroun Setton. J oseph Yedid. 

Nouvelles postales 

Le1s mandats-poste 

à des.tination de Ceylan 

Il a "'té décidé d'ucc~pter. à partiT 
'"' lei' novembl'r 1940. ll~s m~ndat.~· 
rostc il dPRlinatlon de Ceylan pour 
tJ ansrni~sion par avion moyennant 
un~ s• ntaxe aérienne rte 50 millièmes 
r ar n anda.t en sus ùes taxes or<.li· 
nau e . 

Le tra nspor t 

des marc h andis es 

S.E. le ministrr cl<'s Colltmunir:'l· 
tions n signr hiPr l'nnrlt' C11!lcer­
nant la mnjornlinn dP1< t;trif:; +le 
transport. ries mH rc·llntl!lisrR r 11fnr. 
nH''IMnl ,·, la r!P<·ision pril'c par le 
Cnn~eiJ llc Cabinl't. 
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LE RENDEZ-VOUS des FAMI LLES 
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FOIE D' OIE ET CARNATZ I 
Orjrunrrs l't <lin~r!l 

comhinéq :\ r.T. 10 ,.t 1l' 
P RI X SP ECIAUX 
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S E AH C E S PAR J 0 UR 2 5 i>fll .'\: u•:s l 'LACES 
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INAUGURATION SENSATIONNELLE 
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ONF SERIE· PATISSERIE 

AKY 
TAKIS & MILTIADIS AGIOSTRATITlS 

37, rue Soliman Pacha, près du Cinéma ME],l'RO 
\' ous t•imu lf·e.= fiOÛt~•· 

.• 
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l" Pour la femme 
1 NOS DERNIÈRES. NOUVELLES LOCALES ] 

La p<!ur de::; rides 

- VOU>! deVI tt'Z fli.IJ e Ull a!'tlCI à 
ce sujet, out vou,. ft• ,ft•vl tt:,;, al,solu­
n ent, a oit sondatn cçl homme en 
donnant un t'o!tp "'' poing >111r ma 
taule. 

.J aJ rouit) 11n 1 ega1 d inqu1ct ver" 
le vuse a lon,; toi 4U1 se IJal:~.nt;ait 
•'ans sun •·qu1hltr • lllsta.ble. 

llE1 I?ORCEM.ENT DE 
L~OBSCURCISSEMENT 

1\fJ CAIRE Oui vou.· dt·vtlcz. " dit encore 
-. homme \·uus n~ pouvez vous 
ih . .:gJncl clunUu:n une t\~nltllC St! n~·nd 
r•d1cule :..vee celle pdu· constante -----------------·------------------
de vieilli•·. J :\ll!ls ~Oilllllf'< <'11 llll'SIHC' d'au-

Alot.· j ai p nJ;. i Laure p0\11 u.voir .,.,, ... , ... till l' lt·< alllnritp;; rOlllpt'·-
~~..~sts!t' à son rév"d 1 lt'III•'s ""t d .. ,.,d,. dl' rrnf<HTt>l' 

::>a p1enuèl'<' pcnst!e va toujoms à J'ul.-•·tllt'l"',..'"' ni t111 Caire OPI'"S 
E.on IUitou : lt· ... t•·t''"' dP B:lintnl. 

Re":~.J'tlc. m·a-t-clle ,[lt. 1·eg-a1 tle . . . . 
telLe udt>-là sous les veux. C-ll cer- La d.•r 1s 1" 11 c ' 1111 1"'' lt• llltl dlllllllll-

' • l.n11 tbt IHIIJJhrt• tfp l't'\ PI'IH 1 p, nes, CP ph au eotn dl• la ho\Jt:.he. ces ' . 1 
che,·eux IJI:J.nt:s 4'" (;<>lllllltmcent... j' "li JI' 1' 11 ''""· "''" mr:-'.1 1~'" "l' \l'· 

_ Tu t:~ drole. Touts les tem- ••. , <'lli!lrP lt·:- nlltn_Jnllllll!slrs d_nnt 
ntcs ont ù•·~~ JHI~:; . • \lê-mt• les cnJ:~.ntll "'' plt:ll•'' Il" S!•r:JJ•'Jt_! !ln~. PPIIJt." 
en onl. On nt• peut <'lltpt'<·itt'r un vi- '' 11 ld•·H nhs<'lll' rt rnf11t. 1 tnl]""'" 
,e..&.gt.• ,ft"'ttt., l'Xpl' ssif ttnn dfl' rt•glt'lllt'1 1lf' .'111'. 1111 J, ....... 

Elle a hOCht· lJ.tg1qu<'nlt'lll la tL•te. ljlll•l" ûllt:••n•· . IHn!lt:!'l! , hl:_u~!'ltr 
• ·on. d'e ..ta l inditfPI<'nlt', Son 1•a.~ Ill' dt•\ ra t'Il'" \lSihlt> 't 1 1':\lt'l'lt'lll' 
état trop d(·st'l<pl-1<· ]',Ile ('~l allee J!,., app:tlltntr•Jd> 'l dr·,., l!l.!!.!a­
ttu iJUl<':tll, e!lt> est Je\'<nUt> l'e>:<prit " 111 "· 
toujonr>~ uhséd.: J>~l Ct•ltt• ht~e. La. f. 1•s :•wtol il•· ,.,ftlllf'llt qur- rlflll' 

maJL'\llt' J>:.tlllC de !W.~ IOI~IIS sont ),t si!ll;tlillll :tdllt·!ft•, l.t• (.ain• P'-'! 
(Onsat'r~s Il l'ln. titllt de l.>èaultl, à 

lUi" 'Î 1· trop l't'hil 'Pt Pt lltl'i~ 
1 .• lllaHSl:'IISI'. 11 <if>.~ :..ppare!ls !'OI11j)li l'allt!t.til d:tJts lïnltlèl. dt•s halti 

qu<-;:· table de totlette resst'nJble à l.lltl" '1 11 ~ 1·· uhl:ll·K-•H!Iu ""il pl11s 
tm cùlll tle laho1 :~.lotn• llne en• mc 11 .-\"lll"•.'ll\. 
p.u.ut-elle"! 1'oul de suitt>, t!llc tlo!l l>'•ll•'" Pt tJ,•p, Ir< antoi!IO!dlis-
1 ~xpt\!illlèlllt·J'. ft·' qui lll"t'lllll'lll drs lihrll!·~ avcr. 

pro.; ...... , e1·hnux. ])p~ ~~'flllpe. rl'$1. ... 
grnl~ porta11t dP ln ""ill!lll'f hl~nP 
CÎJ'('Uirnt chlll~ ),,~ rur•s ,,t nh""t'lll' 

l'iSSl'll!l·llf rf'llllf' f:ll"lll ... •g")l'l!ll'll" 

t.tlle ,,.., pltuJ·p~ qui 'llll'tlt•llt liJ'e 
lt!lllit'l'e trnp ltrtll:tn!l' 

l li•s :lfll'fs )l's ft1 1r-,, Ir 111111\'f'::lll 

lPglt' 1 1l~"llf (111 ~·p qui CflllCPI'IH' I'P­
(l:Jir~Jg-p lfp~ )'lPS ~t df>S IUai~OII~ 
>'1'1"1\ appliqnti. 

Les sirènes 
.\n l'Olt!'' dl' l'l'J'lain,·~ rlrs rlPr· 

l it ii•! es n lt>1 t••s dPs sirimt·~ fo~tr•­
linJt!li·n 11! mal !'IIIPltllnt !t• hn11f 

1 

df' fin d'niPr\r illnrs qu'il fallait 
Jl,fliJTIIPI' \:1 JlliJIIll:!lillll (jllÏl ~- a-

l \.lit rlallg"PI' ntt vit'P ,-p,.,n. 
Or. l•fllll' PviiPt' 1:~ rf·pt'•tition 1lr 

('(•,; Pl J'f'(( J'S fpJ'f 1'111111 1 l'li SI'~. i 1 :t 
"If· dr.,.idf~ de cllnrgflr :111 Ïll~r.uit•nJ' 
dt• I'Pn!rl'fir:t ,jps sil'l'>nt>s tln Cain>. 

r:" flllwtinltJHJirr \ is1trrn qlloti­
dif'llJh tlll'ltl Inn. lrs ·•!•!•Hr~>il-: d,.,_ 
sPI'\:tnl ln capitnlr Pt ~~·rn I'P'IIllll· 
"nhlr 'r lr-nr ],on ro••··ti•llti!Pillf'HL En so<:H'té. elle me fa•t 1 etfetll"llls pltan·s -"' '"i••lll •lr,.,ser d•·~ 

a un .sphinx. Elle ne nt j;~mals pout' -~----------------"!"'!----~-----'""!!!!!~ ne pas rid"r sa p ·au. 
Fn jour, j<' l'ai suJ'pJ·ise devant son 

n;irOll' : 
- Que fais-tu Lu. ur~'! 

- J t·ss:..,·~ J~ rit~ sa.n.!:! plisser 
mon \'t!:!:l);e . 

..\lai.· ,.'e~;t horriblù . T11 ~ ar­
tiftc• ·lit!. On d.ll'lltl un•• poup(·e ue 
Cll'C. 

Pas dtl toul RegJ.hle les st:~.rs 
<le Uollvwood. )!;ile~ rient la tête re­
j<.'t&e en a!Til'l'<'o o:n Li~<:OIIVl'Uil 1<:.!:! 
• nts. m:.cis 1<' vis:L.~<' dt·mc.:url' immo­
bile. Vuilà ce qu~ jt• dt>Vl':.Ll :.Ltlt•in­
!t·e, ru·t~ ave«~ la bt>Ut:ht1 t•nt! 'Oll\'CI'-

lè. a\<'C ],.s ,[f'nt~. tl.\ .c l'~:clal <lt>!! 
~·l'tlX lllUl~ n011 }1ol. :.t.V<'C )f'g jUIIf'~ tl 
le dt·ss"u~ d<'!l yenx. 

.\Jais tu llt' J.l~llx combat. re la 
natm~. '1'11 Ils li nsl deptll.'l de lon­
gul's annt- s. :1 tu tnt:l~ f'O t'Xt-cu­
tion t•lll pl :in, tu t l<"n<IJ al! ridicule. 

J • pt•ns<' à tout r"lu tamlis 4Ut.' 
mon m t!Oellktn' !tCht•V<' ainsi sa 
cont'r8sion. 

I•:t ne me puiez pa)! de notre 
te ~ à tt"tP. Suu~ )Jl'tt<':-:ll' qll'élle 
doit v<•tllt-1 sur ~ jt'JJnt·~s~. t:lle ~e 
couchr le v!~:>.ge rollv<'rt ti' un~ c.:r"llll! 
anti-rides qui ps1aly~.- \.O\It t·lun de 
tcndrt>sse en mol. D~ux ru•:~ 1.1!11 ~o:­
m lne,j'u.i l'lmpu•ssiun de ùormn aux 
cotés d'tin<! ùan~t>U!it nmstttu'c. Fi­
gmez-voux qu't•lle !!'esL I:11Jriqut't' un 
loup ue su.lin noir uont l'r•nvorM e~L 
formée d'un•· St'JVlt'll·-èponge unbl· 
bée ù'htllh- nou<ris~:>.nle. C<'ltc huile 
cout sous le ma.~4u ·, t:~.che sa. che 
mise de nuit, k cou~»in et les uraps. 
L<> matin, c'e. l un spect:>.cle bien 
reu réjoui~sanl. Cl oye:r.-11101 .. 

1 \. ~!!!!!._~-!!!! ~ !!!!. ..!!!! !!!! !!!! !!!! !!!! ~ APRES L ' AGRESSION 
r( )J ITALIENNE 

''1 A BOURSE rrvpTJENN[ll ----:l- LU 1 ' [f: Le problème de 
1: DURANT lE BAIRAM l' la conscription 
~~ Par orrirP uuliloire, IPs jour- ~ d II' 
,( /1111/.r doil'l'"' ··~IIÎIII/'1' "'''"''ill' 1• es He enes 
( lfi'J(./' JIIIIIS Il / 01'1'11.\IU/1 i/e fa )J 
~~ ~l;(t• dt• JI IIÏI/1111. ~ d 
1 , l 'ur. """"'''''"'·nt "f:u 8o11r.~P 1 , 'Egypte 

(: /.!f!IJtfll'lllfi'JO Ill' /HLI'fll(/"/1 flll,, /1' l) 
êf l'l'lllfn•tfi / l'l' IIUI'f'/11/ir~ 1'( /t' lJ 

SJ/1/II't/i :! 1/IJI'I'IIIfii'P. F;ffp l't'J)II­

~ ( nul'" ililllflll•·lu· mtrliu .1 110- li 
1( '"'"ùn• 11 1/rumirl' ltuiJilnrl. ~~ 

1: iiii ;;;; .iiii iiii iii' w iiiiCo;OC ... ~ ' ' 

I~ES CAR1"ES 
., .. ................... Ill ................. . . 

••••••••••••••••••• 1 •••••••••••••••••••••• • • 

Comment se t a it !'estimation 

J. ,•s rondit': d'•·stiuwlion ronn6 · 
dttns Ir-:< kisn1: Jlllll!' fi~ror la qll<tn­
titP dt· Jtéll'lllr ur•c!'~,.,Hin• à l'haque 
l<llllillr~ ont C'Pillllll'lll:é IP\Ir adÎ\1-
1<' 

1 

Nou3 avon~ annoncé hier que le 
Présid<'nt du Conseil avaJI reçu S.E. 1 
Str M1ies Lomçson, ambassadeur de 1 
Gronde-B Plagne, S.E M. Capsa['"' 
ministre de Grèce. M. Besly, consetl­
ler légal a l'ambassade de Grande­
Brelag-ne el Abdel Harnid Bodawi pa­
cha, pré<;jdEon: du Contentieux de J'E­
tat. 

Nous croy01.~ savotr que la discus­
sion a ro,tlé autour de la conscnpl!on 1 
des nellènes d'Egyple. 

On ~·attend à ce que le nombre 
deJ "crues en Egr pie varie entre 
12.000 et 15.000 hommes. 

Plurteurs d'en!re euY n'ont pas at­
!endu 1 ordre de recrutement, mat:; dès 
la declaration de quene. · ils se sont 
présentes dans les consulats demon-
ont q porhr c>:>m:o1e ;o]onlat.e~ 

Tan! à Alexandne qu'au Caire les 
consulatE sont sub:nergés de deman­
des é'ltandnt de petsonnes qui veu­
lent ..;91\'ir comme volonta1res. - Que ccmpt•'z-vou. tan.-? 11.1- J.~ 

demandé à mon visitt·m sll!' le sewl 1 J.,.nr appr,.t•iutiun n'a l'''" niall-
de la pmt~. ljll<' totltl'fnis dl' "'"lt'\•'1' dt,:.. plo-

Il e~t posstb•e que pour le moment 
les Legionnatre hellenes soient ap­
pelés g. servir sur place. -- Ptemhe unt' maitre· . ., dans le t•slatinll~ tfp 1:. p:llï tlt·s inl!;l'•·ss<·~. 

P'IIS b~<•f del:~.t. Une m:.till'<'sse ~illl· En ,.rr .. t. l•· cnJJllft\ a fixé, en )(.,._ 
· t1 1"1 nt'•ral. :! litr•·. l"'~' lll'r~ni!IH• t•t JHtr pie qui ulil !sera se. crcnlt~M an - -

ècs quand je ne serai pas là et qui qnillzaillt• 1""11' l•·s f:llllill•·~ '"'""'•· 
n·économisera pus se.: rire11 m St:>' 11 ''"· 
{lans d' nthousiasme t1 aduits p:ir 
J'expression <le son visage. A moins 
que ... d'Ici là. mon sphinx t·onjug(J.I 
ne se décide IL sourire ... 

ZE'l'TE. 

.............................................. 
APPRENEZ 

LES LANGUES 

LA STENO 
LA DACTYLO 

LA COMPTABILITE 
LE COMMERCE 

Chez: 

BER LITZ 
Le Cai re: 165, rue .Emad el Olne 
Alexa ndrie : 11, BI. Znqhloul pacha 

•• • • • • •lrl•a•aa'Jaa . ~••• •·•• " *"' "'• · ·•~·•·•••••••• 

Ai1hi, une fa111ill,~ cowJ•ùSt-t• ,Jt. 
t.:Îllq Jwr ... tHJIJr:-. qui COH ... unatUt· ur·­
di~t:tirt · lllt'lll 1111 ltidttll " 1111 hid1111 
t•f dt•illi jJ;ll '!lliltz:JÎII~ (1, :t :!7 fi­
!II•s l'·( rt'•dllilt• :t .'l• l'Uitfl'ltfl'!' dt• 
IO ltlrrs ! 1 llllllllt' 1111 Ir \lt!l, il \ 

.1 1/tw l 1 t'f"L.:tille dt:"o~f11UjHII·fi•HI tl:111·. 

l',.,, i Il" tl i lill 
1.•• ''"''"''' r~nt1 al d~ pt·lntl•· a 

hi,n pn·•·j,,. q•t•' ]~, i111•'1•·ss<"' 
JWII\1'111 lttfrt· ~WI dt-~ l"l''!llt'•ft" :111 

111111i 1<-n· dt· 1'.\Jtprll\ isilllllll'llll'lll. 
'1 ,. 1\'""i 1 urtsitlr·n·lll qalt' ~t'Ill' ill-

1t•n t tJIIf l'(t• l{''t•:-:. 1. t•X;JJIJI'tl ilt 1 

(',•s n·qllt ,, ~ d,•ltl:tlltle-r:t dtl h·ltljl.'. 

t •1111111• Ir l':ttiuttllt'llll'lll ."'it-1 a .lp­
pliqJu• :'• p:lrltr dt• dt'lll<tlll, f,.r l!w 
\l'tltltl'r·, t'l'!Ltll!l" f,lllll J,. 1'1 qtlf'· 
J'lll!t dt· lll:llllfllt•l dt• l"'ilult•. 

l'•ntr r••l;tblir l'unln· ll•>nual dt· 
t·h~t:-;l'S. Il .... lltir01 d"atJ~IIn Ult•f tiHII.' 

llfll' lailtll' Jll'llf'"l'lillll !H t[IWJtlil•> 
rninÎittlllrt tl.- ftt·lroJ, .. at·rrll·d~c aux 
till-tillon• tlt• l'it:lllll" fauliiiP . 

lmpor·tants 
de • arrivages 

mar(lhandises 
--•a~ 

Entn:-lemps, J'agression contre la f 
G1èce a bolay~ lous les. àiflè~ends ~e 'i 
!JWIJ<' qu1 avat&nl pu 1u:;qu >cJ exts­
'"' enlt" les Hellene~ d'Egypte. L'union 
t: Jo le et de lou tes les parties de 
l'fgypte, organisot.ons et particuliers 
envO!ent 'es dépêc:hes d- :oya!~me a 
M. Metox,,.-

f=---.,=== 

Pour la victoire 
des armes helléniques 
Dimanche prochain, 3 novembre, 

à 10 heures 30 am , à 1 issue ua la 
sainle messe. des prières spéciales 
seront tilles en la ca.thé<kale grec­
que-Ot·UJOdoxe de t. !'<icolas tHam­
l\l.iOUI) pour la vicloi•·c des armes 
b.:l!clllqu ·~. 

l.ks autorité!< ùlplomaliques. con­
snlau ~s cL communales helléniques 
d• meme qu ~ les différentes ot·gani­
sations gteciJues de 1:~. capitale sont 
pnécs d'honot·er ut: leur présence 
telle cètemonie qui sera présidé: par 
S.Gr. le vicaire patriarcal grec-or­
thodox~ au Caire, Mgr. Evangelos, 
évêque de Uabylone. 

A l'issllt! le la cé.iémonie, Sa 
Gr-and ur pt·on<mcet a un discours de 
circon.st.tnce. ·--------

LES RELATIONS 
ECONOMIQUES 

EGYPTO • GRECQUES 
J.p u;\fnl>at1:1111,, r!,'•,·l.u·e :noi1· np 1 •,1 ,,,. 1 1 1 t- 1 J 1 ~ 111 p cn~tlrP lt 
. J f . · tl 1 · • t ~ """"Ill t "' • 

Jl'!s • e Jll!llll' Slliiii'C ;' , :ll tllliJt S· j r, 11.,.,. allt"·[t•r:t d.PIS tilt' <'l'dain" 
\I:tllllll tlt•" !ill!I.'IJI('S J '11'1'1\agt' Il •: lllP~I!I·' le l'O II IIlil'l!'l' l',\leriC\11' dl' 
.c:r.tlltlt• · quaulJle;; Je lllan:handl­
,, • ., l'li Eg-' pte. I'J·g\ f•lr. 

II ... ~NS L ·1~NSI~IGNEMENT 

Li\ ~tlUVELLE ÉCOLE 
DE COMMERCE 
---------------··------- -------

Son programme. - Son organisation. 
La créotion de la nouvelle école de auront 34 leçons réportJes comme 

comm~rce c,Jra pour effet de relever suit -
le niveau de , enseignement commer- Anglais .. ..... ........... 5 leçons 
CIO!. !'ra'1ÇOI5 ., ..... ..... .... 5 

Les etud"s a 1·on 1 un caraclere Trad uchon . ,.. . .. ... • 1 
beauce •p plus pratique que theon· Dactylographie lrançmse 3 
que. On accordera une allenllon par- Dactylographie arabe ... 3 
t.culiere a J'en eignemenl des langue3 En oulre, il y aura de:; cours d'éco-
élrangeres pour familiariser les elè- nomie politique, de géographte econo­
ves avec les travaux couranls des mtque et de comptabilité. 
banques cl des sociétés privées. •;, •!• ·:• 

Cetle école a élé créée, comme l.ln 1 Les élèv<>~< devront acquilter une 
le ~ott. pour résoudre la cn;;e de ~cclarité annu~>lle hxée à LE. 15. Le5 
l'admission à l'Université Fouad 1er livres ~~ les cahiers seront lourms par 
Mats peu de candidals parmi ceux qui Ile mini"tère d" l'instruclion Publique. 
n'ont pas été adm1s se sont presenlés Ln5 ~ours commenceront après le 
a l'école de commerce Juc,qu'ici, la conqé du Bairam. 
ènec!ion de l'école a reçu 185 deman-
o:.e~ d'adm1sûon provenant pour la 
plUpart d'élèves ayant passé avec 
- "<..es les examens du baccalauréat 
é.:;y..-hen. 

::ow !e moment, le ministère de 
l!n:tr'.lt.IÎ~n Pub!1que formera !rois 
closs<.><, Chaque semaine, les élèves 

AU BAilii.F; ... \U 
NATION1\L 

-«>•- -

Trois avocats comparaissent 
en conseil de discipline 

Le Conseil de discipline du Bar ­
t eau Nationa l a siégé,: il y a deu x 
iours. sous la présiden ce de S.E . 
Îl1oust.a.pha Mohameù pacha, prési­
C:en t de la Cour de ca.s~'l.' 1 ).l. pour 
examiner les faits rep.:~cht!~ :l. t rois 
avocats nationaux. 

L audience s'est déro:.~:ép <. huis 
clos. Après avoir entend:.~ ll's "'Téve· 
nus. le Conseil a pris certaines dé­
c:slon.s qui ne seront r endueg publi­
ques qu 'après leur approbation par 
le Conseil de l'Ordre. 

La 
de 

grande affaire 
faux-monnayage 

Le Parquet prépare 
l'acte d' accusatio~l 

L'insu·uction de la fameus~ affa• re 
de faux-monnayeurs diJ'igée par le 
directeur d'école Ahmed Helmi est 
terminée. 

Le substitut du Parquet chargé de 
1 enquête, Mtre Ratli Abdallah , pré­
pare à pré ent l'acte d'a<:cusation et 
la liste des témoins à charge. 

Lacte d'accusa tion sera signifié 
aux prévenus - dont la détention 
a été ma in tenue depu is leur anes­
ta tion - a près la fête de Baïram. 

QUAND CHIEH 
ET CHAT FONT 

BON MÉNAGE 
•.. ou l'histoire d'un 

chien volé 

rn connnerç:n t a,·ait in fnrm~ !il 
pnl1ce de ln pr 1·te d 'un r• h iPII de n1.­
ce auf]ll!'l il trunit hrnur·o11p. 

Après plusieurs jou r~ ri e recher­
dii•S, 1111 a~rnt pan·i11 t :1 rrf rnn­
YC r le cfluichP et à arrt'trr le ,·o­
!W Uj~<ljO.HI .Hilu.rap a.l '.10 '.TO.J[ 

cours d on iulPrrngntoir!' con!l·e 
l'a<'nhnlinn dont on l'nrcnhlll it Pt 
affinua •rue If' chi!'ll Jni apparte­
nu il. 
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hÎf'tl, j':ti llfl it•f!IIIÏII IJlll \HIIS ('(JI I­

rnlltll a'" 
l.'ulfit•it>l' tlt> ~t'l'Vif'!' ·'l'lll]ll'l'. ~n 

dt• faire ,·il•·r IP lt•!ll••in l'li qnr,;tiun 
qni n'dai! ;11dre qn'un .. · cl int. 

l'uunptui p11s! Le d1irn et IP 
rllill Yi\ait·nt l'Il parf>til llCClll'd au 
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LETTRES REÇUES 
Lettre 

3. M. 
ouverte 

l'amiral 
commandant la Force 
française d'Alexandrie 
Notn; Rért(!CfiOll d ' AICXUclldr·rc a 

Hl{'l~ la lei trc suivan te : 
Am iral. 

C ' est un ancien de l'autre ,e:ucrre 
qui se permet de vous écrire. Quand 
je di s ancien , j'exagère peut-être un 
peu , car je n·ai fa it la guerre que de 
1916 à 1918; m3is pour ca use, j 'at­
t endais d'avoir 17 ans r évolus pour 
m ' engager . Au f ront à 17 ans et trots 
mois. blessé de g ue rre, réfor mé dé­
fj n itlf par !a suite, je n 'ai pas eu 
l'honneur comme vous . de ·'coll!men. 
cer•· à servir dans celle-ci. 

Si je dis "comm encer", c'es t pa r ce 
que je pense que vot re rôle n 'es t pa.s 
termin é, à vous Am ira l Comma ndan t 
la. F orce Fra nçaise d' Alexandrie et 
qu'Il vous res te encore b~aucoup à 
faire . 

Dans la triste époque que traverse 
notre P ays. n e ressen tez-vous r ien , 
1~ soir, seul dans votre appartemen t! 
Votre conscien ce que vous dit-elle? 

Cer tes, vous êtes un t r ès bOn sol­
dat; mais un soldat de la Républi· 
que; c ·est à Elle que vous devez vo­
l l"' rang. votre gra le et c'est E lle 
que vous devez s<>utenir . 

Vos a ïeux n 'ont -lis pas com ba ttu 
r. our cette li•berté que le m onde en­
fer nous a enviée ; que faites -vous 
:; ujourd' hui ? N otre pauv re Fra nce 
Républicaine en danger. des dicta­
teu rs ty rans au pouvoi r , et. vous 
Amiral de la Force Française à Al-e­
xan drie. Chef suprême de n euf bel­
l es un ités . vous restez in erte et de 
loin vous assistez à son agonie. Il 
n 'est pas question de trahir quand 
cm désobéit à un mauvais Ch ef . 
Gest à la F rance éternelle d'a bord 
que vous vous devez. à la R épubli­
que ensu ite et à not•·~ Li ber té et 
celle de tout peu ple noble 

J e ne pense pas qu'il vo us répugne 
d e reprendre le com ba t: l'éloge du 
Soldat f rançais n'est plus à faire . 
A lors qu'atten dez-vous ? Que n ot re 
pa ys soit déchique té et que les fa s­
cis tes qui di1·igen t notre républiq ue 
pantela n te a ient livré no colonies 
à notre ennemi ? J e ne peux Je 
croire. 

Vous pourriez peut-être a r guer 
qu'il serait difficile maintena nt à la 
f.otte française de servir à côté de 
la fl otte anglaise; et pourquoi donc? 
Il faut avant tout faire passer les 
sent iments nationa u x au premier 
rr.ng, el les A n.glals on t détendu leut· 
patrimoin e. 

C'est à eu x que nous devrons un 
jour. cela ne fait plus de doute a.u­
;ourd'h ui la restauration de notre 
~hère Fr~nce. C'est à eu x qu ~ nous 
rl~vrons notre liberté; de toutes nos 
forces nous devons souhaiter leur 
1 tctoire, qui sera la n ôtre. C'est à 
nous F rançais qui avons pu h eu reu­
~cment échapJJer au joug de l'i mpé­
rialisme allemant.] de donner J'exem­
l•lt>; il faut tl one qu: toutes les for­
re~ libr es de la France d'Outre-Mer 
sc r egrou pent t·t combattent p our le 
~alnt !le la Répll'bl!qu e et d ~ la li­
berté . 

Ami ral. resterez-vous impassible? ! 
Je vous ai en te ndu parler lors de 

votre visite su r l' une de vos un ités; 
vous pourrie ·: donc persuader ct f<~ire 
comprendre mieux que n 'impo te qtn . 
à vos offici tors ct à vos hommC'I!. qur l 
r s t leur rlevo ir. si vous voul m-.. j'rn 1 
~uis persuadé'. ce que vous dicte vo­
trP conscience 

nu "'Î;.!.ItnJ,j PJJtrc antr~·~ de gran­
dr•" qnanlili'S de <'il<trltllll pour 
l'adJtnni.·tntlion de~ cl"''"i"~ rie 
ft!', flp pt"•lrnl•· rt dl' n•:•t•'·riel potJl' 
t'Pli•· lni·IIH' atl•nilli"lr,tliu••. ;,no 

E11 dfrt. ln Gri't'•' "·t 11n ri,., 
llll'i llr11 r~ t•fiell[s 'li Pd !lP JT:I 11"<'11,., 

dt• I'E:.; ·rtr. l·:n I!J:l:l. !a halnnn 
rnrrllt!r r;· inlc fot}tit. ''" f'l\·rur ,,,. 
I 'E~' pl P. f.r IIIOnlnnt dr• ~''Jl<H'In­
tions a rlt"•rn,.,,fl dl' • n.ono l1n•·' 
r-r;\ iron le r ll ifl'rl' d"" inqtorla-
1 1 tl Il"· 

T.nr!'<qllp le rila! 1·it "~nn nmiu 1• 
chirn. il ~r pri•cipita 1 l'l'' ltti l'( 

nJflllifr,l:l ~'' joir ,·, sa il1:t11ii>rr. 
r:~" rlrùx rnmpfl~nnn~ f;w.;~irut 
l'dfl't dr dl'tl.\ :tnli!' qui 'e I'I'IJ!'t"•JJ-

' trniPnt npr/>s un e lnngue sépara- ' 
lion 

J, m'excuse Amiral de vous tlirro 
cela. 'l'lais m on coeur de Fr•nçats 
sal!me actuellemDn t ; combien som­
me;·nous lei et ai lleu r s sans comp­
ter ceux dl.' France. ot.l ver• ions av c 
pla is ir et fiPrH· la F o• ce F raMça.Jse 
d' o\lexantlril' teprPn•he la lutte ! 

Votre radio esl défaillant! 

du 

"""''' ti•' ""·s •·u int•·. r.o.ooo la­
dJPilt·...: d · !,dr~ pour l'l'l rnh:illa•;t' 
tlt•s Jll'lldl!ll 111!'.111\, 7(1(1(1 t':ti~~··' 
•!.·litt·. l.OOIJ lt.tllls .i'ltnilt• dt• 111>ix 
dt• l'<ll'fl, t;(J ''""''' dt> l'l!lllkllttl( '. 
7 !HJU !dio.· dt• lain(' >!li!l" flllllr l:t 
t.d!t il'atiun dl'• farhllUl'fo('., l'le., ,.,,., .·o fJtttle-t on pu~ de l'Art 

}{~dPCJll ? 
Pourquoi ne diintl·on pas l'Art 

Dt pannj~ur ? 

('foc i rst 1111 ~ignP clr pluo; dP f,t 
du . •rpri,,• •le la na\ •frati"ll en :\lrrli­

trrnln•·•·. 
Un appareil en panne, c'est 
un malade qu'il faut guérir 

Act• t 8t•7 .. \"0U9 d.: 

23. ru .. Soliman Pacha - T~l. 42765 
E amen et vérif C;).ticn gr~tulls 

cie l'appareil 

A\IS 

M. .T~lC'((tll .; M. l~t•ini!!<'h ln!OI mt• 
se. f'li nt·· qn'il ·t ~usp<·ndu ,I~>p!ll:s 
phl~!Ptll'3 mot 1~ •,l't 'leP d' 1·"·~•­
t,on tl t' r!lrton~-1 "rb me •l~nQ leur~ 
\ lt1 in•s Pt Il·~ pl ~VIPnl qu d dPPilne 
<! l>l<'~ t'\ tli'JU tOIIl~ IPSpun. thtlit" 
t>fl\'<'1. q 1> que Ct• sOit du t'ait du 
ma m' ll'n éventuel de cr~ rat tons­
!é!'lame non munis du timbre ftscal 
1equts. 

\ 'oi('i 1:1 lt\pnrliti•n dr~ prir11i 
1 •all~ prurll! tl s <'gl pli!'ll' C'\J•"J'Ih 
c'!. (;r .. ce diii<lll[ t!l::!J · 

t)ll:tni if tl 

r.otnn 
f iliii:II'S 

l'o .tfl:? 

\":Ji l'Il l' 
J..E. 
ll .tll:l 

Ulli 
Puilr dr g-raine 1ie l ('Oilllt 

'f nn trj!"O 
T[J!Irff':JilX 1.~11~ lj :tlfl 
i'hosphate de <'h:wx Gl.l(iO ~:' 0'.1; 
t lig.nntJ. ! .~1~)~ '•.!l t:1 
ni1. 2U:l:' 1~:1.1~1 
Fi·n·~ <~rrhP" ~·~ 1 Olt) 

LP mnut;~nt tnhl dr•- l'xnori:.-
1Întt · ,·"'' pti ••onr..., ·' 'lt•"-frn:tfi.no ,l,l 
!·• Crt·t" t·ll l'l:l'l :1 :tii.'ÎIII 1. E. 
.j'~O.OtJO I.P~ tnJflClllr.tion'l ~'?!~"'· 
t'nt' Wo<){~J t••·r••. 

1 ·"" pnn.•ip:-. ,, · prorh1itq lmpo,·-
1 tt\~ ~(litt : 

l.t• t:tlo.H• lt•~ oli\ ~. 1 hl!il!• rl'o 
!h 1', IP-.. YÎII'-. )l"s tlllllllltl .~. (r~tll);:l 
l!'"~' , ",.j;.... ri'..!tlf'~, ,uicl, n1 i'\i n~, 
secs ct fruits. 

, 

1 '\ alllrri]PIIIPIII, le YO]Pill' ne pnt 
qnr fnirr rlrs lll'f'IJX. Ou11nt. nn 
chif'll, il fut rC'sfitné à ~~n maitre. 

qm Ceux 
des rumeurs 

répandent 
alarmistes 

seront internés 

Nous avons annoncé récemment 
qu •une ordonnancE' militaire a Vll.it t'lé 
s1gnée autorisant les agents de J'or­
dre rt•arrêter les personnes qui ~~­
pannent de rausses nouvelles ou des 
nloffi<'lll'!! :1 lu.nnl~! r~. l'Il vu t' dt• lt•s 
tr.tdllhP rl•'\':tnl lP, llihtln.u-..: milt­
t9tfT', 

Or nou, s.pprenon.s que le eou­
,·ern.,ur mtlJt!i te li m~n.,. J,.,J.t.- "•' 
rrrtlt"J rt·s p<'l'MOnnel! rolllmc !itl~[lec­
te.· l't tlt• les faltt• lntl'!llt'l'. l'l'Cl s:lfl:< 

pt éjud!C' <tU X sanctions que pour­
rai<'nl leur lmpo~ 1 les lnhunaux 
militaires. 

Pas d'orguei l. pa.1 tl' r ancune. ,ur 
cPtte union r ste SlC'rée et luttons 
tous. drapeau fran<;'tis C'n tête. po•r 
anéantir notre enn!'mi et p~m le ré­
tabli.ssem nt de l'Empire Français . 

Veuillez croire, Amkal. 
à l'assurance de mes sen limPnls 

très 1·eRpectueux. 

f'rOYf'7"\'01l 

ÎliHilfH .. f'1'7 11f·J~illlllt• 

(li Il. Il P de' 1 J • 7 
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CIN~MA L 
METROPOLE 
Téléphone %7068 

ACTUELLEMENT 

\Jo fi\t11 
··1 tau\ 

qu ' . tout 
.,oir a. \ 

prl" 

Chaque Jour 
4 représentations: 
10 h. 30 a .m. 
3 h. 15 p .m • 
6 b.30 p.m. 
.!1 b. 30 p.m. 

BRITISH MOVIETONE NEWS arrivées par avion 

............... 11 ••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

A L'OCCASION 
DES FÊTES 

vous présente 

SES VŒUX 
et ses 

, 

NOUV AU E 
D 

, 
HIVER 

Té 1. 49265 - 49266 49267 
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Ci~émas 

Du jeuda 31 oct. au dlm. 10 nov. 

INAUGURATION 
SENSATIONNELLE 

DE·LA SAISON D'HIVER 

Uu 1 uucli 28 au dinul.nche a Nov. 1 

CLAUDETTE 

COLBERT 

Au m ëmo programme: .. 

\ CHUMP AT OXFORD 

3ème SEMAINE 

Ou jeudi 31 oct. au mere. 6 nov. 

BADR lAMA • AMINA RIZIC 
BADRIA RAAFAT 

~~n 
.............................. ...-..-·--
Ciné-Jardir1 
R E G E. N _T". 

Lundl 28 au Jeudi SI Octobre 

• SAMUEL , .. ; .. ,, 

WUTHERING 
HEIGHTS 

·"'·~ MERLE OBERON· LAURENCE 
DAVID NIYEN 

Au m6me programme: 

LOVE ON THE RUN 

Ro X y GARDEN 
·CINEMA 

HÉLIO .. OL.IS ' . 

Du jeudi 31 oct. au sa medi 2 nov. 

avec 
JANE BHYAN 

Du mardi 29 oct. a u lund i 4 nov. 

D 1 A· NA 
OLt lundi 2R oct. au dlm. 3 nov. 

POii<NI E R·E 
SALLE D'HIVER 

Ou lundi 28 oct. au dlm, 3 nov. 

Au même programme: 

WOMAN W ANTED 
R.C. 21286 

Ou mer. 30 oct. au mardi 5 nov. 

FlD~ '~01ESTEA MORRIS 

Au m! me programme: 

BLOCK~HEAIJ>S 

CINEMA 

OPERA 
Tél. 56413 

0<.~ lund i 28 oct, au dlm. 3 nov. 

lL .A~.~o~rge de o1 J .:. que) 

e.ec MAUAI!N 0 II AAA 
e 1 t! ~til 8ANKS 

LA BOURSE EGYPTI ENNE 

Musique 
PREMIER CONCERT 

OF.: L'OR.CHESTRE 
DE CHAMBRE PALESTINIEN 

Ce n'est r1en apprendre à per-

Cinémas 

.ES REPRISES 

AU LUX. - «Th under Afloat» et 
«Black Headu. 

sonne, je ctoi•, que de dire que 1 Encore un lllm de Laurel et 
la partie ta plus l'Omarquable, la 1 Hardy, Ne nous plaignons pa.s. 
plus homogène de l'Orchestre Un tllm de ces deux coméù1en. 
Symphonique de Pwleoti.ne était ct unP garantie cont1·e toute dé- 1 
le cOté eorde•. UOrcheett•e de 1 press•on morale. Il suffit qu'ils 1 
chambre que nous ont envoyé nos paral~•ent sur l'éc1·an pour que 
amis d'outre-Sana! représente donc toute la salle ~olt prise d'un fou­
la qulntesJcnce en quelque sorte rire. Leur expression, leurs ges­
de I'Orcheatre Symphonique. tes, leur allUl'e sont autant de 

Est-Il besoin de dire quel ac­
cueil fut réservé twx musiciens 
palestiniens? L'étonnant groupe oe 
violons, violoncelles, contrebasf{et~ 
qu'Il constitue, dirigé par Michel 

a Taube, rendit av~c une maltrtse 
consommée les quatre pièces du 
programme. 

Le Concerto grosso en ré mineur 
de Haendel, El •pontané, al ela ir, 

'

BI souple, si caractéristique en un 
mot de sa manlèr~. comprenait 
c1nq mouvements dont les deux 
d~rniers surtout, l'allegro et J'al-
legro moderato, furent rendus 
an~c un ~ens des nuances parfait 
11 y " dans l' allegro en particu­
lier un passage au rythme soute­
nu n~tlts e n demi-sourdine, qui 
prend de plus en plus d'ampleur, 
et qui a failli toreer prématuré­
m ent les applaud issements. 

Le Concerto pour quatre violons 
et cordes de VIvaldi, transcrit par 
Bach, est un peu dans la même 
veine et a été en levé avea un joli 
brio. 

VoilA pour la première partie 
du programme. Après la musique 
du XVliième siècle, vlnt le tour 
d'auteurs plus modernes, Debus­
sy et Tchallcowsky. La Danse Sa­
crée et la D a nse Profane, où la 
hnrpe se détache sur le fond lé­
gèrement effacé des cordes, est 
sans doute l'une des pièces les 
plus ravissantes de D ebussy. La 
harpiste de grand talent, :Mm 
Cl,.,ra. Szarva~-Pataki, qui n 'est 
pas une Inconnue pour le public 
égyptien, a perm!~ d'apprécier la 
si douce sonorité d'un Instrument 
qui m6riterait plus de faveur. Le 
programme s'est terminé sur la 

'!;'érénade pour ot·des de T chai· 

liwwskl, pièce un peu facile peut­
ê tre, mais qui n'e,n est pas moins 
agreable. Une valse célèbre y est 
incluse et il est toujours instruc-
t.if d'entendre un orchestre quj 
mérite ce nom intcrpa<étoer une 
valse comme elle doit l'être. 

•gags , n'en pnrlons pas du dia­
legue .. . 

Maas cB!ock-Heads• n'est pré· 
sentê qu'en première partie du 
progra.mme. La direction du ciné­
ma Lux nous offre un second 
film, qui, d'un genre tout A fait 
c:llfférent, n'en est pas moins un 
bon film. 

Celle production a. pour titre 
•Thunder Atloab et pour princi­
paux interprèt.\>s Wallace Beery 
et Chester Morris, qui, dllns leur" 
rOtes respect if. font preu,·e d'un 
grand talent. Il raut voir le film 
pour comprendre la puls•ance du 
sujet, c'e;t pourquol nous nou~ 
limitons à ces quelques ligneR, 
tout en vou" conseillant de ne 
pas râter ce programme ... 

Music-Halls 
Ca si nos- Ca ba rets 

AU KIT-KAT. - Un bel ensem· 
ble. 

Le Kit-K~t continue A r éunir 
un ensemble où l'on est heureux 
de retrouver quelques-uns d e::~ 
m eilleurs "'"pects du mut~ ic- hall. 

Les 2 Rays tiennent la v edet ­
te: leur numho acrobatique plait 
à toue; les connaisseurs, Leurs 
parodies réu•$issent, d'autre pa1·t. 

à. ùéride•· les plu• moroses et 
c'est une vérilable ovation qul 
accueille leur entrée en scène. 

Mlle Kaï8>:a Robb11. a une voix 
dont le tlmbrè exquis et la belle 
ampleu•· lui permettent ùe •·c~­
sa.ycr dans touR le~ genres, avec 
llJt t:gal SUC<'eM. 

Magda. et Johnny enlèvent leur 
numéro avec un e:: ntt·a.ln met·veil­
leux et da.n .C) un mouvement jrrt!-
81stible. 

Yoly et Rodnay confirment les 
solides qualités qu'lis avalent ma­
mfestées le soi r de leurs début•. 

Quant A Mlle Renée Davelly, 
son délicieux répertoire, qu'elle 
Interprète avec tant d'art et de 
délicatesse, continue A rallier tous 

Cinémas 

STUDIO MISR 
Dn lundi 2K Ort. 1111 dlm. S 

1)~ n~IVIIR 
OM KALSOUM 
SOLIMAN NAGUÎB ·ABBAS FARES 
FOUAD CHAF!k ·OMAR WA5ff 

Ou jeudi 31 oot. au mer. 6 nov. 

Telephones: 59917-59918 

Ce film ne 5er.s projeté 
dons aucune .sutre si.lUe du C.:~ire 

ov•nt un déloi de 60 iour~. 

YSEULT. 
les suffrages. o 1• 

Rendons encore hommage à 1 
Terry et Shalley, Ily Pente!<. :Mlle 
Aga, Amina Mohamed, Itsa et 
Emy, Plrry Ginger, Ilona Kornlcn 

lllndi 2B oct ;~u dlm. :'l nov. 

Mutuelle des Employés 
des Banques et 

Administrations 

(18, rue Adly pacha) 

Dimanche 3 novembre 1940 A 
partir de 7 h, p.m. après-mid! 
dansante prolongée avec le con­
cours du Zico's Ba nd. 

et Kiki. 1 
Vole! par ailleurs, le me11u du 

d1ner de ce soir, qui set·a servi, 
comme d'habitude, A partir de 9 
heures: 

Madrilène double en tas8e 
Filets da loup de mer Henriette 

Poulets sauté Fermière 
Tournedos grillé 

Salade laitue 
. <:;lace Kit-Kat 

SPORTS 
·--------------------------------------L'inauguration 
du Gymnase Carali 

l l"ou" apprenons que l'Inaugura­
tion du noU\'eau gymnase Cars!!. 
qui devait avoir lieu demain, a éte 
IPnvoyée au 10 novembre. 

La raison en est que eiuaieur• 
aC"ces!-;oires sont encore à la 
Douane. 

La direction du gymnaHe, sou­
cieuse de pré,enter à •es mem­
bl·es, un club entièrement équl· 
pé, " donc préfért' remettre de 
quelque~ jours cette inauguration. 

On ne saurait lui en vouloir! 

CIN~-JARDIN 

PA RAD I·S 
Ou lundi 28 oct au d!m. 3 nov. 

Au même progra mme: 

THE BUCCANEER 

\~OLLE\.'" -BALL 
LE TOURNOI DU Y.M.C.A. 

Ce soir 

6 h. 30 p.m. - Punjab Tigera v, 
I.G.H. (A}. 

7 h. 30 p.m. - Tewfik!eh B v. 
Union Hellénique A. 

!l h, 30 p.m. - Y.M.C.A. v. Ns.­
tional Bank. 

Notons que te second match est 
l'un des plus importA n ts du tour· 
noi. Les GrecF: son t leR. grands 
f:=tvoris, ave(· le •rewfikieh A, de 
la compétition. Et le Tc,~·fikleh B 
~'t de force presque égale A so n 
al née ... 

F 

BASKET-BALL 
LE TOURNOI 

DE QUALIFICATION 

On salt que les réglementa de 
la F<'tléra lion pre! voient, chaque 
fln de saison, un tournoi de qua­
lificAtion entrP les deux prcml~rs 
d'une dtvîMion et l<"s deux dC'rniers 
rie ln cat<'go•·te supérieure. 

Pour disputer donc la Coupe 
Cherblnl 1940/41, se rencontrent 
ces jom·s-ci: Homenetmen, Ara­
rat, Inlernlltlonal et Greelt. Dl­
manche. le C r.s.c. a battu 35-2S 
l'Ararat et hier, le Homenetmen 
a défait les Grec•: 43-37 (24-24) 

Vu le" fêtes, le calendrier des 
prochains matches a été modifié 
comme ault: 

3 nov. 1940. - Homen~tmen v. 
C.LS.C .. A l'Ararat, 7 h, p.m, 

4 nov. 1940. - Ararat-Gret>k 
au Y M.C.A., à 8 h. p. m . 

6 nov, 1940. - Greei<-C.I.S.C., A 
la Maccabl, à 8 h. p.m. 

10 nO\'. 1940 - Homenetmen­
Ararat, A la Maccabl, A 7 h. p.m. 

N.B. - Au cas où Il y aurait 
rpnforc ment du cblack-out , Jes 
m>l.tches des 4, 6 et 10 novembre 
serll lent repo1 tés. 

PATINAGES 

BAB· EL- LOUK 

Vendredi 1er Nov. 1940 AVENUF.: FOUAD 1er 

INAUGURATION 
DE LA NOUVELLE PROCHAINEMrNT 

RfOUVERTURE 

L'HOMME 
DU NIGER 

avec 
VICTOR FRANCEN 

ANNIE DUCAUX 

Ou lundi 28 oct. au dim. 3 nov . 

Au mêm e programme: 

The Perfect gentleman 

CINEMA-1 HEATRE 

PRI'NTA N 1 A 

PROCHAINfMfNT 

INAUGURATION 

:Restaurant 

(;lll;lf:lll 
TOUS LES SOIRS 

CONCERT 
& DANSE 
AVEC LE FAMEUX 

Music-Halls 
Casinos- Cabar·ets i 1 REVUE DE LA PRESSE 1 

.. KIT~KAT·· 
. . ' -

LES 2 RAYS 
attraction américaine 

KAISSA ROBBA 
vedette du chant 

MADGA & JOH~ 
attraction excentrique 

et acrobatique 

YOLY & UODNAY 
attrélction mondaine 

RENEE DA \'ELLY 
diseuse parisienne 

TERRY ET SHALLEY 
danseu rs excentriques 

ILY PENTEK 
dan oe u ae de - genre 

Mlle AGA 
danseu oe olaastque 

AMINA MOHAMED 
danseu!le orientale 

ITSA & EMY 
danseuses fantaisistes 

PIRRY GINGER 
danse u-.e de genre 

ILONA KORNICH 
danseuse cl<> genre 

KIKI 
danseuse fantaisiste 

Dimanche, matln6e à 6 h, p.m. 

R.C. 1602 

La politique 
OU NOUVEAU 

Le " Messuwur '' <lit qu.e 
Nahas p(lcha est UfJtlwl.,l~ : 

<..:~r tain~ .Jnt note une v1 uuou 

1 
nouvelle, u1. ~cmain~. dt.:tn1crc, 
duns la pol otiqUe Ju \\a fu. On a 
not • 1 f)•:èslt'nl'e du pn.~~.qdent IJU 
\\ Ulù 1. !tt. rno L!Uce d'Anuou l'~r­
mi la. suit~ dl' s, .. \1, le Hui. Nu.­
has IJH.Chtt. , ut J'obJet de la hnule 
bicnvcillanct:: royale. Du re-ste, le 
\Va.fd Ll 1cnu celte f.ern~:dne une 
1 union pu ur conférer au sujet de 
la •ltuation. 

1 
Mais nou~ pouvvns aU!rmer que 

le \\'afd tient toujours au Cabi­
net neutre et à. la dissolution des 

UNE INTERVENTION 
1 

Chamb1·es. 

Oil. sont ces neutres! déclare 
Sectky pacha à la même revue : 

'l'ouH ceux qu1 ont !-1ervi ce pays 
appartl<mnent A un parti ou ont 
une ccrtaina coUiéUr politique. Où 

1 
irOn$~nows chercher le:-~ neutres ? 
Pn.t mi les fonctionnaire~ ? Corn­
n1 ·nt Vl ule:r.-vouH fa re chOmer 
les purliti et les cupacltéM qu'Ils 
comprennent en su. pendunt la vie 
pa1lementaire du.rH; cette phase 
délicate ùc la ne du pu~·M? Nous 
Hommes dans une période qui a 
be:~oin de .a mobilisation de tou:s 

1 les el furt" et de toute" les va-

pe. Il ne ui com !~nt pas ù~ 'olr 
lltO.li Uahltte ~ SOU\~Uillh.• ùe 
1".\drmlu.jlle d ntJ,;JrJ, et c Jt1 ... lc­
Jitetlnth.·~:: ~o·n ~.ltt• Il ~ l ccl'l ln 
t.JU~ l' \lit!'ll •. tgiW \ t" Hl U.\"Otr Ull 
.. ~,..u lUt: hé ui l'Adt~atfqu~ oü l'Au­
lth:lll;.'l ~l\'Uil dPj. tlt•S pt;.ll~. 

C't"-..l l;lll ( 4Ue l'ttJ;It"~!il:tOll t"é-
C'._Iltt• de l'H:dte t' l pt:-rill~u e 
pll r Il~ dut" le pr t' t.•nt ~t dans 
I'U\t.:nu. l.m ll\1~ l'ltnllt.! aura 
é<:huu~· d.tn:-- ln tt•ttli"'altun de ~es 
}Jl Uj\:l t:U l; 1 t' '- o l'l"l l'Cht•t,• ne 
uwnqttt•tH J•a t.l'all~L'lt>l .a ,ah_.ur 
c.·ummt" T•.tttl lu:·ll~gt-rant l.'t ulii..! 
ùt.• I'All~m.q!;U~. t'et ~l.'hh: lt•ta. 
d~ 1 lt~he une llHirùe duu ge ""' i­
Ucntc t'l tPll'nnut•, dw1·gt~ lourde 
yut' l'Ailt>uut.gnL• tlevru l:lupporter. 
Au~st, nous croyun~ tille l'Allema­
gne ne sera pu:-t Uld1cc de '"nr 
l'impuissunc.:e 1la1icnnc :ote mant­
fe~ler d'une Innnil~t·e eviùcnte au 
point que I'A!Jemllgne suit appe• 
Jée au secours des rase stcd. 

ENQUETES 

L e " Rosa el You~.~et " rap-
1JClle I<s enquêtes qui lili 
avaient 11ennis <le prél'oir d.e-
1JIIis quelques nw1s l'agression 
contre let Grèce 

l leur•. ain•i que ùe la cullubol a.· 

c. qui a puu. é le$ Etats de 
)';IXe à. l' hcn:ht-t' à occuper la 
Gn·~t.·e, c'c~t leur dé-s r d'utiliser 
le!-~ bu~t!~ uC:l'lt!nne~ hellènes, La 
po!'\itiun g'-'u~t!tphiquc c.le. lu. Grè­
ce au mtlil"U ùt! lu. }\lh•ù1tcnnnée 
a tenté le~ ùkttttt>Ut·s l}Ut veu­
knt s'tn servir pour ùcs putnts 
dt." l..lt•J>t.ll'\. d'nttt\.Lillt':S !il't'icnnes 
('ullllt' k:, .Anghlt~ u.u Lcvaul. !..--------------~ lion ùe t<>us. 

1 
Quant au Dr. :Maher pacha, je J,.,, J odat-ur• ont pens.; que 

n~ sui~ pu~ rlt! fion n.\'1:1 dun::J la. l'ot.:L·up.Lllon dt: ln. .lt:l:t! leur 
!!!!!!!!!'!!!!!!!!!~!!!'!!!!!!!!!'!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!! prupaganù~ qu'il mèut:. AILLiS je cvult·z~ut u1U1llM cher qu'on P•)Ur-

RODICA 
chanteuse fantaisiste 

FRANQUITA 
ET RAYMOND 

danseurs mondains 

BALLET 1\IEDGYESSY 

Anna 

Mary 

Aida et Fifi 

Georgette 

Mimi 

CASINO ' 

EIA·CIA 
PunL oes Ànglalo - Ghizeh 

ACTUELLEMENT 
LE NOUVEAU GRAND 
SKETCH POLITIQUE 

LONDRES-BERLIN 
le 16 Septembre 
BADIA MASSABNI 

et ses girls 
Grande r~vue où paraissent 
M. Churohll!, J'empereur Guil­
laume. M. Hitler, M. Musso­
lini, le maréchal Goering et 
l'espionne allemande Martha. 

Aprh-mlnult: 
CABARET - DANCING 

UuJ!i à la. \\:'lite ùe tlire qut: cet 1·uit lt! l'ruln·. Il~ }l\~nsutent uussl 
hum me tait :.on dL·,·oir L'ommt:. que la t:(unJ ... - Breta,t.;nt! n'ulde­
IHPslthmt J'un ptu·tJ. AURHi, je rail pa~ lLI. c~rt'et• parCl~ qn'i!lll! est 
trouvt! que l'oc~a~1on est 1a.vora- trop oCt.'\lpt·~ :1 to1tificr ::;cs lignes: 
ble pout· t•ile1· ~on notu uvee une ùe dl!fen::-~u t.•n ggypte et en Pa­
U!JJH't-<:tulion .=.in<.·l·te, h:!'oolinc. ~1S.Js ll':i cvt-nt:m,..nlR cnt 

La campagne d'Egypte 
--•<>+--

Le" JI.Ies.~al!'ar" crod epte des 
o pét•atlvns mil il ai res .~~< d&ru11~ 
leront /,if·fltôt dtL/18 le dt'"ert 
occi<lentul : 

1 

Autrement les avion' allemands 
n"<mra!ent 'pa• c:ullalJOl'& a\•e • 
l'uv iation ltalknne !cl cum me Il" 
culht.bonmt au-ùeS!ill.S de l'Anglt>­
tent... A utl't~mtlll, les raids aé­
Tll!ll!i n'u.nr::..h:nt pas ét~ au~:ii in· 

nHmtn:: lu. fuu:i:'lt'tè c.lt':; calculs dea 
dktnte\H :-1. 

f-

Un concours précieux 

Il s'ag1t du conco1us que les 
Ilellètlts out appurl•· Ull tlére­
lopJJeJIIent ayrico/e comme cu' 
del'<'loptwment des aJjuu·e,; el~ 
Egyplt;. J-e " l'dokullctm " ,;crit 
da11s 1111 ùlilonu.l : 

ten•.·s Ici pendant le moie ùu Ra- Plu•leUI'S Hellènes ont partlcl­
nau.lun... Autr~mcnt nou!-l. , n'au· pé au ù6velop}~e1nt•nt agricole de 
rions pas eu l~s tcncontres ~ aé - ce pay~: l'un d't>nx, 11. Parurhi­
J.Ienne~ l·t tt-t r~!itr~s au desert rnunas tt plant• le l'Ohm b1en 
aprè~ Sldl Barntnl. Dntallles qui . wnnu sou• le nom ùe Achmounl 
ont abouti à.. l.u. de!itt.uct io.,. des Zt~guJ·a, du nom ùe ~ttg\.n·a, ville 
un1té~ rnotOrlst"eH de 1 nnt'mi. nutale Ùt! 1•u.uteur. 

Br~f. la guerre Mera plus v ive M. P~1·lcle• C•mava• fut le pro-
e11 Egypte. Ptu .. em·• cruient que miet à pluntcr le coton ~lit Af .1 
le front égyptien ùonncta de::~ ri!· dun~ :it:~ \.th ra in~ à Koucsna, près 
::iultats d~ctslf · . .Bit:n qut: nou~ ne du village :àlit Allfi 
::sr.Jywn.!:S pa!$ d~ cet a.vl~. 

Ct:pt:nù!Ult, Je courage turc est 
<"·iùent o.tan" le• journuux et à la 
rac..ho u'Ankara E:-st-ce la bra.vou· 
l"t: tl'aÙ1llonnelle des r!'Ul'C.!:J OU bit!n 
ctttc bni.VOUlt! tnuiitionndle e~t 

aus>i appuyee pa1· untl approbation 
ttldle Uc la H.u~i::;e ? 

La Ru••ie ne 1t:l a pas la guerre 
à l' Allcn1agne l'e:i joul'H·CL Mais 
cela ne l'l'lll!J •chera pas d'agir 
dan::~ lt:~ coulu·;~es . 

M. Antoine Pa1·ac11tmonn~ fut 
Je prtoml~r a plnntcr le coton As­
sHi. Cumn1c .M. Nlcolu.~ Purach­
n1ona.!'i rut le }JrenHer l\ mettt c au 
}Joint la. v:.u·lét~ de coton Nub~t·i, 
Jnlrcc qu .. Bug-ho~ Nuba.r tmxhl'L 
l'ti.vu1t aidé à lanl'Pl' cettt.' vt\l"it.'t~. 

M. Zuphn·i Pai·uchimonas. rut ~e 
son cOté le prcn1ie1· O. dt~couvnr 
la. vari...!lé de coton connue sou.:; 
le nom de Abassl. Et c'est au 
Grec Ianovltch que l'on doit la 
variété ùe coton quï porte son 

Nous ne p~nMun~ pas 
T urquie ::soit une cible 
par l'axe qui cherche 

que la nom. 
convoitée 
dans les Enfin, personne n'Ignore le sa­

de Balkans et en E•pllgne A resser­
rer son encerclemenL autour de 
la :i\lédltearanêc et ùe la flotte 
britannique. 

~======-

Les embarras de l'Italie 
Le " Balagh " 1·emctrque l'é­

chec <l11. letrorisme po1u·s1UV1 
par 1'/lulie, échec q1ti l 'a pous-

ltellarldt•, dù aux recherches 
feu A!. Jean Sukelhu id!•. 

PANS LES BANQUES 

L~s Hellènes ont purtlclpé à la 
fondatiun de plus d'une banque en 
Egypte: l'Anglo-Egyptlan E!ln~ 
qui donna naissance à la Banque 
d'AI~:..andri,• ~t à la Banque Gé­
nérale d'l!:g-yptc. 

' 

sée à .s'atJenturer en Grèce : 

~!!!'!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!'!!''!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! Ltl procéùé !t11.lien ~ta.lt empreint 
" /d'une gro.:;sit!r!.!tê t:l d'une tmp~-

dence telle~ t!u'on pen~u1t vu1r 
l'ltalJe t!ct :1ser Ju. Grèce en :H 
beures. Ma.1s trui::J jours ont d~jà. 
p:lsli~ t!\. le!'l tot ces. 1ta.henne::; sunt 
ena,ore aux frontwre:>, subt::;sant 
JPs pe1tes ênot 11 11. :::. 

Le, Uell<'ne, partlclp~rent à la 
fondation de ln N!J.llonat Bank. 
}~n Jelunt un l'OUp c.l'neil sur l'AC'· 
le ,·onstltut if de la llunque. c:la té 
c.Ju 9 juin 1~9 , nouti trouvon~ qu~" 

troi~ Jlll ~\Jllllt.')') l,nt particultèrc­
ment tmrttdpé à. stt fondflti~)n. ce 
rurt.'J'll M. C!l~.·ci qui ~0\\ECl'lVît la. 
znottié dt:'. 100.000 actions emil-'es. 
Les frl'res ~n\\'a.g-o. d'.Alexundr·e, 
~t tes !r•·rcs Suarè5, ùu Caire, 
sou~cri\·ir\.nl 25.000 nclton.si. Les 
ftè-res Salvago ~ont encore parnli 
!Ps rich;ssimes hell 'nes d'Egyp· 
te. 

THÉATRE· ·. 

MAJESTIC~-
• 

TROUPE BÉBA 
LA VICTOIRE 
EST A NOUS 
AMOUR 1940 

ENSEMBLE MUSICAL 
ET CHANTANT EXECUTE 
AVEC LE CONCOURS DE 

TOUTE LA TROUPE 

LE PARADIS 
DE L'AMOUR 

N.B. - Ourant le mols de 
Ramadan, matinées chaque 

vendredi et dimanche. 

Roof - Garden 

Al et V al Reno 
et Joan Douglas 
attraction américaine 

Mlle SeYaskaya 
danseuse fantah,lste 

Princesse Tabou 
ved~tte excentrique 

Hekmat Fahmy 
danseu9e orientale 

Zelma Wr·ight 
danieuee fantaa1!te 

Cela se pas::>e de comn1cntaires, 
:.~lot.=. que nuu~ ~on1m~::; encore au 
uèbut de la guene. ll n'e~t pas 
conce\'able ni admlssiLle que l'on 
pub .. sc îairc de~ dl•ùuctton~. préci­
:it'ti ~ur cc !Jl éluùe. 11ais Il e.-,t 
évident que l'Italie n'n eu rccour:i 
ù ce pnt~ . .:t!dc d rangt· dun~ l'agl'c:-J­
. ion cuntl'" la Gu~cc qu\1 pour 
tt~rnn·tst>r le peuple hell~ne. LIta· 
lit" pensait pouvoir obtenir sanq 
~l'fort tout c~ qu'elle voula.1t. BI!" 
,·ouialt YilC!'l' t.:ctle gu~rre llll'ell • 
ne ~embl~ pu~ à tn me Uo mener 
ù. bonnè fin. .Mab la GrGc.•c n'a 
pn.:'\. tu peur. J!:lle s·c~t ùres:!t!c1 
ft:11l1t~ et \'dilla.ntt! ùe,·unt le~ lolll­
deti m~nace.ti. L' lta.lie, en dèux. 
juur•. a entaché sa 1·cnommloe 
d'unt! mani~re qu'il sera d11ficîle 
de n!pal't~r. Des nouvelltt:; unnon­
C<'nt d'ore et ùéj1\ que l'AI!('ma­
gne song~rRit à unvuhtr ta I.lul­
ganl! ::oi J'ltnlh.• e:--t impuls!:::lunte f 
tt\'nir ru.is<Jn de la Ur~ce. 

Ainsi, le bluff a echuu encore 
une roh". Du zc~tl·, Jc:-J l'irecs n~ 
sont pas sl'\lll'i. Le con(:ours dt> 
lu. flutte b1 ttannilJUC su li a rait de 
t.Jutes laçons poul' l•mpt'('hcr le~ 
It:'l.Liens de cue11.1r le~ fruit~ ct•unc 
oc cupatlon é\'cntuelle. L'Italie 
\'<JUdralt l'llo de Corfou et l'lie 
c:le Crête p<>ur renforcer sa po•l­
tion dans l'Adriatique et pour as­
surer la ~écurtté de la navig.\ tton 
entre l'Halle. la Libye et les Iles 
du Dodécanè•e. L'ltnlie voudrait 
fi\1SSl Ol'C'Uper )es Ile~ d~ la me:-· 

l Egee, ainsi que Sulonlque. 

:Mnis tou• <es buts sont dlff!ci­
IP~ a ntteinùn•. Il >" a loin de ln 
C'OUJ•e aux lt>\T~s. C'est la nlnHri­
f'e dP la mer qui assurPt·n. l'autot•i­
t•· du plu• tort, Or, la tlolte lta.­
Jienne nous a nccoututncM nu r ~­
pos a. l'om brc ùe ~e~ ùa~t"'f\ na. v ~­
Jes. Elle e~l ex u n IJlt·, Jt~lle a. ét~' 

lt.·f')nstrUJt,; })OUt" :u détenHe <'ôtlt-re 
~~ twn p1JUt· il' lmtntllt•s nnvalt-" 

Cette e. p.tll'3hJO souhaitt>e par 
l'Halle ne ,aurait tre appuyée 

1 
cçmplètement par l'Ailernagn, l!t 
encore mcitJS r .. ar la Ru~ .. 1e. IJ e..:t 
ê.io.ent que les R·Js~e~ ne votl-

1\Iadelt>ine Szekely ur~tent pu vu~r r_wùir l' n!luen­
ce llalf nne c,ians. leg Bnlknns, ni 

LPH helli•neR c'>nll ibu~r~nt Jnr­
~i?nH•nt à la fonùn t 10n clP ln LH nd 
B::~. n){, IJn r;rf'r· fonda fi A Il" ·n n­
dri.• 1:'1 !-illl't'Ur~nl~' o ln H·tnque 
d1 ~-\thèn••!'(. Ft. en 190:i, un llPih'no 
fut nom mt du ectf·ur de la Ban­
qt'le ù"Onenl, i\ Alexandrie . 

Nous n·a,·cnq pa" a.~sez de pln-
~P polt l' pfl!.!~t-r l'n revue-, mf•mo 
bl'ievcment. la part de~ Gre<':3 
d'f:~ypte ùan' lo e·on"tltution des 
.... ddt.!i(•!'l finn.ncll-Jcs et contmf"r­
cialt·~ Qu'Il IHHIS :-:uffi~e de dtrP 
qu'ils fun(.h\r;.ant la premt~rt.· fa­
brique de blü~ et que b distilla­
tion de l'alcool t Ht prt.·squl' un 
monopole des He-11L•nt:..;, ~-~~~n~ par­
lf'r dt"s nmn bn.'H t'"' 1 1 bl'iqu s de 

!..ES HOTELS 

Le~ JTC'llt\nl'~ ~P ·ont occ-upt~S 
de 1 .ndll!"ll'lt: hOt .. liùtt• en EJ..Cyp­
tt~. L'un d'rux, ?\of. Zigaùa~. a 
fonol~ l'He'! •! ù'01 lent qui e!~vint 

•·n•1ute l'lHitt'l de Bl'lstul, J., plus 
gtand heltt•! d'E'-1) pt<• 1\ ('C' temp -
1:,, Pu!~, un nutrp Cre piP n 
d'initiatJ\'(l' , )..I, CeorJ!e!'l ... ·ungn­
Yih.:h. a ~ongé à JormPr la so(·ié­
t~: cGeorg-~R ·ungovitch & Co. 
pour le~ hôtel:-; é~ ·ptiens . Lf"' crl .. 

pilai init al é!~;t de 118,000 ll,•rc•. 
La ~ociél(o cnn!-iti'Ui!"Jt IP Contl­
nentnl. le ~n.vo~· Hôt<•l ISur l'E-m· 
plncem~nt clttquel t!'~!hPnt les 
imm "Ubf'~ BachlPr, ru{' KRP.r el­
" ïll. 1<' :\lenn Hous!', le• C:rl\n<i 
HOiet de lll'l"unn, 1~ C'~slnn ~an 
~tf>fttno A Alt ·andrlf'l' 1 e 17 juin 
1~21, lA cnmp1)!nlf' <·hnng-Pa :-4on 
nom et s'nppelta rlt>sormals eThe 
Et!\'! linn HotPio Ltd , 

Dans la conclu-sion : 

Nou~ n.• manquerons pnft. à 

PISTE DE 
PATINAGE 
PING~PONG 

TEA~GARDEN 
S[NSATIONN[ll[ lAMBROU'S BAND Réjane :~;..:, ~;. a~tue::t ùnee 

1~.0-·~ér~::~; 

j j :_ ____ l\_T_a_l_·_g_'_'_e_J_·i_t_e_R._o_._L_s2 __ ., Ii:~ e ~::t;~~u~~:.~::{~~~:f~~0fr..~?i·f 

cettt" occnRton, dL• ouli~~t·r qtw 
).,.~ JJe!lent... ont 1oujouts t'·t;. n 
tete des Ha !ln ea ~ qui reconn d • 
salent la IJoenvei:l'ln<'e et l'ho -
pltnl.té ùe !'Egypte. Leurs d 1>0-
• tr.m, •~ scr.t r ani Ce t es 1 rs 
lie .a "upp1e•$!on de• C pltu o­
tlons. La Grèc• !t<t ie p •'"111 r 
Etat A ac" ·pt er cette supp1 lon 
de bon coeur ~n diS nt qu~ 
t lonae, ta p"us hnportnntP <'Oio­
ntt> .. t, n~r\1 d'F. \pte \ ,. t n 

+·fUtlt, ton li ttmuuiP, en l b"rt 
C'UIIIIIH' ~t·S Ji,dJ t tiltS UI'Îg"lll~dtC 

du I'·•Y. 

:: 
:: 

,. 

i 

-



LES MARCHES . 
BOriiSJ~ JU~S \·.\1 .. 1~1-JCS JJt; CAillE 

Si>tiiWI• till :11 o1·itJbl·e 194(1 
FONDS D'ETAT 

De((p l'ri\·ilt'g-iéc :1 1 / :!- 0/0 <JU<Plli-
tr' dr Lst. ~>00 rt an-dr:;sn~, .............. . . . . .... ..... .. •. .......... , P. E. ~>fil;) 

BonJS du Tn:~ur du l;um·. Eg-. } 1 :! 0 10 ............ .... .... , .. .. ..... · •· (~J/00 a) 

BANQUES 
Land Bank of Egypt., 1\ct. Onl- ..... ............ .. .. ..... .. .. ........ P.l': . :.?!J:3 
~and 13ank of E:-:~·pt. Act· Ft>nd. .. ....... , .................. 1'-E. :)0:?0 :lOCXlv 

SOCIEïES DE TRANSPORTS ET CANAUX 
.Menzaleb Canal & .'\n1·. Cy., .\ d . .................. .. ...... . ...... P.E. (150 a) 

SOCIETES FONCIERES 
Sté Fonc. Dom. Chrikh Fat li , Act. .............. 1 '.1~. :J!)\ O:J !J:! ûl Dl oo· 

SOCIETES IMMOBILIERES 
r 'ew-Egvptian C<>111pnny J.ld. .. ..................... ..... ................. P. E. 70,5 

SOCIETES INDUSTRIELLES 
Jl,'he .Manure Company or Egypt, Art. ... .. , .. ........ .... .... .. .... P.E· (130 a) 
Et:yptian Salt and ::>oda Co· Ltd . ....................... P. J·:. !!~>0' 1-!J• iK IR 
SM Gle. Sucreries et Ha.rr. d'Egyptc, .\ ct. ............ .... .. .. . .. , ... l'.E. :Ji~· 
Sté Gle. Surreries et Haff. d'EI-D'PtP, llhlig ......... ......... I' .E · !.j~,;? ~J:.! 
·ne' lile. Sucrcricl; cl Il aff. ti'Egyptr. i'ri1 ... ...... , ... P.E. 1ï7 1' iO (v) 

lfi\ftt nre all·•nnle d'l"'-!v r'lf' '\t't. On!. .... ......... .... ....... P.E. ( J:!:?U) 
:SlC:.i . \ 11. de.; L illlt'lils Portland Toural1, Caire ... P-E. (!JOU) !Jii~ (i;! {fi'!) 

1 0~ P \ (' 

'tél \li ~ t· de J<'ii;Jture ct de T i~ age ................................. P.E. (i>:)O vj 
The\-'~"- l.ullon (;•ltiH·r~ <>f 1-:~-t. Lld., .\ct. Orel. .... .. ............ l' .E- •;:, 
!:ituJ.~inancière et ltHitl~lriclle t.I'Eg-. \ cl. J> .E. ( 1270 a1·.d) (JOU~•) ( 10 ) 

JOJO ( JO ) (10) JOJO C'X. d· 
Sté '\~ilicole ct \ïnicnlr d'Eg-. (S. \ . E.1, . \ rt. .................. l'.E. (:?70 nl 
!::ittJ .\Hsr puur la \'t:ll(e tll's l'ruduits J•:g. (!::i-. \ .E.), Act ... , ...... l'.K GJ:.! 

S6CIETES D'HOTELS 
Eti.' pt:illu ITntr•ls J.t,J. . \ ct. <lni. ... .. ............... .. ..... ...... P .E. fll !11.3 fli' 
Eg~ pt~m Hott~ls Ltd. ,\ ct. l'r11· ..... ~.......... .... ... ......... . .... l'.E. 'i~:i ~j 

.-\ \ ";J.' : ,\ J·occ~~i,m dt•s. Ft;!rs dn J'ctil Baïram, le marché d es Ya.­
le'ur · ~ra ferwé. dt'lllltin l·t•nùretli 1er. 11uYCI11bre. 

A lAA UOUIISI~ Dt; I.ONDRES 
Gours de Clôture communiques par Reuter 

Con~nlirléis hl'ilnnniqur~ :! 112 010 
Empn111t de 1-(tlt'I'I'C hritnnniqtle 3 1/'!. 0/0 
Empn1111- l>ritHnllilJII'' dt Con1ersion 1(2 010 
Et11pr1111t all!-111:1 1111 i' u,o · 

Le 30 Octobre 1fl\O 
Lst. 75 
" lOt 7/8 

!Ji-l-/64 " 107 D/16 
" 5 1/2 

Turki~h Î 1/:? o·o TlOn!IS 
Gn···k ;, 0 0 l. o1:111 !!l i t (ltcf·) 
btwk 7 J :? 0 Il 1 !1~\ t l\ t•l.) 
J-:8'~1'"'"' t'nili•·!l i 00 

Lst. 
Achat.• 

0 7/8 
Ventes ll r •·•1. trana. 

1 1/'il 

Eg-~ plillll i'IPI. :1 1 :.! 1110 
E.C:-' pl 11111 Trillllte :1 1;:! 0/0 
i\:dinn:il Jlank ur 1•: :..:-'·]l t 
Eg_1 pt i:111 1 lPII.t J.igilt H ail. 

\\' :1,1 s ( 1) ,...,_ l 
Eg~p1i:111 :\Jar l-<·ls 
Ec::.'pli:on S:tll. nnt l Soda. 
l.;.:-Ypl i:t n ])plfn Land 

l :ninn J<'nnrii•r!' d' J·:g~·pte 
};r\\ Ei<.' p_tian Ctllll]lany 
Ahnu),; ,. Cnntpan, 
.:\nglo-Eg. Oillirllt~ ufln 

)} 8 
)} 8 
)} (;3 
)} 5:3 
)} 70 
}) 20 

s. 2/ 
» 1/li nom. 

}) 37/6 
}) 7/6 
" B/9 
" 27/6 
}) 6/3 
ll 

12 
12 

fi9 
~>7 
Î~ 
!.'1 1/2 

4/-
2/6 

·~16 
12/6 
1113 
32/6 

8/9 
37/6 

LE CII.<\XGE A LONIUIES 
Cours de Clôture communiqués par Reuter 

8 1/2 

t 

1\\EW-YORK 
Ct\J'l\tiO BELGE 
B lS R:-.:E 

Acbll ts 
Dollars àLst. 4.02 

Le 30 Octobre l!J40 
Vente~ 

03 1'2 officieux 
176.75 Il Francs » " 176.50 

.-\'-ViE:-; E S 
l\IAIDRID 
J_\ POX 

Francs " 17.30 
Drachmes" » .-. 

17.40 Il 

37.70 ~ 
l'rsctas» '' - 525 r> 

Penern ;, 14 14 1/2 
1/82 officieux J;.,JI)ES Shilling Hu pee 1/::i-31 32 1/6 

1 
Clôt. du :10 Oct- Cloture précOd. 

l.\fon~r~aJ sur Londres Dollars à L st· 4.flfl ai i 4.fl:'> 112 
1\ew .. )-ork sur LourlrE'S Dollars" " 4.Q:l :JH 4.0:3 1/4 
~rw-~York sur ?>lnntrr'al Dollars» » 86 11 lü 8G 5 
Cllll lloney à Kew-York » » 1 Oto 1 o'.'o 
Or fin~ S. ii s. ltiX/- IGR /-
.Argen't >i 2:l lti 2:1 1/2 

Escompte à 3 mois d'échéance •1 1{;:!2 - · 1 1/16 0/0 11/82 1 11 lti 0/1 

Lesl cotons· à l'étranger 

Le 30 Octobre lOi_O 
CIJôture de Liverpool' 

AMElU~A!!\ 
?>lars 7.36 - 2 

u;YPTŒN 
Jamier 11.23 
Octobre 10.89 

ClôtJJre de New-York 

Octobre 0.30 
Iüars !US :+; 1 

Clôture ' de New-OrleanE 

1 

Le change à New-York 

l Livre Sterling 
t Franc suisse 

Ventes de Minot el 

Rulles 8G20 dont: 
J .ungue soie 
liuiza 
i\ Sil1110Ul1i 
Zagora. 
Divers 

Communiqué par: 

Costl Cozzlka 

Bassa! 

2:J:J 
25!13 
211\ 
3il7 
217 

Octobre 
Mars 

Cloture 
.AulJ , :\lai 

!J-~>G :+. 
!).jj ,+ 

de Bombay 
3 29, rue Mallka Farlda- Le Caire 

I!J:l :.!ti + 

AU CAmE 

Cours du change, au Caire 

du 31 Octobre 1940 

3/4 

Cours pratiqués à 11 heures a.m. 
Achats Ventes 

Ll.vre Sterling !l7 1(4 :J7 1/:l 
Francs suisses 558.24 565.69"' 
Dollars 24<.072 24.HI44 

~······················~~····················· 

APPRENEZ 

l' Arnlle, rAnglais, 
le J?ran\'nis 

à 

THE INSTITUTE 
OF LANGUAGES 

31, RUE KASSED- LE CAIRE 
T elèpho ne 57 933 

~-<f'";.~>""';~.,. ....... ,..,"'~"'"';""'";"".>--...... ~~~~ 

AU DÉBIT 

Métaux précieux 

Le 31 octobre J!HO. 
P.T: 

Plntine pur· façonné, le grm.: :>i 
.\1·~r-11t fin, Ir ldln: 400 
\itrnlf~ !l 'argr·nt, Je kilo: 3~;, 
J.inn >ilr-rling-o r , ln. nièce !_l(,;l 
l\a pnl,;ons-nr, la pièce : 1!(i 

Or lingot Achâl 

(;nn\'Pf!H'rnrnt. le dirhrm. 78. 1 
l! :lllk or Engl;n1d, Je dirhrm: 8:?.1:': 
l'lare, le dirhem: 90.2 

Cour• c·clltlllllllll'ln~ .. !)ar 
THE SHEFFIELD SMEL TING Co. 

SociHé 1\nonymP l·:gy ptienne 

VENTES ET ACHATS 
OR - ARGENT - PLATINE 

Siège Social et USines 
6, Khan Ahou Takia (Sagba) 

Bureaux de Ventes 
<i:J, rue Maléka Farlda 

et Okelle Goharguln (Sogha) 
Téléphones: <10:3!l!J - !i775.1 

NOVE~IDR.E 

GA DE INAUGURATION 

DU 1 G 
.. AC ~liENT Ilt ·t.t ... L\.l. 

LA BOURSE EGYPTIENNE 

NOS DERNIÈRES 
NOUVELLES DE L'ÉTRANGER 

ETATS-UNIS 

1 
INCENDIE SUSPECT 

\\'ashlngto•>, 30 tHeuler1. Une 
aile dtt Départen1ent dP lu. Cut:tTe,oü 
~talent d\.,pO:-ïé!i quclqut;!~ nlC~RAgrs 
codt~!i,lt l•té ùl!tntitr pnr un int·l'ndie 
pl!ndnnt la. nu:t. Un conlon de trou· 
}l~s fut disposé autour du b:itinwnt 
1/uur p.-oléger l~s codes. DàllH cer­
tains mili~ux, on déclat·e que l'inccn· 
d ie est dl! à nn acte de sahotagc. 

GRANDE-BRETAGNE 

UN MESSAGE A L'«AJAX» 

Londt·es, 30 <B.O.P.). - Les vieU­
mes dU tremblement d<' terre de COn­
Ception, (Chili) onl envoyé le message 
.suivant il l' Arnil·auté : 

Le!i victimes du ll'etnbletncnt de terw 
r ~ de Con ception félicitent chnleurcusf' 
ment le capitaine, les ol'fici~t·s et le" 
humrncx de J't:Ajax:o. pour la grande 
vh'toir·c qu'il a rtmporlée dans sa ba­
laille cil M~uitermnéc, et r~nrl.-nt hom­
nlll~t..· à. t..·cu.x qui ~onl tumb~!-4 g-loriuu~ 
!1l.'Uit!! ll l en dt<t·t· rH.Ianl lt·u r· pays t..•l la. 
(~l'· iliHtt.liou. 

oncepllvn ~•t une de" vlll~s qui s• 
vttit le phiH ~ourïerl du lJ"ernlJicment 
dt· len·c de jan,·iet· 1939. A cette épn. 
qui!, J~ gou,•er·nement chilien accepta 
:i\'t.~4.." joie l'o lir·e du gouver nement bl'i­
tannique d'utiliser les dcu .. x l'L'niRCUl'S 

cAjax cl cE~eler» pour· le transport 
ùe provüiiuns de Valpn.l'a r:s,, jus~lll'iL la 
r~·gion ~prouvt.-. t'. ' 

FRANCE 
INONDATIONS 

V chy, 31 tllava,). - :If. Berthelot. 
sec...Tt>taire d'Et.at aux Cummu~ll<·ation~. 
vient ù~· fair,. un voyugP tlïn~pec !on 
danM ll' HtHts~lllun, rPglOn ~·pi'Otl\'\•c par 
1e9 n:Ol'l'nt•·.i fnondations_ Il a con!itnté 
f]Ut' ll'~ dt"'güt:4 depa8scnt Pn umpleut· 
ce qui uvall été t~~Himé toul tl'ubot·d. 

L'ol'ig-inf" du nJnl est Je dl·boisement 
du ver'RUnl dP~ montng-ncs. Lf' ri>~cau 
rou1 !er et!l ~1-li.\'l'ment endommagé el 
il faudra 100 m.illiong de n·ant•s pour 
le remctt n:. en l'lat. 

POUR LE RAVITAILLEME NT 

Vichy, 31 (l: nvas). - Afin de (enit· 
compte de lous les be•nins de ln po­
pulation dans la qne.<tion du ravitail­
lement et notamment dCH néees~ités 
d'hygi(onc pour lrt pt·otection de la sa.n­
té. le gouvernement a institué au.prt~:.. 
du sccl'êlaire d·I~~tHt au Rnvitaillrmcnl 
un comité scicnlifiquf' tnmprenan! ~n­
tl"e nutrc:-;, lP~ pr·o[eH~eun; c~hriel Ber .. 
li'Rnd, cte l'Acad~mir des S<'ienccs ct 
Charles Richet, de l'Acudémie de Mc· 
decine. 

ESPAGNE 

DEMANDES D'EXT RADITION 

;-:rville, ~lO. (K.S. '.\1 Ahrntn ). - Ln 
Huu1unnic a dctnnnd,~ J'C'xiradition de 
"lill(' J •llJtC'~C'II c-t de ).{. t·nl;.HC'I\1111 1 pn'•­
\l'llll d11 IIIC'IIril'C de (' H]J(',Jlill atH:ieu 

t·lu·l' tf,, l:t (:"nie M F~r. 

PETITES ANNONCES 
0' 1\)l\1 \~·· nJJ jeunes gens, actlcs 

J ~ / !, li et ambitieux. désl­
n•ux u 'nmCllorct· leur cu nd ilion soc ln. le 
duns b1 <.l n ~.:hc d'ave nir. ~'udte~st•r :\. 
I'E<!yptiun Ha<tio Inslilute, 8 mirlan 
Solima1. p;tcha. de 7 h. 30 à 9 h, p.m. 
Tél. 5~800 , l"e Caire, tNo. 17'14 J 

0' HE!HA~OE ~~~~~~~,~~~~.e~~n~~~: 
bles ct p:u·fa•t~ment expét in.ent6s de 
nntionaltle britannique, hellc'ne on 
égyptienne. S' adresset· à M. Thomas 
Shaflo, l~ilm Ilouse Tewrll<leh. Le Ca;. 
re. (No. 21575) 

JI~{ I\'E (JO'f'fV prés•ntant bten 
~ ' '• , 1 r .J r, est ctemancte 
pour puste d'u\·enir nuprPs d'une firme 
importante. Occasion !"àns pr·érédent 
pou1· per~onnc 1nlelligc·nte. t-nergiqno 
et de conl ia.IH'e, ConnaiHsnnce de l'an· 
gluis Jndi:{pcn!is hic_ .l!lci'ît·e Pn donnant 
dé t ail:-~ 1·1 C'opi<•H de rét'l·r·enres à: 

li'i1 m , H.P. ·W!'1 1 Le Caire. (No. 215BU.l 

Gl) \''DE \(\ISO'' de Nouve!l.u-l ! ' :.4 • 1 ! . ' tt•s dernatHte 

r~1DJ(1( J(H? expN'Imenté et prêl!en-
1~ t 1', table est demandé. 

l~i"c cl c•olnmis•ion. Oftres dctallt6~!! 
MOU•: •l'<'lnHtnc t.l, B.l'. 465. Le Calte. 

(No. 7478} 

('0\lnr \1)11~ diplômé et spêclnlt-
.. ' ) J l, Ré, ge c hurgc de tou~ 

t 1 !\.v nil <'Olll]Jl~\ bte: OrgatlisnUon de 
C'muptubilllt'•s. l'cnue de Livres, Mise 
:) jUill', Jlllun, Vél'tflc·ntionR, lrnpôt sur 

'

If! gcvenu, L·t('., .Mt:.lhode utplt..le et 
(•ronorTiitJtlfl. Cunt11tion~ U\'fl ntng(IUSN· 
ft :) fm f:-tlt. I•:u·"·'': M. Albert lin lm 
B. P. 1022, Le "ai1 c. (~ o. 21577) 

A 1 (H tl,l) a ur, h ta mille ctl•llnguèe 
J Jt \J l belle~ ~hambr~s meublée" 

avec demi pension pour couple marié 
ou per.·:onnc fi~UIP. J!:xl'ellente cuH·iln~. 
prix tnodt~rés. .Mtn(' S.G., la, Gnmeh 
Cht\rl<.", 1~r ~tnge. (No. 21571) 

III)TI'( S \1 '()\' ILouxot) 1\. louPr 
' ~ J , .' l si~uation lllllque 

s11t· le Nil, ht•lu j~nlin, com}Jièlcmt~nt 
nn•uhlt•, ttJUl t•unforl moderne, Hallt'~ 
,lt~ lmltl!i, n"'~lu!rranl. bar. cle. H1ndreR­
!->t'1' tL Yn~:·q lwy Andt·aos Bichtll'a, 
J Ml1X01', < .. ro. 215h2) 

Ministère des W akfs 
AVIS 

Ve nte de 28.500 kantars de coton 

Le ntinislèrc de~ \\' akfs aunon­
l'l' une ~ecuudc vente aux Pn­
clll•rc~ pour la ,-cule de :! ~.oo 
J-antar:; dt! ('Ol<~ll dt• rp!•d,ft•s dit­
lt •·e11lcs l"'fH'"II<IIIl ,Jrs ,.,.,·.dtrs de 

1 1'!'\ft• illlllt'l'. [' tif' ~t':lltr'l' Sjt('l'i:tJC 
:--:t ra {t·JIUt' lt• ..... aru~·di J 1111\ l'tubt·,· 
l!JW dt• li lt. :;.111. a :! lt. jl.!ll. <tiiX 

1 J . \tn·:tll~ dn 11ti11 i:-üt'rc, . St'ction 
;,t..~l'fl'tdt•, J.,·s nclu•t·ur~ f~Yl'llllll'b 

1"'11\'PIII r!x:uniltt'l' te coton aux 
liPIIX do• rècoltt•; ils doi 1·ent être 
f• 1'PSt'Hls a la s(·tllh_'e :nu1~1~ d 1 llll 
tl•·pt'l( c•IJUIIa ll"lll it JO o •) tlu tno u­
lanl. de ~on orfre. 

I.e l':thi'' '' drs t'hnru,,.s peut ê[!-~ 
il'tÎI'é Ù J;J f.Pctioll tlgî'Ït'f1JP, lltÏIIÏ S­
tt•!'C delS \\ 'nids et aux .\laallttJU­
nclts 

LI' nlinislèrr ~r rc'srn·.~ le drnit 
cl,, l'dll~~r llÏlnpnrle qrrrllt- offrC' 
~ans u\·oir brso1n d'cu dtlllliCt' lo·s 
raisons . 

Chemins de Fer, Télégra~hes & 
Téléphones de l'Etat Egyptien 

1 

Boulons et Ecrous, Acier Doux 
Plat. Angle et Tôles et Barres 
Rondes en Laiton, Man~hons et 

Goudes pour Tuyaux et Charbon 
de Bois 

] lt-s SO\lli iÎ S:-ii iiiiS sl'I'OIII. I'CÇ IIC 
par le SPI'\ ic~e de~ 1nngasin. gr né­
ranx, soit il S:l)tliPil (Le Caire), 
soit à Cabbal'i (, \ lexa11dric), jus· 
qu'nu 13 novPIItill·,. J!JlO, iL 10 hen­
rl's, pour Ja l'ullritnn· dPS llla~é-
ri:tiiX ci-de·. s us 111e1,1l ionnés. , 

l'our tuus n'liSl'lgll'ntents , sa­
dr1•ss1 ·r !IIIX bun'a llx ri-drssu s au 
(.:tire r·t a .\lt '.\/llltl ri t•. 

Fourniture de Bicyclettes et Ac­
cessoires (Ret. 350. G8 / 1) 

Dt"s ufln's St'rll111 l'l'(,'\11'!\ aux ma­
gasin· gt'•ul'l'aux, Sapli e h, Le Caire, 
jnsqu':~ll :!tl ltul!'lltbre J!HO iL 11 
ill'llrrs :10, Jltlllr ln fnu rni l11rc de 
1J inel1·t [r,.; r f ac·rt•sRoi rr~. 

<in pttlll'l'a ~ ·· Jl ' "''\lrl'r 1111 cxrm­
plain• d11 nilit·r dt• s charges g ra­
tis en s':tdn·ssant a11x 111 agasins 
g•'·ni·J·unx soif il :-laptit·il, . I. e Caire, 
:-lili! :\ t; :tltlHl ri , .\lt •.\alldrl i'. 

Fourniture de Papier Ref. 
No. 368.G8/ 56 

0 PS OffrPs Sf' r!llll l't'l,' IIPS :t\1 bu­
r ratl dr· J']ltS p(•t· feuc i11 gé•n ieu r on 
r·liN il. T.cHid n•s, JlOIIl' la f011 rn il ure 
dl' ~JOO.UOO fl'l!Îiif's de p:tj>Î Cr blan c 
:l:r' ~ 1:.'". 

L n dale dr l 'adj udication se r a 

pou.r ùirigcr rayon d'atneublemcnt, bm1 
~mployé expérimenté duns celle brun­
che cl ayant connai•sances de la clé­
<·Onl lion. Adrc·s:•wr ofl'n·s à c:Amcuble .. 
n11.•nt 1 U.P. ·lti:-i, Le Caire. 

fixt·P par Je bureau de Londres et 
l,·s délnils pcu1ent être obten us rlu 
snsd it !Juro!IU on rln sr n · ice des 
111:tgas i11'l g-t''lll;rnnx <'! S:.ptirh, Le 
('·t irr 

1 E{11)'S de fren~nls, o nn"''"·' • .. ·• · 
1 ~ ,, . , d'allemand, donni·r~ par j Déchargement de Charbon et Char-

clemni"ellc nyont teuninû Untvcrsit~ c•n • bon en Briquettes des Bateaux 
Fr:tllt'" Mi·thu~c tJOuvt•llt• donnant le arrivant à Port-Said 

l n1nxtmun1 de r~sultats rn un nl1111nllllll . 
(No. 7482) de tl'lllpg_ gl'l'it·c iL ·Maxima ' n.P. ·lllrl , Ref. No· 366. G /15119 

, . r.(' catt·e. \No. 718:1) ll P!<~ Pfi1'P~ Ht' I'O III r P•:III'" aliX ma-o\' DV~Ji ~- 1)1~ demol~~llcs_ 0\1 da- 1 1 gdsills ~··llt:l':l\1~, s .. ptil'll, I.e r:ai-
., r.J!f .; \ ~ ' J n1eg conn~lssant la ,,,li~F."' fil LI" de bonne 1amHle, '.. . '' '· •) '1 . . ' 1 . '19'() , danse l'angla;s pour diriger salle d• • . 1 1 . 1t. JII~'JII .111 ,. , litt\! Il l 11e •' ' a 

· , •• · • J 1 1 1 ; professeur d1piO· 1 l 1 , . , . '!0 . 1 , l '• 1 . . . t <!anse club pouvant gagne ,- dans les é ,_. t.< d 1 de HIII!S. , ]Jlltll !. l!C t.llgC111C11 
_ , .' . . , rn e et experunen t:e:, onne eçons l ,1 • ·t ( ,1 .. 1 1 .· t-

l~ L.EJ .. pat mots. Se ptésenter_ à Dan- ft•ançais ct d'anglais Mlle Alexandre, 1 e r. 1.11 Hill (\ t 1.11 tOil rn .HI']IIe 
cing Club, 179, rue Emad- ei-Dme. lSl. rué Emad-el-Dine. appt. 24, 2ème l!'S dl'» IJ:tll•anx a rrll':lllt a Porl-

(No. 21581) étage (en rac·p ciné-J.;:ursaal). Snid dnr:lll( tlt'IIX lliOiS. 
(No 21566) 011 J•OIIITn ~" JH'tH'u r c• r un exem-

POUR VOS ACHATS 
ET VENTES D'OB 

adreese<~:·vous à la Màisop 

Abdel Wahed Frères 
SAGHA: Tél. 56419-52491 

Or fin 
Lstg. 

achat vente 
89,5 90 

262 ?.64 
'<; 

'•~>-~~~;;,."'>~"(,.*')~-';''"'"'"*.,-~'>*"•,..," • ' , "·*';" _.l:v 

Ecrire: «Auto . 

Auto Renault 193!1 6 
places, état parfait. 

I:I.P. 465, Le Caire. 
(No. 21573) 

0~ Olm_\\DE d~~~~i~~~t~: r::? o~nô~ 
bémol; b) Un gmnd accordéon <Ohner• 
c) Un soxophont alto mi bémol, d) Un 
JHlpitl' ~. e) Un Yiolont ·Ile. Ecri re a 

Jn.zr. '• B. P. •163, Le Caire. 
(No. 7•11'>2> 

\ '
' I~I\' JlRF1 grand lot d'ext1ncteu1·s 

J ~;' J nouveaux, de d iverscs 
mru·ques, à. prix réduits. S'adt·csser à: 
Tite Firo F.xtinguisher and i\Ietal 

\Vml<.-: lM. Gattegno), 17. rue S:!ptleh. 
1.0 Cnire . Tél~·pll'JO.?l' nu 508•11. 

(No. 4750) 

SOCIETE ANONYME 

DU CHEMIN DE FER KENEH-ASSOUAN 
:\11 :J~t\llH' timi-(P rl'nmorli~srm rnl qui :t ra it-n dilll« l~s bureaux 
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T.t·~ o hli ~ntinns pnrlnnt Ir~ nu1JI(·ros c i rlrssns snnt, apr/>R paic-
111!'111 tin c·onpon (•t'lill, l'<'lllhOill'~'l hlrs ali p:tir rt dl'll'lllll cltrr prcl­
~rnll•rs à J•llrtir· rln :.! jnnl'irr l!!'tl il ln 'ntinnal Hatti\ of Egq1l du 
Cai 1·r. 

).!' cnnpnn 'n. !li clrs nhlig<11 inn s l"'"IIIÎÏ•Ii' t'•mis~inn 1>\fl~, rf le 
rnnpnn :\o. ~r, ri e~ nhl ig<llinns cl111issinn 1~!1~, dl'\'1'011[ <lll~f'i ètrc pré· 
;:pnttl~ it la National nnnk nf Egq1 an C:1ir1·, i1 .\I•'X:t 1drie ou h T.on­
drrs ù p n rtir dn :> jnn1·ie r l!l\1. 

T.~ rairr, Ir /.ï nrlnlm~ /f/W 
l.'a tl 111Ï 11 i~l r:t 1 ru r-dt'•l•'·g-w;_ 

plaire du ea l>it•r d1•s charges g- ra­
tis nil sPr\·i<·P d, .. s lll: q.~·asins gl?nP­
raux suit it SnJ'IÏI' il, ) ,,. <::tirP, !'Oit 
it 1 '•HI-:-Ia icl. 
Réduction du nombre des trains 

express et voyageurs 
f. f' r!in ·,·tcu ,· gt' ll t•nil n l' honn eu r 

tl ïnfonnr r Je ptd>lic qu ' :'t parti r d11 
l:J 110\' t'lllhrc I!JiO l't jusqu':'! flOW 
l'l') !l~i><, )l'S t r:til l!-1 C'X Jll't<>;S Pl VO­
~ ngru rs Slll' !Px lignrs dr la llnnte 
d. llll s~P-J·:g-1 pi P, st·rn n t l't; duils 

· jonr·nrllPIIII'IIi; rt r n con. l•q ii C'I ICC' 
r-rrlains lmi11R 'li' l't'lllt llllH iifi rs. 

Ct·lt" llllltliFir:tl ion flllg'l tH•ltli'rn 
:111~si Ir Jlt)lllhn• " ''" p·:tins qui rir­
rul,•nt n•·tuf'ill'cll!'ttt I r~ Yrlldredis 
t•l dinwncltrs rt. r1•stP ra Pli 1· igu~>ur 
tons lps jOI II ''l dp la 8('11\ninc . 

T uu l 1lt;tni l dans lr RCri'Ïcr des 
\'O.I :tl-(l~lli'S sera inclus dons l es 
fii!Ji,·anx f]lli Rc ront affichés aux 
1-(:11'1·'< dl' ChrmtiJ IS d r frr. 
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Stand Garabédian 
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!!IL JII'O {Ïf i/11 {OIId rft• SPI'!J/11'$ r/1' /a 
/lnlflll \u Fon·r· f /1 . 1./<'. 11 ellf!t•o l rl11 
1-' !Ill"). 

JEUDI 31 OCTOBRE 1940 - 5 

L c s 
DeJnain~ , ... eudrt .. d •• ,. . 

r.-utnou 
à l'Heliopolis Raciu~ Club 

PREM 1 EP.E COURSE 2.~ p. m. 

THE TOLOMBAT STAKES.- Po ur chevaux ;>rabes n'ayant jamais ga· 
gnt!. - Po ids pour à9e. - Prix L. E. 100. - O ostan c~ 1 mille. 

,\ bdc\ Hamid el Kosht ...... M. Fadl EL MUTAWAKKEL ...... Fltilis 9. 2 
Sh. Fozan el Sabek ......... A . • abek GAZALAN ...... .. ............. Rochetti 8.12 
MM. Ellakim et Lévy ...... Romano 
III. Edouard Misrahl ...... K. Mnhcr 

ALMAZ .................... G. Csillag 8.12 
CAD'ENCE .................. A. Lister .3.12 

M. C. D. Solomonlde• .......... Pro p. 
M. Henri Ra bbath ......... G. ~assar 
M. J. Vickcry .................. Whcatley 

FARAHI .................. M. Csillag 8.12 
DZOUM .................. ... Bogdanich 7,10 
PAT RO L ........................ Barnes 7.10 

Sur leur ror·mc }JUhliqnc 1t' n1r.illcur de l'rs cht·vrtux !=3CI'A 1t G..:\.Z.\ LA~ 3/>me 
d(' :p D,.hut::lnl CHp. qui d•1it po\J\'Oir bil"'n (;\ire ici. Il deYI'3lt craindr lt' nou­
,·~au ,·enu FARAHI dont la réptüalion c·st énot·me. EL MUTA"IAKKEL et 
ALM'AZ sont mèdiocrcs. PATROL, CJUi va bien :l l'cnlralt\cmclll, pourrall ur· 
prendre. 

J~ dtsigne : GAZALAN , FARAHI, PATROL. 

DEU X IEME COURSE 3.00 p.m. 

THE SOLLOUM STAKES.- Pour pon eys arabes n'ay&nt Jamais gagné. 
Poids pour àg~ et ta ille. - Pnx L. E. 100. - Di stance 6 furlongs. 

Abdel Hamid el Ko~ht . .. M. F ad l EL MUTAWAKKEL ..... Fltllts 9. 2 
Ka mel Maher ...................... Pro p. MON E 1 M ............... ......... Oaoud 9. 0 
Saab Saleh ...................... S. Saab ZISSI .................... .. !br. Saab 8. 5 
Mahmouct :1.l:'utlak .................. Prop. NA H 1 M ....... ............. A. Lister 8. 3 
Sayed Farag ..................... . Prop. EXCELLENCE ............... Non Qualifié 
Shtunan Gomaa el Taha.wi . .. Simon HAGGAM ........................ Sharpe 8. 0 
Shu.man Gomaa el T ahawl ... Jolmy CASANOVA .... ...... ........... Garcia 7.11 
Dr. Ahmcd Mah er pacha ... Simon MARAM ............. .. Abdu Mustafa 7.11 
M. Maurice Lévy ........ ....... Homano FAYKA ................... . G, Cslllag 7.11 

NAHIM a fort bien cout·u denièrc EXCELLENCE la "em:<lnc cl rntêr~. 
DaM cc lo t sa ch,nce est ~ntièrc. tt dc\•r•lt craindre CASANOVA qui compiP 
plusJcur~ places À •on actif. HAGGA::\f a déM r~onné sn!l ('A\'Allcr 1~ scm:nn~ 
de!'llièrc dans l'épreuve enle1·ée par EXCELLE)<CE. F-\YKA pourrait "'Il'· 
prendre. Elle est bien née. 

Je désigne : NAHIM , CASANOVA, HAGGAM. 

TROISIEME COURSE 3.30 p.m, 

THE FARDOS STAKES. - Pour chevaux arabes de 3ètno claue, -
Poids pour âge avec pénalités . - Prix L. E. 120. - Di•tance 1 mille, 1 fur­
long. 

Mahmoud Mutlal< .................. Prop. EL GIBALI ..................... Daoud 9. 3 
Mme Th. P. Coz:tika. .. ... .... ... Micha li ABU HADID .. .. ........ ......... P.O. 9. 0 
Kha\11 Ibrahim ............ ...... El Gawly SIDHOM .... ............ .. G. Cslllag 8.10 
Saab Saleh .............. ... ....... S. Saab ABU EL SAMAH ...... Rochetti 8.10 
Mohamed bey Sultan ......... Johny EL N 1 M R ............... M. Csillag 8.10 
Aziz Habib ........................ Hashcm SAFIR EL ARAK ... Nuzzolese 8.10 
M. '1'. Davles .............. .......... Prop. ABU SOLIMAN ....... .. Manfredl 8.10 
Mme G. M. Glyki .................. Glyld ROSSE ..................... W. Lister 8.10 

EL NIMR a terminé derrière ABU HADID la semaine demil<rc. Il dnit 
pou.voir prendre_ AA revanche. car il bénéficie de -1 lbs. El GlBAI..I ftnt"'al: 
dans le lointain. Sur sa forme alexandt·ine. ce derni~r aurait une cxr~llento 
chance. ABU EL SAMAH court bien sur cette distance ct ne doit pa ~Ire 
délaissé. ABU SOLIMAN est régulier. Il se place à la plupart de ses .sor'ieb 

Attention à ROSSE. 

Je désigne : EL NIMR, ABU EL SAMAH, ROSSE. 

QUATRIEME COURSE 4.00 p.m. 

THE ESSEX STA K ES. - Pour pur sang de classe 1 âgés de 2 ans et 
n 'ayant jamais gagné. - Poids d'âge. - P rix L. E. 120. - Distance 5 fur­
longs. 

Bat·on EmpRin ..................... Marsh HACCHUS .................. G. Cslllag 7.12 
Ba ron Empain ...... ............... Marsh MARCELLE ..................... Luby 7. 9 
Ramleh Stables .................. Johny FILM STAR .............. . Manfredi 7. 9 
M!. E. D. Adès ..................... Giyki HIGHLAND PIPPING Barncs 7. 9 
~1 . P . Be\lenl ......... ............... Glyl<l FLAXENA .................. Rochettl 7. 9 
Gabriel bey Mal<sud ............ Johny LA FR 1 LLI ER E ........ ... . Ga•·cia 7. 9 
Capt. W.'l'. Kevill Davles Wheatley PERSEMY ..................... Lepinte 7. 9 

'I'ous ces chevaux n'ont rien fait ju.,;qu'icl. Le pèd lgrée de MARCELLE sem­
ble être le melllcu•· du lot. Elle a couru une seule foi< non placé dan" le 
Deauville Stal<c". Elle fera écurie a\•ec HACCHUS qui va bien i1 enlralnement, 
PERSlMY et FILM STAR seilblent être IPs meillcut·s des autt·es. 

Je ~ésigne : ECURIE EMPAtN, PERSIMY, FILM STAR. 

CINQUIEME COURSE 4.30 p.m. 

THE NOVEMBER HANDICAP.- Pour chevaux arabes ayant gagné au 
moins 5 cout·ses . - Prix L. E. 200. - Dista nce 7 furlong$. 

M. Shukl'l Shusha .. .. .............. Snell KORBAG . ........ .. ....... ....... N.P. 9. 0 
M. E . D. Ad ès .................... Glyki ABU EL SAAD ........ . W. Llst~r 9. 0 
Dr. Ahmed Maher pacha ...... S imon 
M. Shul<ri Shusha .... .......... .... Snell 

MEMLOUK EL ARAK ... Sharpo 8.13 
BAYARD ...... .... ....... Rochetti 7.13 

Bat·on Empal n ........ ....... ...... Mat'sh 
Mme F. Mntou.k .................. Glyl<i 

COMMANDANT ..... G. Cslllag 7,10 
BLACK AND WHITE ... Garcl11 7. S 

Ca pl R.I. Hadden ......... .. ....... Pro p. DAVID ........................ ·. Vatarcl 7. 4 
M. N .P. Amstedt ............... Johny EL NABRAS .. .. ................ P.O. 7. 4 
M. Maurice J..:ibrit .... ........ Fergusson SHEMS ... ........ ...... .......... P.O. 7. 0 

ABUL SAAD ::t gagné le Cléopulra Handicap dan" un lol SUI>~rieut·. Mnl):ro' 
son poids, sa chance est entière. MEMLOU K lO:L ARAK doit pouvoit· bl~n rn !1·e 
:l. ce poids. Il est au mieux et sera difficile à battre. Si EL N .\BRAS co url, 
sa cl1ance est enti ère. car Il est assez hlché au pold•. II reçoit 9 lbs. p011r 
1noins de 2 longueurs en base de sa dernière r encont1·e avec ).[A~ILOUK EL 
ARAK. La dis tance d'aujout·d'hui convient à ''e dcmiH. SI CO.M~L\l'IDi\:-.i'l' 
est au mieux, il pouJTait bien faire. ~la is c'eRl un chC'\'aJ qua ne sc rcti'Otl\'f' 
qu' à Alexandrie. En ba•e de sa det·nière c~u1ec e•tl\•ulc lorsqu'e lle finls~ait 
troisième d'Armant. BI..ACK & WHITE serait tlangercuse. 

Je d6slgne : MEMLOUK EL ARAK, ABUL SAAD, BLACK ,1;. WHITE. 

SIXIEME COURSE 5.00 p.m, 

THE WASTA HANDICAP, - PoUr poneys arabes de 2ème classe. 
Prix L.E. 150. - Distance 6 furlongs. 

:M' Shukrj Shusha .................. Snell SAWAFI ..................... Rochotti 9. 7 
Mrs. c. M. Hamilton ......... Jenldns ATTA ............... ......... W. Llo ter. 8.13 
Mme Abboud pacha .... ........ Simon BASHAAR .................... Sharpe 8. -1 
M. Mohamed Charaoul ...... Makt•ides TOTO ............. ........... Bogdanlc h 7.12 
Ma jor Imam Ibrahim E. Solomon ides JACINTHE ... .. ............. .. . Garcia 7. 9 
M. Shui<I'Î Shus ha .............. ... , Snell 80MB ................... .... ............... X 7. 6 
Sh. F o>.a n el Sabek ............ A. Sab~ l~ ABER ........................... Mnnfredl 7. 0 
Sir H..S. Rolo .. .. ........ E. Sulomunidc~ ZARIF ......... .. .................. Garcia 7. 0 

AW AFT a de la c-la""c. mal" il est bit'n •évht•ment lutntlirappi•. Sun cnm­
pagnon d'écurie BO;<IB c"t par cont re bien plu•·~ et !lcvrl\lt bleu o·ourlr. ATT.\ 
reste sur son succè::; de fi n de sai~on à Atexnndr!c. HASliA:\It d1'•hu1,. dart tt !:1 
clast!e à un poids eévè t·e. Mais Il est tellement rup1de <JU'll pnunnlt m~\ln• tout 
le monde d'~tccot·d. JACINTHE courra bien à l'C pnltiH. 11 en est de nwmc de 
ZARIF. ABER peut suqH'endre. La cou.rse est très ouvet·t~. 

Je désigne : BASHAAR, ZARIF, JACINTHE. 

• •• ~····· .................................. ~~. •••• ~ .. .. . •••• • •1 ...... ..... lt·······"··········,····· 
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rre italo-grecque I,jA GUERRE EN ORlE.:. :ry Les • 

La gu 
~------------~---------

l\I. 1\IUSSOLJNI· 
IRAIT UNE StRIE D'ATTAQUES AfRIENNES 

CONTRE lES BASES ·ITAUENNES DE liBYE 

aVIons 
britanniques 
bombardent 

GUERRE ET 
PROPAGANDE 

(SUITE DE LA PAGE 1) 

L':H·lion itali ·nn.- plaN~. 1~~1c fms ùc 
r~lu!-i, )a Gnlnde-Brt•lagn•· dan~ la glo­
jru!'-1"' po~itwn du Ph:unp.t,n qtH Llt:•­

(,.rtô la lil)f"llt• phftout t. 'l Burop~·. 

puur~uit. 1<~ -.Tinu·.'i Sa pnJJnptitudc 
"l sa l't-tpa&.:itt-· lfanH l'ucnnnpl :-;~l'rnt·nt 
l• t'C n'>lt~ f"nmt }1lus qut; tuult· auttl' 
chose JI0\11" U\•lt'I"Ullllt'l' l';.u:tiun dt• CI•S 

;unis t•t t·f·.s \"~msins de la. U1 ~·n.·, qui 
'lttr-ndent t •Ut·ot c Hlc dinH.:t.un. 11 
n 'y a pas 1t- moindn_. doute u.u ~ujet 

ciP leurs symJJHLhit.•s . Hith.•r !-tP vante 
rl'st \ 'nir l'intf>ntiun Uv (.•réN' Url{" r;uro­
flt' u ... "lie :-;ons !'hl'gl•mon:t• n~tzil". Ce 
qu'il fait e-n rl-nlitl• el ce qu'il fttit 
a vec- heaucoup rl'efficadtl. t''P!-tt un.r 
t ous les peupl••:-1 de l'J-;uropP, f1U'ils 
~men t .Rct\ ll."IIPntent rèdtuls nu ~il<'n<"e 
o u libres de pA.rler. ·nnlr'c lui- tn~me. 

La révolte aibanaise 

:if·rontii•re vougosla vf> !'\0 t S.S. Al 
!.1ie;r 1. - i...cs nou"r-Hc~ reçues f.l.n ... 
n C'IUCPnt la, p:·è~OCf' cif> 3.A00 AlbR.nRi~ 
J'~'·oltP~ Pt hien Rrm~s qui poursuh•cn 
lP hR I'Cèh•ment dC"H po~t<'~ italiens avan­
cés aux frnntiPres ~l~">co-a..lhanafse:=>. 

Hypo.:ri.,;~e 

! .tmH1rP ... . ;;n. .1 ... ll.1 nn dlcl:ue 
ft llP 'ln pO(' li ,,... clofd l' 11 ah t' fa~ preuve 
~ l'f~rrn.n1 dr· la Cilt·«'l" f>sl bl('n •lt•JIIOJJtrt'<', 

pnr 711,<' t''llll"'"um Jlalil·triH~ J:uliorhffn..,Pe 
f>ll grq: i-lpn' •o.; la t!Pt·lnralltltl cie ln gu<'IP;'· 

1 ~ 'IK•;~ker !l;dieu a d!l : L'Italie 
11'H pa ... d 'a ~pll'al!uuq u rrltol':tl<'s .. ~n 
( ~Ji·cc rt fi otjontc~ ljiW 'u lt" ... stoll de 
ha ... c- ... slntll•!!lfJill., ~''''''lili.':.. ,~, J' l tHlJe 
allnlll t'·t{ liJW sall\lj!ilfd(• pour l'hon· 
JH"Ur nuiJon~l lac•l't'·ulqlll~ • 

On (' ·lr-rn;JIIdt> à L(IIHlrt quelll' au -
rHII rr/· l:l n~a~.:tlolll l'JI (laiU.1 ;;i la Gran­
rh• H n·l!t"llt.: r-f l.t F'r.tlltt', lor.., cle l'ou­
H•rrurc' ;j, ..... IJn:-: ldU•"-..., ;t\':tlt'lll dit à J'f. 
ln!JC : ::\o11o.; HII111H'S dt• hon:i <.U n i-; , 
•. !Ill~ n'a\oth ]la'-' tf'a...,fiii'UIIPII!'t h' Tllcl · 

l'Înh·!<t "'Ill' \11in · J'li,\· l lllJIS IHIIIS SU\'OIIS 

qur 1'.\ rtr•nJ;l~lle rt. ralf dt• Jllfl'l~l cs l'Il 

ltHIIC qui ui.It•f'll IP Ht•idt t•nnln•. nous. 
J\ llr"l n<lu· ch•tfi::Jntlulr ... qltl' l'[IHIJ<' nous 
t;i·dc• "l(' ' \m .. t· :' :-.t rntl•:,!lq ue..; j ll"'(jll 'à la 
hu d" la ::!'lit'ITP. ( 'C'I;1 s("la lill P. !'rlll\'egar­

fir 1 111r J'hnuneur uati,~nal ita lie-nt. 
. l .a r.~porbt ' aura { ~··lt~ la Jut?me que 

ccl e de la C ri···•'. 

A Chypre 

:\i•·Mi~ 1~ :lo. <"S. Al .\ hrnno ) . -
]l!'JI11: .... J, .... Jll'l'lllit·rps hc•~tr('"'· 1<· (·Ooo.;:.nlnt 
çH·•· , . .,., ~1 ... :->i t'•.ui·· par clc·~ ('h_qn·iotP..; tle 
na!Jnna 1h'• h( lénupH" •1ui tll• tuatHhmt i~ 
..,·,."' ·,h•r. Alnrs q11c l"" lHl ll t tt tC's ~t~'·:i 
nprl·..:: l!lll solll :w 1niHUiiqul'lfll'llt tlt.'"' 
~~~~--1 .. hntuoniqtu· .... lllll' ~n\llt l e }lart ae 
r)p, <lll'tt·~ .":111\t htPt·~. 

.\ 1.<\l'llltcn. Jp.., ci r<· · {'lwrdtctlt éga· 
lrllll'lll :'t :-; 'c•ngït;.:t·r, 

011 :tnllnncf' offit"Î('Jlt"mrnt •ru~ le- gon­
' l rrw111' 11 rf'\''' t'l't np r·(os· tllith le consul 
rlr• ( r 'cc. 

Une attaque repoussée 
lklgrarh• .. lll. -.:.-.: . \ 1 \hr: 111 ). -

Or1 HJlP I'<'I rd. rl'apn".,_. rlr:-: mntn~llt"s rf'· 
Çllt"<; r\P )li ftnnlti-11"", IJIIf' '21t J IUl!PilR 

ont ,;Jp lu~ .... ri htl h/r ...... ;...,. au r..·nnr~ rl'nne 
atlaque ~·on1rr li" nllagf' ~rPr..: de J)inla­
cia . J. ':=~tiRtptr: fut H•JI011:->!-o/·e 

• 
c 

Du côté J e Janina 
Belgmù• lO 1 .. :.-: \1 Balagh ). 

~elon dt!~ n,,uvt:lh-!.S J.m t·\·flnu.es cln:-; 
fronttèTe~ Janlnu .:..t.• :t·ouvera t ~ouK 

lt• tir Jp~ canons Jta) t>n:;;. 

Le quart tt-r· ~~.·ne rai r..r Alhèncs dê­
ment q ,. h·:, 1 ta'-t.·ns au~nt. rcp,nt~)olc 

le~ Gre(•"' ~ur unt.• clbstancc dP 1~• 
ktJometrt:M Uu.n:,; k l'l'lt!UJ lte Janinu.. 

rx 
nE ~•-

UISC'Ot ~US 

... -u·o•~cu :nts 

" NOUS VAINCRONS 
VIVE LA NATION ! "' 

EN ALBAN1E '? 
-~--

Lont11·es, 31.- (S.S. "Al Balagh''). 
On apprend de Rome, de bonne 

sourc<. qut> le comte Ciano est pat·ti 
rour· Titana. 

On annonce, tl 'a• Ill c part, que M. 
Mussolini es ar·rl\ é à Y.'oriJ, en re ute 
1 our sa propriéti· de Rocca delle 
Canninate. 

C's jours procr:arns, ·M."1::fu~lfni 
rassera en revue d<'s troup.s el ins­
f·ectera ctcs aérodromes. Le 1:->ruit 
cuort qu'il sc 1 endr·alt au~si bl"ntôt 
en Albanie, mais il ser-a d• retour 
à la fin cte la semaine pmchaine pou.r 
recevoir M. Laval. 

l.r (.dr·,. :111 (Hl•UIPr . - Î.lllll· 
llrltiiiiJIIf' d'aujnnnl'hni rl1• la J:o­
·' al .\ ir FnrTI', :-.l n\ï'll-( lrierJt : 

De nomhrf"'ux ratùs et vol!-! dû re-
<10nna:s!'tanct- ont été effectué~ h ier 

par la Royal Air Force en Libye. Des 
attaques unl été exécutées sur D<'rna, 

1 Bomba, 'l'mimi, \;azflla , Ei·Gubbi,To· 
t hroul<, El-Adcm, MenRst!r ct So!loum. 

A Dcrna, de~ hnmhe~:~ fortem(lnt ex-

' 

plo~lv~s ~ont tombée• tout près d'un 
c~rtain nombre dr navires ~tar~s le 

1 
pm·t, causant .~e l on tou te pro~ -~oilité 
des dégàts cM•ldérables . A qazala, 

ùeux gra.nù~ ln<·Pnùlf'~ ont ~·té a1hl· 
més, tandis qu'A 'l'obl'oul< la ca~E'rne 
mnrit!me a l~té touché-e et cndomnut­
g~e. 

Des bâtls•os ont H~ démolie, à Et­
Gubhi, à la suite d'un viol• nt bom­
bardement a('rirn, et à Solloum un 
grand incrncfie fut a.llum.é sur le ter~ 
rain rt'attPlTÏB~"i:Jg"C'. Des bombe~ sont 
tombées au milieu des appareil• ~n­
ncmis an sol à ~trnasti r. 

M . NicolOiuli.'<, secrdrurc au /o u . 
J'l8111e. a pi'O!iDIJ Cé Iller 1r.n m tên.s­
.wm t disco~tn< dont no u.s ex/rayons le.s 
z,ussayes suit'll ltl s : 

Ct•rt.lins se Jemandent ~i Ja p~tttc 
Gr:'l.ce luttant. eontre tiC.!-' forces trois 
H.:.b supèrieutes auJourd'hui et quatt·e 
!oi~ dema in pour·rR rési:;tcr et si ::>es 
;-;a('n(ice:; ne seront pas \'a Jlti? La. 
Grè.::e rés i:i t e r·a (.;erta1nc m en L et vain­
(; l'a finnleme-nt. 

FAMINE MENACE 
FRANCE PILLÉE 

E ALLEMANDS 

Cette nttAl1\H~ d'rnvergure ~ur d!!s 
objectifs militai res 1t Hé cxé<'utéc p>tr 
un temps qui n'était pas pr<'<'i•<'ment 
idéal. la bt·umP et d•• tempete• de 
SA hle ne permettant pR.s de ~f' rPndr(' 
exRctcment comptr de l'~t~nrlu• de• 
dl>~ft.ts c-.nu~és, mais qui. néA.n moi n s, 
ont dù étre eons'rU•rahl!'s. 

Sut· lcEi aut r es fronts, notre activi­
t e aét·ien.ne s'Ml principnl~m•nt l imi­
té<' ft des vols rle t·flconna!ssan cf',mRis 
A~~ab (Erythr~el fut de nouveau at­
taqué. 

De toutes CC'~ opthntions, nos ap­
pare!ls sont ren tr(os indemnes . 

Les soldats des Dominions 

Dt! LC pettt coin de terre. une tueUL' 
1 e:-oplencth c:nH;ore un(; foi~ 1tuns: le~ té ­
n~btc~ drt ten·eur et de :!Ct \'itude qui 
:-:e ~on t abauus sur l'Eur•Jpe, Dans les 
1nnmcnt.s ct·itique.s de l'ht~tou·e, l<'s 
for C'es m orales l" o n t toujour~ cumport(· 
:::>UI' ln. violence mat-=- r ielle cl de ce sol 
~acré JenLi t de n vuvea u p!u·tiL· Je si­
g nal u't11H:.• plus h aute conu:ption de la 
\'i.: humaine. 

Ceti dirig ... a.n t s Je Il talle n1cse~tim::.. 
la. Gr··~o.·è, c'è.Sl iL du ê l't!:-!pt il qui J'a 
an ant.·l! à. li a ve r ... 1~~ sièdl\~{ ct <t ui n }JU 

Uonncr ùc :-;; i httuls t:n~eig-nt:ments ù. 
I'Uill\' .... ~. h:t puu r u\'ui l' ntest.•sUnlé la 
Url•t:è, l'll:.die dt.·lllt:Ul't! stup.:OfOJ.ite dt:s 
le ,.u·em l t..~ l' mmnent jJU.r l'h~J'uiqut! n.:·­
~i:..ta n ('e dt! uou·~ annt!t= ~l l'admit abl·· 
t·oura'-::e \.lU JH.!Ûv:e hcl!t~nt..• ttul mul-cht.• 
vt~t s ~\~pl cu\·~ a\·cc toi . joie t:t gr[tce. 

J.: l tnlh: :sc troU \ t: c-nt.o r·e u.u d'but dC 
o.,e~ t..k \'CJ.J l ion-.. Elle:: w .! l!:U tlt.- La }1Uli h 
:-; nq.J{h:: l t' J qu~ sa. nl. pa~,; i té d~ vuuluir 
t-trung lq· u n lJt'lll peu p le la t·ê n ù cn­
tlt:llllt' <IL la: t ~n\c•t:, t.•'t::-.t :'l dirt~ d' ..111 

fo L·Jnida.Llc LH·lc\I J' 1110nd , c:e (jUÎ tnn·a. 
u n e r é JJ • t cu:..:-. ion n1t nd iule, 

L'lLtlit: qLti n·ht~sil:l }JH:-i à t..·vmnlen­
ce r ~t":-:; Yi<'toirc:-~ ;-.Ur nu u.s }JUI' dc:-i a3-
~a~s! Jl1" :-; }Mt mi lt..•:-; pn}Hiiations civile:-;, 
\.'UJllm i ~ le ma~:-;t.u: r c d'uvanl hier de 
Pntra~. n · l .. udcrà }1as s ·nth· qut... la 
}>t'tilt" G J l·<· .. · qui ful o bl it'l\t• Ut• prendre 
Ju~ urJn~.'i t·vnttë clll•, e3t <·en.. qui 
c-hHnJ.!i.." l' h le l'our:;; dt•s I!Yéllclllcnt8 de 
la g u ern ... Que l'du li l' }JaratS~t· P'l!i 
~xa~t.,ré tar lx. \'it·toil't: m:tn.:heru. îinu­
le m e n t du ":Otl: où la G r C('e JnèiH' sa 
n oble lut.te. Pcr . ..;onne. 8 UC'U , lC' r~Jr(.~C 
matéri,.lle n 'a. ja m ais pu ~ubjugut ... r 
l'e•pr il. El la Gr~ce, c'<'•t tout l'~sprit 
~~ l' irlPa l qui .,nid~ aujourd'hui l'hu­
mAnite <ouffr!l.ntl' \'Prs sa libération. 
Fr~rPs nnu~ va ocrons Vive la N a­
ti('" 1 

Lonrl•·es. 30 IReuten. T..e fa it 
que P"''" cte ~nn.ooo tonnPs rie b lé fu­
rent cxpédil•e~ du terr:toire ocrupP de 
la France e>n Allema~nP ct que,par·­
t~rit. le pain e~t maintenant ra t inn ­
n .li. en Fra.nC"e à raison de 2 J<. !">()() par 

1 

pers;onne et pat· semaine est ré-vélé 
dans une ùt"•clarn.tion pulJl;éP aujouL·­
d'hui par le tninistère de la Guerre 
Economique. 

Lunù r e~. 30 <B.O.P.l. - Tl n'eAt. pas 
nt-l·t~:iSHire de beaUCoUp J:rl' entre leS 
llgnt's ùu dern ie r ù!sl'OU I'~ ùc M. 1 i r ­
n" Cu:dut, ministre de 1' A gTkult.u 1·e en 
Ft·an('c, P'>ur He n;nch·e cvmptt .. de la 
terl'lhle muinn"'i:-w pat· les A lltnn11nd!'$ 
st11' le~ vivn~s ~t lt'~ autres }J I'ovb;lon:-; 
allnh::Uta..ire:s ~t ,..~,.utre~ de la Fran c~. Il 
t·~t par· CXt>mple • tn~:i intên:?·SRU.nt de 
n-.lpp r oeher l'a\'CU du cVolltîschcr· Beo­
lJa.chter : "''ou.s !ionunt!s uussi Jn tére!!f· 
lit::-: dUil!i la rét:ulle l t'Ultc.;ai:·H.." que les 
F1 un ça is eux-tnCuw:-; . < .. l lu ù.:<•lu.ral ion 
Je M. Caz.iul que : t:n <·(! qui l'(llH'l' l'llt' 
l\. .. :'i \'Ï\'n:~. la zune o~·<·up~t· n· pré:-~cnt~: 
)t:'s dt• li~ t il1 l'S ùt lu. lJl'od uctio n tt~.p·it'oh' • 
tutulc du pays t'Il dvt·c::; l•ssenUtd~.» 

l\l Ca.zn.H ~t" Plaint de..~ ùlfficulll'•s dc 
la dis1 nhulion ùc~ \'Ï\Tt!s en r ·ai~on dt:" 
l'aLst'OCt' dt• r...-at·burnnt pout· les Nt~ 
miuns et le:~ hH·mnvtiveJ:>. 

Lc!-i rapptH t re<::us à Lonùrc~ dt!-ient 
QlH:' lel4 <·am!un:-; dlt:t·n{•s: ~ont rempli::s 
de p~l1·ol~ suus le cuntrül~ de:-; Alle­
mand~ [.JOUI' t.•tl·e (•nvuyés ~n Ftant·e 
occup~e t!t qu'ull flot pcr·p ·, uel de con­
vols dt earnlons trunsplHte ùe:; vl vr~!{ 
de France ~n Allt>ma~ne. 

Rn ee qui concerne lt•!-i ct."•réale!i, J\.I. 
Caziot, alors qu il souligne I e~ grands 
~Ul'plus dr..~~ r~·rol'es de 193.q, et 1939 ~e 
plaint de ce que -certains départe­
me-nts ont cor(1U une réel]e famine . 
11 attr-ibue justement cela nux he~oins 
dP plusieurs rnill.on, de rHliJ:"léS et à 
l'oblh:a llo11 dP ll"llrrir l'armée d'occu ­
pation. cil a été absolument nécessal . 

re. nét'lara M . Cazlot, ne réduire la 
ration d~ pai n de •1 20 g rammes à 350 
par jour. 

Les Allemands sont natu rellem e nt 
respon~a oies de tout ce ta. Mals les 
l'appo r ts reçus en Gt·a nde-Bretagne di· 
sent que des champs de blé sont ré~ 
servés aux All e m ands aux moyens d'é~ 
c r iteaux portant la c•·ofx-ga m mée el 
qu'au. moin3 800.000 tonnee de blé ont 
été expédiées en Allemag-ne depuis la 
F ranL'e occ upée. COn ~e HOUvient que, 
de plus, le~ E run ça is do Lvcnt !.JUye r 80 
millions de r t:ich1nu.r·k.s pu r jou r com­
m e ot frai::J ù' occu patio n», c·t qu i r pr~­
."!cnt~ u ·ois foi li p lus que ct que lt!:) Al­
l t!manû ~ aient jam ai.s étê lt::: tllt::J dt: pa­
yer ~u.tvant le p lan Du.\\'t:M). 

J,ondres. 30 IReuterl. DA.n ~ te 
).Jo)·en -Orie.nt. ries forces de l'Afrique 
du sud aus~i b i ~ n ('Jue de la Rhod~ei e 

1 du sud et d'autres pa•·t:es de l'Afrique 

1 
so tiPnnent aux côtés df' nos propr<'S 
troupes pour Infl iger une défaite à 
l'~n.nemi ilali~n . a déclaré lord Cl'an -

1 borne, Secréta;re des Dominion•.dans 

1 

un discours prononcé aujourd1Ht1 à 
L ndres. cA illeurs, dans la méme zo­
ne , a -t-il ajouté, d!'e Australiens et 
des 'éo·Zélandais SOJl t massés>. 

Lord Cranborne a Rignalé aus~i que 
l< plan d'entraincme n t aérien de l'Em­
pire, de,t'né à fm·mel' chaque année 
20.000 pilo tes et t r en te mi1le m emb.·es 
du pet·son n el volant . est ùéjà de plu­
sieur~ mois en avance dans son exé· 
cu ti on. 

Indécision des Italiens 
M . Caziot at t l'ilHi é 1~ g- rave ma nque 

d~ ,·lande à la de,.'ructëon ~t à la ré- T.olllh'PS, :lO. 1 .' .S. :c-\ 1 _\ hram• 
qui~ilion. fi a d~dar.:, que la ra lio n de -·· r,,. I'IIITPSpnurl n nt "<fiPl' in 1 du 
viande e n :b~ram·~ non occupée a é t t. uTinJt·«• dans lP rl p~P rf lll'Ci rl Pnlal 
fi x ée :'L une q uautitt: anormalement {y'f'i{. : 
r th.l u i t e11, et cela apn.:::i ùe gTanù~M et Hh·:'l n'il'l..lli quê q\lf' l'offensive de 
luiJo r ·ieu:;~:i ù il':lc\J.S::>iun:!:S . Mussolini t·ontre ta Gr~ct~ ~ern. accom-

Ctpenda nt , il n e m t!n Uo t1n e pa.H le prtg-nt·c par une JHn1vell e nvance d e 
mil liu u ùc po t·cs qui i:l ~lt: rè q uisition- l'ou·mt?e de Gra.ziP.JlÎ. Nul mouvement 
ll t! e n u.ne q uin:t:aine de joul'H, e n ~ep- n'est signalé t)a n le:-~ :.r.onPs arriè1·es 
tèmbt·e el un millie t· ùe tt!tcs d bétail de l•ennctni fniJ:~ant p1~voir une nou -
envoyé:i en A llt"nlagnt= . Y~lle a(·l ton. 

En ce qui concerne les maf tèn~s g!'as- La t.H·tiqUl" at"t h.·nnc d{' l'ennemi est 
~c~. M. Caziot a.dm!.!t que la Fi:-ance sm~ulic}rt"mcnt ind~ci:-~t'. Les Italiens 
ll·J 1 Ol't'upé~ tn produit seulement 15 pu~ ... \·dcnt C'cr-tnine,11en t un nomb re con~ 
pour cent contr·t 85 pou1· cent en F r an- ~idt:l·ll.ble d'appareils et se livrt>nt de 
ce occu pé~. On peut ici simplement t..•rnps à. autre à un~" g r ande rnanifes­
rappetez· le mantJUt! rle matièr·e~ g ras- t:Jtion. n1als jusqu'aujourd'hui, <'ef' ac­
s~~ en A llemugn t". tivitl·~ n'ont jamais fot6 mai n te-n ueH et 

M. Caziol ment1onne ~galement la il e~t diJ ftd 1·? ne ot'\'iner à quoi eUes 
t'hutc cata~trophiyue dans la r·écolte de •·iment · 
la bettcravd, - c'e.st-à -dire du sucre. Le ('31'tt<·t.(or) a~~(1Z t-'•ni:,:nHl ique de 
Le fait e!->t (Jtl(lo pratiquement les Alle - la C:lmp~g-ne itali<'nnP ju~qu' i<"i se rap~ 
man<is nurnn t cntr·e les mains la pro~ lywoche pa.r un tntit C'Om tnun avec tou~ 
duction prcsqu<' totale d<' sucre de la les ~ffort• rte I'Itolie rtcpu's •on entré<' 
France et le~ 85 nin dP :-oa pr oductio n : Pn C'U'?t·rP. à ~a,~oit· qu'clJ(' n p rPC"'herC" he 
de matièreA gras~~!'!: ain!'l:i que la gro$- l qnp dPs $UC'l'ê-s faC"ile~ fllll' l'no pnurrA.. 
::ïe pa r tie de ses re:-;:-;ources e n cér éa- 1 rt"nrfi.~enter com m {ll des victoi r es tm-
les. pr rta nt~s. 

REOUVERTURE SENSATIONNELLE, 
POUR LA SAISON D'HIVER 

~ 

c/lux 1 , 1 

eSPIONM GE,, /NT/liGUE 
CONTREBANDE D'oR ,1. •e • 

MIRIAM 

RANDOLPH SCOT 
HUMPHREY BOGART 

L'llrroïqtw ~POJJ ée d'un ltommr• seul rontrc tout 
1117 pays en r t!>u nltr . , . Ioule /liU' rtrmrP sur ses 

go. rde:J ... UN PRn ntGE DE M!u'E EN SCÈNE. 

QUI VOUS EM~R l L ILLEF.'A 1 

les centres vitaux 
du Reich 

(SUITE DE LA PAGE 1) 

T.nrrrlr·l'~, :ln. HYtllf'I'), r11 

IP111ps r'pnu nnd a hie a u-rll'•Su~ rl11 
1'.\ llrrnaj.\'ue. mardi ~oir. a e11 le 
rPslllt!lt parrtdnxfll d'm·cell·uer la 
d \"Pr~ii.S rlP. :rtlaqtH'~ t l.>. IR RoHtl 
.\ i r Fnrc·r. LN CI'IIt J·r.s rJ';~pprod­
siomteJnPnl r·n pt't roe nnt con:>ti ut> 
le,; principaux nhj<'rli f!'l, mais le:> 
"'Jons, qui e·. m·èrent n n trè. 
rnauynJ. temps, thni. irent d'autre. 
cihl .... 

Lf':< raCfinpr·ies dl' pétrole à T.Pu· 
na rt G~>lsrnkirchPn fu rent holn· 
hnrrflles. T.Ps élahli,sPmr.Ï tt. inrln«· 
'riPis R T.Pipzig-. ainsi qu l'Ir :< u i­
ne · l(rnpp >\ EssPn re<:urent tlllP 
11011\'Plll' visite, alors qu'lln r·oup 
rhn·n !'laia1 PnrP~il'\ré St!r 1tn pont 
à . trals1111d. 

n ·aut r Ps appan•ils, f!lli nr pn­
l'f'llt repflrrr !Pur~ principa ux oh­
jPdifs, dl't· h a rgr r Pnt clPs h o rn bP:< 

i'<lll' 1PS noeuds fPrrovia i rPs dl' la 
H uhr aiw:i qtrr• s11r rl' a11trrs jonc­
! ions fprrfles plus an nord Pi a 
'r t, ent ra\allt ainsi IP:< rorumn· 
nicat ions cnl r r lP.s rrgions h nute­
mPnt illrlnslriali. <'r. rie l'nuPSt el 
le rl'sP rlf' 1'.-\ llrmag n ~. 

Dix 111 in 11 tf's ne ~·fl t aiPlt \ pns flcou~ 
l ~f'S H la s ttitl' d'uiiP r.ttaqnP ur 
11 11 t'nl r PJ>ôt dr ln arc h ;Jn d i.E'!'. ~~~ 
ho l'll d '1 rn canal ir :\ln11sle r. '1 11.1111 
g r ;n rd in•'f'll rl ie ~ éta it allnm&. 
(ln a l nr~P auh·Ps im·('nd ies éc latè· 
l'!• n t da 11s !l es a.S r ndrnm t's , d•Hl \ :,>!) 
fure n t hon rha rrl r\s. 

T.m1dn·~ . :m. - fl f'IIIPJ'). - La 
Boya l .\ ir F OI'l'P a e. rrnttl riPs Opé~ 
rat ions é tend 11c« n11 <l essu s de 
1',\l lr n r:~g-nf' <lans la ll lli l d!' 111 a rdi 
r• H~ I g r <' 1<' ll lH<J\ais tr rnp~ P.' d1•s 
l·n ndi lin11s dt ... g'Î\' r ag" t• r{(' lln tltP s, an -
11111 1!'!' 1111 l'lllllllltllriqué du ~t~ inis ­
tè re rli' 1'.\ i r. Le cnrHIIIIItJiq tJP ajou­
tP que IIPrlin fut atta q ué et 
d<'s inrr11d ir. :tllu nulq da n s !e~ ill"l­
t n ll >~t io ns pét r n lièrP d e ll a mhou rg , 
S IP 1·k nvle Pt \JagrlPhou rg . E n on­
ln•, cl~s C' h nntiE' r "l 11antl>: fu rent 
hn rnlla rdrs à Hri'- 111 C', \\ ï llwl m . hH· 
v rn, D en Hrlrlt'r. Yn n ridPn, F IPs­
singtrP Pt () ·tptHl r , d e l!l PJnP q 11 r 
d e!'. \ ·oi rs de ('O III IIlllllic'ation fP r rn~ 
v i11il·rs. rl P<: a<'rnd romes. r:lP. l"""•. 
l'il•.•, dr•s pn>jrl'lf'nrs ri d rs pnsi' ions 
rf p pi rl'<'s nnti->t<' riPJJtH's rn .\ 1) ·· 
rn><gnP ,·onnnl' Pn te n ·i toi r r occupr 
p n r lrs .\ ll rma nrls. 

D Pn. · ;1 ppareils h r it :~ nnirJt!eS 
lll :lii 'Jll f'llf . 

(SUITE DE LA PAGE 1) 

La politiqua b ritanniq ue en cette 
m atièrr. nouR ré v<'le ensuite le diroc­
I<' Ur de la SE'ction d 'inform a tion et de 
pres~e de l'ambassade, s'expri me par 
un m ol : la vl>rité . Les inRtru chons du 
For <'ig il O llie!' sont !orm olles: n e pas 
d é n alurE'r les laits. Le ministère de 
l'I n formation les a con firmées à son 
tour. La seule chose p ermise est de 
RET ARDER la p u b lica lion d o certa in s 
év~nements - notamme nt la destruc· 
tion des s ous-marins - a fin d e n e pas 
fournir d 'informations u til e s à 1' e nne-

1 
mi, Mc:is le s autorités respons ables na 
doive nt en aucun cas publier comma 

1 
vrais des faHs qu'e lle s savent ou 
qu 'elles ont d e s raisons de tenir pour 
fanx. 

1 
On sait qu a Rome et à Berlin !'al· 

!aire du · Gra l von Spee• est tenue 
pour une écl a tante victoire navale al· 
lemande. A ll <>mands , Italiens et ceux 
qui 1es é coutent croi e n t dur comma 
fer qu'Ale xandrie esl détruite et 
l'Egypte soumise à la faim e l à la 
tern•ur. Les commun iqués d e Grazia~ 
n i y saut accueillis comme parole 
d 'Evangile alors que nous savons b ien 
ici à quoi nous en te nir. 

CE'r!e s. de notre côté . nous avons pu 
parfois nous trompe r sur la s ituation 
intf.rieure de l'ad vcrs a ire mais com· 
m e ttons-nous les m ê m es e rre urs gros ... 
s i è res que lui ? Non bie n sûr 1 

La vé ri té. pour l'honnê te homme. est 
non seulem e nt la • b est pol icy• ainsi 
que ~·exprime M. Davies. mais elle 
est sacrée. On pe ut la taire . La silen· 
ce n ' e s t pas n é ce ss a irement un men .. 
songe. On ne doit jamais la d é'natu· 
rer. Car, dans la vie , le vrai chasse 
le laux auss i sûrem e nt que la lumière 
diqs>pe r ombr~. 

En pleine bataille, un soldat qui se 
respecte taira ce qu'il ne peut ou ne 
doit p<Ts dirP. Il n'aura pas recours 
au m ens onge si habile soit-il . 

Il est vrai que la g uene d es nerfs. 
imposée par les dictature s, ne rend 
pas toujours lacile la ferme pratiqua 
d e la vérité. Souve nt . le urs s ervices 
de propagande parvie nnent à la d é · 
nuture r à un point tel qu'on se de­
mande. par exe mple , s i cs n' est pas 
la méchante Grèce qui a attaqué l'in· 
nocente Italie fasciste! Hitler. Musso· 
lini et leurs complices mentent avec 
une conviction. avec une foi si com­
municative que souvent l e m e nsonge 
prend r apparepce de la vérité. 

Authe nlique p e ste d e i'esprH, celte 
1 atteinte profonde à la v éri té es t un 

des plus grands dange rs de r é poqun. 
Jés us ne dis a it-il pas de Salan qu 'il 
est le père du mensonge ? 

RPgrettons que la confé rence de M. 
R<>ginald Davies n'ait pas e u un plu• 
larqe audHoire. Ellr a pporte très op­
portunément un e lu mière inattond uo 
et biE'nfaisante su r un d e s aspec t~ les 
plu1; troublants du grand conllit ac­
tuel. 

J.L. 
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